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Accessoire! de bureau

: le choix de Ste-Hélène est remis en questionExpo
De noire correspondant parlementaire

OTTAWA. — La choix de ITIa Sainte-Hélène comma 
amplacement da l'Expoiition univarsrMe da 1967 a brusqua- 
ment été remis an question hier. M. Jean-Paul Deschatelets, 
ministre responsable da l'Expo envers la cabinet, a révélé 
au début da l'après-midi qu'on n'avait pas suffisamment exa­
miné l'aspect technique de la question avant da désigner 
l'ila Sainte-Hélene et que la gouvernement fédéral retien­
drait son approbation jusqu'à ce qu'il soit mieux renseigné.

Il pensait alors aux rapports d'experts qui doivent lut 
parvenir vers la mi-juin. Cependant, au sortir d'une longue 
réunion avec le maire Jean Drapeau et d'autres dirigeants 
de Montréal hier soir, la ministre a ajouté qu'il se pouvait 
qu'une décision définitive soit prise dès ce matin.

M. Deschatelets doit reprendre contact avec le maire 
Jean Drapeau ce matin et il est possible qu'il lui confirme 
la décision du cabinet eu la teneur de la recommandation 
qu'il fera au cabinet.

La motif de cet empressement provient de ce que le 
maire de Montréal doit partir ce soir pour Paris afin d'assis­
ter mardi è l'assemblée annuelle du Bureau international des

expositions. Il avait espéré pouvoir informer le Bureau de 
l'emplacement définitif de la future exposition.

C'est Involontairement, semble-t-il, que le ministre des 
travaux publics, nommé une semaine plus têt par M. Lester 
Pearson pour s'occuper de la partie des préparatif» de l'Ex­
po relavant du fédéral, a fait part des hésitations du cabinet 
au sujet de l'ile Sainte-Hélène.

Ayant appris qu'il allait déjeuner en compagnie du 
maire Drapeau et de M. Lucien Saulnier, président du comi­
té exécutif, un journaliste l'a interrogé privément au sujet 
des préparatifs de l'Expo au sortir de la séance du cabinet 
en matinée. M. Deschatelets lui a révélé que le gouverne­
ment fédéral n'avait pas encore approuvé le choix de l'ile 
Sainte-Hélène, que cet amplacement présentait das difficul­
tés techniques et qu'aucune décision ne pourrait être prise 
avant la mi-juin lorsque parviendraient au cabinat des rap­
ports d'experts.

Ces expertises sont conduites par les spécialistes de di­
vers ministères, de la Voie maritime du Saint-Laurent et de 
la ville de Montréal. Le gouvernement s'inquiète, en particu­
lier, de» effet» que pourrait avoir le remplissage des abords 
de l'ile Sainte-Hélène et de l'ile Ronde sur la navigabilité 
du port de Montrée).

Le gouvernement, e-t-il précisé, pourrait aussi se retrou­
ver dans une situation délicate si quelque inondation résul­
tait de ces travaux de remplissage.

La nouvelle a brusqué un» rencontre entre M. Desch» 
telets, le maire de Mcrtréal, ses conseillers et les ministres 
de la région métropolitaine. Elle a commencé à 4h.4S hier 
après-midi, tout de suite après la réunion du cabinet fédé­
ral, et s'est prolongée durant deux heures et demie. Outre 
le maire Drapeau et le president de l'exécutif, M. Saulnier, 
MM. Lucien L'Allier, directeur du Service des travaux publics 
de Montréal, et Valmore Gratton, président de l'Office mu­
nicipal d'expansion économique, étaient présents.

A la sortie, M. Deschatelets a annoncé que, grâce aux 
études déjà faites par la ville de Montréal, il serait peut- 
être possible d'en arriver â une décision définitive dès ce 
matin au sujet de l'emplacement. Rien cependant ne parais­
sait moins certain.

Quoi qu'il arrive, le maire Jean Drapeau a annoncé de 
son côté qu'il partirait ce soir pour Paris en compagnie du 
commissaire général de l'Expo, M. Paul Bienvenu, de son 
adjoint, M. Cecil Carsley, des doute délégués de la Compa

gnie de l'Exposition, de M. Claude Robillard, directeur des 
aménagements, et da M. Guy Beaudry, directeur de l'infor» 
mation.

Même s'ils ne sont pas en mesure d'informer mardi I# 
Bureau international du choix définitif de l'emplacement, e 
dit la maire, les représentant» de la Compagnie de l'Expo­
sition feront néanmoins un rapport sur l'état des préparatifs.

M. Deschatelets, qui doit aussi assister è la réunion du 
Bureau international, a donné l'assurance que tout délai de 
la part du gouvernement fédéral au sujet du choix de l'em­
placement, ne retarderait pas les autres préparatifs de l'Expo, 
et encore moins l'Expo elle-même.

L'ex-premier ministre, M. Diefenbaker, avait sanctionné 
an principe le choix de l'ile Sainta-Hélène comme emplace­
ment de l'Expo 67. Il en avait in'ormé le maire Jean Dra­
peau par télégramme depuis Var couver, quelques jours avant 
le scrutin général du 8 avril. Mais il avait pris soin de préci* 
Sîr que son gouvernement ne pourrait approuver définitive­
ment le projet avant de s'étre assuré qu'il n'allait pas à l'en- 
con're de la loi sur les eaux navigables. C'est précisément ce 
q'. e c’-erche è déterminer présentement la nouveau gouver­
nement.

Crédit social: vers 
Le Dr Guv Marco ux

une épreuve de force 
a démissionné

Par Mario CARDINAL
Le Dr Guy Marcoux a démissionné de l’exécutif du Rallie­

ment des créditistes. Hier soir, la nouvelle n’était pas encore 
officielle et n’avait pas été diffusée dans les rangs des diri­
geants créditistes.

Le député de Québec-Montmorency, qui occupait le poste 
de vice-président de l’exécutif, a remis sa démission aux auto­
rités du parti voici déjà une semaine.

C’est là la première manche d’une épreuve de force qui 
n’en est pas encore rendue à son terme, loin de là. La deuxiè 
me manche se jouera en fin de semaine, à l’assemblée du con­
seil provincial du parti qui aura lieu à Québec.

Cette assemblée a été convoquée par le président du Ral­
liement des créditistes, M. Laurent Legault.

La raison avouée du caucus de Québec traite d’orga 
nisation purement et simp.ement. Toutefois, contrairement à

ce que laisse entendre un communiqué remis par la direcLon 
du parti, il ne s’agit pas d’une assemblce "ordinaire ”. C est 
plutôt une assembiee spéciale, convoquée par M Legault (la 
constitution du parti lui en reconnaît le droit) pour discuter 
de sujets bien précis, soit le cas des six, celui d’Alexandre Ber 
trand. le vice-président du Ralliement qui a signé la déclaration 
des six, et surtout le cas Marcoux.,

Les “bérets blancs’’ veulent la tête du Dr Marcoux. Ce 
dernier, dans la ligne la plus démocratique d’une organisation 
de parti, se loge davantage à l’enseigne de M. Thompson qu’a 
celle de M. Caouette. Cette attitude est assez mal vue de la 
part des têtes dirigeantes du Ralliement des créditistes

Plusieurs raisons seront invoquées pour justifier un vote 
de blâme contre le Dr Marcoux. Le président Legault lui re­
procherait notamment d’avoir convoque, sans l’avoir consulté, 
un caucus des députés du parti pour discuter du cas des six.

VOIR PAGE 2: CREDIT SOCIAL: EPREUVE DE FORCE

Ollivier
Québec

: des dix provinces, seul le 
ne peut pas être unilingue...

Par Jaan PIérr* FOURNIER

Un membre acadien du ca­
binet fédéral, M. Hédard Robi- 
chaud. ministre de la pèche, a 
commenté d’autre part qu’il se­
rait "infiniment regrettable" 
pour les francophones du Nou­
veau-Brunswick et des autres

provinces que le Québec devien­
ne unilingue.

Durant le débat sur les pré­
visions budgetaires du minis­
tère des affaires culturelles a 
lv,emblée législative, M. 
Jonnson avait demandé a M.

OTTAWA. — La eonititution du Canada autoriaa l'usage d'un# aeula langue 
dans toutes les provinces, sauf le Québec. M. Maurice Ollivier, conseiller parlemen­
taire de la Chambre des communes et constitutionnaliste expert, a avéré la réponse 
qu’avait faite le ministre des affaires culturelles, M. Georges Lapalme mardi, au chef 
de l'opposition, M. Daniel (ohnson.

Lapalme si le gouvernement du 
Québer songeait à bannir l’usa­
ge de l’anglais pour n'autoriser 
que le français dans les docu­
ments officiels.

L'article 133 de l'Acte de 
l’Amérique du nord britannique 
impose le bilinguisme au gou­
vernement fédéral et à celui 
du Québec, a fait observer M. 
Ollivier.

Le texte de la constitution 
stipule :

"Dans les chambres du Parle­
ment du Canada et de la légis­
lature du Québec, chacun pour­
ra, dans les débats, faire usa­
ge de la langue anglaise ou de 
la langue française; mais les 
registres et les procès-verbaux 
des chambres susdites devront 
être tenus dans les deux lan­
gues .. .

"Les lois du Parlement du 
Canada et de la législature du 
Québec devront être imprimées 
et publiées dans l’une et l'au­
tre de ces langues”.

De même, la constitution au­
torise indifféremment l’usage 
de l'une ou de l'autre langue 
devant les cours de justice re­
levant du gouvernement fédéral 
et du gouvernement de Québec.

Il faudrait obtenir le consen­
tement des neuf autres provin­
ces du Canada et amender la 
constitution pour restreindre 
l’usage de l'anglais dans la 
province de Québec Rien tou­
tefois n'empèchc les neuf pro­
vinces unilingues de pratiquer 
le bilinguisme dans leurs dé­
bats législatifs et la publication 
de leurs documents officiels.

“La constitution prescrit un 
minimum, a précisé M. Olli­
vier. Elle n'empéche pas une 
législature d’accorder plus que 
le minimum et de voter une 
loi décrétant le bilinguisme 
dans 1a province.” Aucune 
province du Canada anglais ne
Voir p. 2 : Des 10 provinces
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I us FONDEMENTS D'UNE POLITIQUE D'ACTION CULTURELLE - V

I b ministère des affaires 
| culturelles du Québec

Par G8ne»ié*e de la TOUR FONDUE-SMITH
La loi instituant le ministère des affaires culturelles, 

adoptée par l'Assemblée législative le 8 mars 1961, et 
^ entrée en vigueur le 1er avril, ne se perd pas dans une 
% phraséologie lyrique quant è l'objectif visé. Un de ses 

articles précise simplement que "Le ministre doit favo- 
fÊ riser l'épanouissement des arts et des lettres dans la pro­

vince et leur rayonnement à l'extérieur". Elle énumère 
| dans ses différentes sections les attributions du nouveau 
J ministère, les départements et organismes par lesquels 
I il exercera son action.

Mais l'observeteur étranger qui voudrsit at rendre 
* compte de la portée d'une semblable création pourait en 
| dégager aisément le sens profond è travers ces parole» 
s „u. prononçait M. Georges-Emile Lapalme, a titre de 

ministre des affaires culturelles, le 24 lanvier 1963, alors 
qu’il sxpliquait è un auditoire universitaire sa conception 
de l'oeuvre è accomplir au Québec :

''Il faut concevoir politiquement l’Etat provincial 
comma un phénomène culturel. Le Québec sera un Etat 
diminué s'il ne place pas le culturel au premier plan do 
sas préoccupations. Je ne connais pas da peuples qui 
na possèdent pas d'abord la culturel".

Et quelques jours auparavant, son sous-ministre, M. 
Guv Frégault, déclarait devant des fonctionnaires i Qué­
bec : "Par delà les diversité* religieuses, les inégalités 
sociales et les barrières économiques, c'est la tulture qui 
est le grand facteur de cohésion d'un# collectivité. De ce 
point de vue, le Canad» français possède un# culture, e* 
c as* pour lo préserver et l'épanouir que l'Etat du Quebec 
s mis en place les cadres d'une politique culturelle.

"Il faut que nous en venions è reconnaître dans les 
srts l'objet d'une nouvelle responsabilité collective. Les 
srts doivent prendre, su sein de nos préoccupations, un# 
plsct semblable s celle que nous avons accepté d'attribuer 
à la santé, à l'éducation et ou bion-ètro".

Dans ce» perspectives, mettre sur pied un ministère 
entièrement nouveau est un# tâche exaltante mais conside­
rable Et avant de lancer è la légère tout, critique, il fout 
soupeser le poids de travail ot de mise en plaça qui s oit 
fait en deux ans. Il est déjà imposant.

Je ne veux pas parler seulement de cet obscur labour 
matériel qui consiste à élaborer une administration, l'en- 
cadrer le doter de facilité» d'oxpression, lui donnor de 
la cohésion, do l'élan et de l'efficacité. Tout ce!» » été 
patiemment façonné per M. Frégault, avec cette méthode 
dans l'effort où l'on reconnelt l'historien discipliné, qui 
n'svtnce que lorsqu'il s exploré toutes Its svenuos qui 
mènent è son oeuvre et consolidé la ehsrpento-soution 
d'un programme logique et de collabor.tions éclairées. Fon­
dation plus tortile on quotldions silencieux qu'en lournées 
dt grand éclat, ce qui a pu leurrer un public «vide de 
nouvelles sensationnelles.

Mais le bilan de ces deux années d'existence est ce­
pendant jalonné de fsits saillant», que les journaux ont 
Isrgment commentés et que je ne cite ici que pour en 
mieux mesurer l'ensemble: institution du Conseil provin 
cisl des srts {22 novembre 1961) ot tenue de ss première 
session dès janvier 1962 ; depuis, attribution d- bmirses 
par son intermédiaire ; naissance et démarrage de l'Office 
dt la langue française ; prise de possession par Robert

M. Pearson 
parlera des 
engagements 
nucléaires
OTTAWA — M. Pearson part 

ce matin pour les Etats-Unis où 
il s'entretiendra avec le prési­
dent Kennedy de problèmes 
mondiaux et canado-améri- 
cains.

Il se rend à Hyannis Port, 
dans le Massachusetts, où il 
aura aujourd'hui une seance de 
travail avec M. Kennedy, et 
une autre demain. Le premier 
ministre rentre a Ottawa de­
main après-midi.

De l'avis de M Pearson, scs 
entretiens avec le chef de la 
Maison Blanche consisteront en 
échanges de vues plutôt qu’en 
des prises de décision Les deux 
hommes ont de nombreux pro­
blèmes à discuter, et d’abord 
les questions de défense. Ils 
parleront également du diffé­
rend syndical des Grands Lacs 
et d'un projet portant a 12 mil­
les la limite des eaux territo­
riales pour les pêcheurs étran­
gers.

Au sujet de la défense, le pre­
mier ministre a déclaré cette 
semaine que ses entretiens por­
teront certainement sur la fa­
çon dont les engagements nu­
cléaires canadiens . "doivent 
être efficacement supprimés
Voir page 2 : Engagements
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Le premier ministre, M. 
Pearson, a dit, hier, qu'une let­
tre indiquant les modalités de 
l’enquête a été envoyée aux 
premiers ministres des provin­
ces, ajoutant que "ceux-ci de­
vront en prendre connaissance 
avant que nous puissions, nous- 
mêmes. les révéler au public".

"C’est pour cette raison, a 
déclaré M Pearson, que je 
n’aurais rien à dire sur la Com­
mission royale d’enquête sur le 
biculturalisme avant quelques 
jours."

Puisque le premier ministre 
de Québec ne reviendra pas

(aouette va-t-il 
lâcher le Crédit 
social fédérait
QUEBEC. — M. Réal 

Caouette cédera-t-il son 
poste de chef national ad­
joint au Dr Guy Marcoux, 
député de Montmorency et 
"whip" du parti aux Com­
munes ? De plus, M. Caouet­
te démissionnera-t-il com­
me député fédéral da Vil­
leneuve pour prendre la 
tête d'une aile provinciale 
du Crédit social en vue des 
prochaines élections géné­
rales dans le Québec 7

Ce sont la quelques unes 
des questions que se posent 
de nombreux créditistes è la 
vaille da réunions secrètes 
qua doivent tenir auiour 
d'hui et demain, an l'hôttl 
Saint-Louis, députés et or- 
ganisafoura créditistes du 
Québec.

Da nombroux créditistes 
no pardonneraient paa à M 
Caouette d'avoir tenté d'ox 
cusor publiquement loi six 
députés qui, le lendemain 
des élections du I avril, 
avaiont promis leur appui 
au parti libéral. A la suite 
d'un caucus tenu è Ottawa 
les six convertis ont rega­
gné le giron du Crédit so 
cial. Ce geste n'a cependant 
nas suffi à redonner au chef 
national adjoint le prestige 
qu'il avait perdu en faisant 
preuve d'une trop grande 
compréhension envers les 
six enfants prodigues du 
parti. Aucune réjouissance 
n'a d'ailleurs marqué leur 
retour à la maison pater 
nelle. On n'a pas tué le 
veau gras. Bien au contrai 
re, ce retour s'est fait dans 
la tristesse : le parti crédi- 
diste fédéral dans le Qué­
bec et son chef, M. Caoue*- 
te, venaient de subir un 
coup dont il pourra diffici 
lament se relever. C'est ce 
que croient de nombreux 
créditistes sincères.

Tentera-t-on de redorer le 
blason du parti en rempla 
çant M. Caouette par le Dr 
Marcoux. On sait que ce der 
nier a eu une attitude digne 
dans l'affaire des six con 
vertis.

De plus la démission de 
M. Caouette comme député 
fédéral et son entrée sur la 
scène provinciale lui per 
mettrait d'assouvir une dou 
ce vengeance contre le pre­
mier ministre Lesage.
Voir page 2 : Caouette
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FLQ revendique 
responsabilité

du meurtre d'O'Neill 
d'un vol de $35,000 
de la bombe 

bureau deau
déposée
Solbec

Par Real PELLETIER

Les députes 
créditistes 
en caucus...
Las députés créditistes »♦ 

sont réunis on esucu* hier I 
Ottawa pour mettra an Jeu 
l’avenir de leur parti et de aes 
principaux chefs l* caucus s 
débute, dans le plus grand se 
cret, vers trois heures, a été 
ajourné à six heures et tren­
te pour reprendre à huit heu­
res. Au moment de mettre sous 
presse pour la première edi­
tion, nen n’en avait encore 
transpiré et les discussions se 
poursuivaient toujours. 11 ap­
paraissait toutefois évident 
que les deux clans Thompson 
et Caouette jouaient leurs der­
nières cartes, dans une lutte 
a finir...

Le Front de libération du Quebec, mouvement 
terroriste secret voué à I indépendance du Québec, a 
tait parvenir aux journaux un communique de deux pages 
duquel il ressort que :
• le FLQ revendique pour la premiert fois la raspon- 

sabilite du "raid contre le centre de recrutement do 
l’Armée Canadian", et qualifie "d'accidentelle la 
mort du veilleur de nuit O Neill. Le FLQ affirme 
aussi être h l'origine de l'explosion d'une bombe è la 
Légion canadienne, A St-|ean ;

• le FLQ laisse entendre que le vol de $35.000 commis 
le 30 evril est son oeuvre. Cette somme devait servir 
A payer les militaires cantonnes A Longue-Pointe ;

• le FLQ annonce la création d’un “Tribunal révolu­
tionnaire des patriotes québécois" pour juger les 
"étrangers criminels et les traîtres". Les sentences < 
l'exil ou la mort ;

• le FLQ "donne une semaine à la Solbcc pour régler 
son different sic1 avec les mineurs à l'avantage de 
ceux-ci”, sans quoi l'affaire sera remise entre les 
mains du tribunal révolutionnaire.

Voir page 2 : Le FLQ

Lesage explique à Londres le 

prétendu ferment au Québec:

"Les Canadiens français 
veulent participer au
{'éveio^smerl du pays"

LONDRES — Le premier ministre Jean Lesage a 
déclaré hier que le prétendu ferment au Québec signifie 
simplement que les Canadiens de langue française 
s'éveillent à leur rôle de participation au développement 
du Canada S adressant aux membres de la Chambre de 
commerce de Grande-Bretagne, M Lesage a déclare

L'ENQUtTE SUR LI BICULTURALISMt

Pearson a soumis son projet aux 
premiers ministres provinciaux

OTTAWA — Le gouvernement fédéral a arrêté les 
détails d une proposition qu i( veut faire aux provinces 
concernant la Commission royale d'enquête sur le 
biculturalisme, mais il peut se passer une semaine Ou 
10 jours avant que ces détails ne soient divulgués.

d’Europe avant le 15 mai. il est 
improbable qu’on puisse obte­
nir des précisions sur la Com­
mission d’enquête avant une se­
maine ou 10 jours.

Le ministre de la Jeunesse du 
Québec, M Paul Gérin-Lajoie, 
a déclaré, mercredi, à l’Assem­
blée législative, que le bilin­
guisme et le biculturalisme de­
vront être examinés "en pro­
fondeur et sous tous leurs as­
pects".

Québec dit vouloir en outre 
une étude réaliste des problè-

Voir page 2 ! Paarsoi»

Mystérieuse 
épidémie à 
Brossardviüe
BROSSARDVILLE — M 

Albert Richard, chef de la 
police de Brossardviüe, a 
déclaré hier qu’il est con­
vaincu qu'une “main cri­
minelle’’ est responsable 
d'une maladie curieuse qui 
s’est répandue dans une 
ecole primaire de cette mu­
nicipalité.

Cette école de la banlieue rtr 
Montréal a été fermée hier 
pour la seconde fois ce mois-ci. 
a la suite d'une mystérieuse 
épidémie parmi ses 52 éieve.s. 

Les deux classes de cet éta- 
. blissenrent ont été évacuées 

immédiatement après que 15 
élèves se furent plaints, pres­
que en même temps, de souf­
frir de nausées et de maux de 
tête. Huit d'entre eux ont été 
transportés à Thôpital général 
de St-Lambert; cinq élèves y 
sont restés sous observation. 
Un groupe des services de san 
té du Québec a été dépêché à 
cette école de la rive sud 

Cet étabüssemenl a été fer­
mé pendant trois jours la se­
maine dernière, à la suile d'u­
ne épidémie du même genre 

Après avoir examine le s\s 
tème de chauffage de l'école

Voir page 2 ! Epidémie

“Apres une li n tue né'io le 
d it»!? él p us nu moins j-a if 
dans ce qui se pa- nj: h rs du 
Québec. ;cs Canadien- I ; n- 
çaS en sont venus a réali et 
qu'ils pouvaient jouer un rôle 
plus giyin-l et plus important 
rions le développement n;:lu- 
rei du Canada en général "

Quelques heures plus t.vd, 
à l'aéroport de Londres d'où 
il parta:! pour se rend e a 
B uxelles pour rend'e v.s le 
au roi Baudouin et au nvnis- 
tie das affaires étrangère . M. 
Paul-Henri Spaak, M. Lesa_,e 
a déclaré aux journalistes 
“qu’il y a un mouvement chez 
les 5.000.000 de Canadiens 
français du Québec en faveur 
d'un Etat français au sein du 
Canada, mais qu’ils cherchent 
à atteindre leur but par d?s 
moyens pacifiques".

Faisant allusion aux expln- 
sions de bombe- de terroristes

au Québec, M. Lesage a dit 
qu’il s’agi sait la du "travail 
de fanal ique- imbéciles.”

Au déjeuner de la Chambre 
de commerce, le midi. M. Le 
sage a promis un "juste ci 
loyal traitemcn!" au capital 
etranger investi au Quebec 
déclarant:

"En tant que gouvernement, 
nous ne proposons pas de dé 
velopper nous-rr "mes nos res 
sources naturelles, et nous ac 
cueillerons toujours avec le 
même plaisir les capitaux ve­
nant des autres provinces, des 
Etats Unis, du Royaume-Uni 
et du continent européen; et 
je peux promettre un juste et 
loyal traitement à tous ceux 
qui désirent seconder nos ef 
forts pour promouvoir l’expan 
sion et le développement de 
notre province”, ajouta-t-il. 
Voir page 2 : Les Canadiens

Soltec et mineurs 
répondent au FLQ
M. Emile Boudreau, as­

sistant-directeur des Métal­
lurgistes unis d'Amérique 
dans le Québec, a déclaré 
hier soir que les métallos 
qui sont en conflit avec la 
Solbec n'ont "aucunement 
besoin de l'intervention du 
FLQ pour régler leurs pro­
blèmes''.

La déclaration violente 
du représentant syndical 
contraste avec la déclara­
tion "mise au point" qu'a 
fait parvenir de son cdté 
au journal le conseil d’ad­
ministration de lo Solbec 
Copper Mines.

Solbec déclare que cette 
compagnie et les compa­
gnies affiliées sont "la pro­
priété de plus de 20,000 
actionnaires dans la très 
nrands majorité, a savoir 
75 pour cent environ, sont 
citoyens de la province de 
Québec; actionnaires ayant 
acquis leurs actions sur le 
cours normal du marché 
de la Bourse".

"Ces compagnies, ajoute 
le conseil d'administration 
de Solbec .sont totalement 
indépendantes et n'ont au­
cune affiliation à une com­
pagnie ou à un groupe de 
romoaqnies canadiennes ou 
étrangères. En conséquen­
ce, elles ne sont en aucune 
façon soumises ou subor­
données à la finance, à la 
direction ou même é l'in­
fluence étrangères, Noran- 
da compris."
Voir page 2 : Solbec et

Birmingham: accord partiel
BIRMINGHAM. — Un accord partial a été 

conclu Hier por un comité "bi-racial" qui étu­
diera les revendications da la population noi­
re da cette ville de ('Alabama, aux prisas 
depuis près d'un mois avec une accentua­
tion du problème de la ségrégation.

Le Dr Martin Luther King a annoncé que 
l'antanto na touche que deux des quatre 
points pour lesquels luttent les Noirs do Bir­
mingham. Il sembla qua las doux parties se 
sont entendues sur la suppression de la sé­
grégation è bord de certains moyens de tronv 
port du centre de la ville et sur une amélio- 
ration das perspectives d’emplois pour les 
Noirs.

Le leader noir a cependant déclaré qu'il na 
lui appartenait pas de divulguer les détails 
da l'entanta.

Les deux autres points sur lesquels un 
accord n'a pu tncoro so fair# concernent la

libération at la lavé» das accusitiens qui pè­
sent contra quelque 2,400 Noirs emprisonnas 
et surtout ta mise sur piad d'un comité offi­
cial mixte dont la tâcha serait da régler tous 
les problèmes que pose la ségrégation.

Ces deux points doivent fair# l'objet d'un# 
nouvell# rencontre du comité d'ontonto.

Las dirigeants noirs ont déclaré que si au­
cun progrès n'était enregistré, la trêve serait 
suspendue et da nouvelles démonstrations 
se produiraient dans les rues de Birmingham. 
Un millier de jeunes Noirs attendraient l'or­
dre de leurs chefs pour occuper le centre do 
la ville.

Pendant ce temps, a Washington, la repré­
sentant démocrate de New-York, M. Coller, a 
déclaré qu'un# intervention des forces mrii- 
taires fédérales s'imposerait si de nouveaux 
actes dat violence éclataient è Birmingham.
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Le Front fit h be rat. on du 
Québec parie egalement dans
toe comm jRj^ue de ! acquise* 
tion récente d une ftomme de 

allusAon claire au vot

avril dernier a une *uccur
%a<e de la ESart’tUe Caiiadien 
ne Naticpnaie a Longue-Foin te 
L argent vole Uquide devait 
ser or a la »<>!de des milita.res 
poatét aux magasmi de Jar 
mee i quelques rues de ia

f e Fî.Q dit ^ je« effor* 
de* eoUaboratesirs eolontau* 
pour * infiltrer au sein du FLQ 
«e «on? traduits par un eche< 
total not service* spéciaux 
de rers«e,gnc ; en: - SSP» 
ont eux obtenu d important* 
lufcei ce qu. entre autrea 
nou* a permis recemment de 
noui enruhir de Quelque iô 
000 dollars qu. au 'ieu de 
vir a p«yer de vil* mercenai­
res pourra être employé a l a 
v met ment de la revolution’

La •lice

A >a Police de Monirea. i* 
[m-parlement des enquêtes cn- 
rr»in<:.»e« qu. enquête sur les 
activité* du FLQ a admis que 
ce service étudie présentement 
la pos«ibiiite que le FLQ io t

auteur du toi. ma.s aucune 
piste en ce vens n a permit 
jusqu ici d’en arriver a une con- 
ckiA un La police d’ailleurs 
ignore a peu pre* tout de» au 
leur» <!» t» cnnrw tomm* Q« 
Tklentite des membre» du FLQ

Il n e»r frii4 imposfcthle. (TOti 
on q j* le ET.Q ^ort fest>oiv»a' 
b le de ce vol qu: » sauü de» 
bit-iurp» tff> ir»'. c» au be'Jle 
nant Marcel Sle-Mane. du bu­
reau du paie-maître dec ma(a 
• ma militaire, de Longue-Poin­
te L argument troublant en fa
eir de rette h\potHe<e eit que 

le FLQ n'a par encore menti 
dan» le* communiques qu'il a 
remis aux journaux En revan­
che la preuve n a pas été faste 
que cette lettre émané venta 
blement du FI-Q Elle revêt 
toutefois le» même» caractéris­
tiques

L* SMb.c itiim •« »•!»•

Enfin, le FLQ s en e»t prit 
à la Sot bec Copper Mines, com­
pagnie qui exploite des mute, 
a Stratford dan» le* (. anton. 
de I Est. La Sol bec eut presen 
tement en conflit avec le» m: 
neuf* de l endroit. au aujet de 
droits syndicaux.

Le FLQ declare • Vendredi, 
un svertiaseirrent fut donne a 
la Solbec Une bombe fut de 
posée pre» de» bureaux de 
rette compagnie devenue I un 
dea plu» fiagcanta symbole-, de 
l'exploitation de» ouvrier» que- 
becoi» par la finance étrange 
re. \ou* eaperon* que cet 
avertissement aura aervi No­
tre patience n'étant pas aussi 
grande que celle des collabo­
rateur». nou» donnons une se 
maine a la Solbec pour régler 
son différent (aie) avec les 
mineur» a l'avantage de ceux 
ci Sans cela, nous nous ver 
rent dans r obligation de rc 
mettre laffaire entre le* 
marna du Tribunal révolution 
naire des patriotes québécois.'

L» La«>a

le FLQ a egalemenl attir 
me qu il e»t fauteur de fatten- 
t»! a la bombe contre ftmmeu 
hlr de la Canadian légion a 
st-Jean en ce» termes Dans 
la nuit du jeud. le 2 avril un 
commando-suicide du FLQ a 
jttaqu» avec succès la Cana 
dian Legion, symbole d'une ina- 
titution federale destinée a 
favoriser l'assimilation et fé- 
hmination de tout patriotisme 
national au Quebec

Appendice servile de la 
Butish Imperial légion, la 
Canadian Legion adopte cha 
que fois qu'elle le peut toute 
poai',on qui favorise le colo­
nialisme anglo-saxon et ren 
force I exploitation qui écrasé 
la nation Le seul fait de fa 
loriscr l'Union Jack comme 
emblème officiel du Canada 
démontré bien Felat d'esprit 
de ces ignoble» traître»'’.

Iw Canadien!... Engagements... le nouveau... Des 10 provinces... Crédit social : épreuve de force...
(51»,'é le * peruc-er* seg#

Dan* sa dear n pi. oc des r.
cbeaae» forestier*»
et bydraü:>quea du (tu*-j«c « 
pre—.et T. niatre a parue*ü-e 
-eaaent utr ce* drr
nier*» exp-jaant ses Goe:*.- 
que 1 a* .'eaiiae pieiseieen' 
j iipieir de cea rscixessei A 5a 
fia de 1M2. .* capacité des ge 
aérateurs usauf-e» depuivac U 
SiflàdM de kiùovaua et 
resta * aae po«Tb»::te € es- 
ron 19 c-lLoa» de r.-o»*:-*
Nat^n*. .sat»», a* l etart^^-*» 

M. Lesage ' expL^qer enau. 
Se qae ! aeqais.tioi par Hj 
dra-Qswbec des 11 oocr.pagr.es 
privées d t lettré» v au moi tz 
4"us issestissesieist de iihuh 
Xi.l.>na «enact re» .ser fiat, 
gr-atcoo compete au re*ea- ps 
bbc de toute i dectricite 4u- 
tr '-.et laça -a postare en 
p i» de permettre de reaiiaer 
le preneuses éeoaom.ea ez 
«ht d adjr .njtratioe et en 
axes fédéra.e» "

•"Ma^ efsocte encore p »- 
.mportante, de s.gra e' le pre 
-r er T.în.«tre cette acquit 

o- ftrmt’ au ïssiv c-ne-reif 
de 'a -t »*r-.i- sa» -esaoruTres 
d ene-g-e electnque a :«xpar 
» or. -d-t-'-» » de notre pro- 
- ; -ce de sorte que .-.ou- 
pourrocs deaonna.* atttrer 
p’-ua facilement cbe» noua de 
nouveüea iaduetre* et de 
se»./eaux capitaux

SecM»» ee fmaoretnee*
M Levage devait a usa. doc-

ûtr 4X ^uiCAtéOUft ftààT
ia société .cn-.'..e de fiaaace- 
j.es: m.ie sur pied par aoe 
gogremeaseat es vue de cana- 
Si»er des capitaux pour do.e- 
spper .aduatr-.e primaire et 

secondaire comme le* reaseur 
ce» natureües

"Durant ces dense res ar 
ree.» un ■» er'.s.sement qq 
r time dana le deve'.oppe rert 
ra’ - - a ** m te-esre erois- 
aani d»* travaif.rara on’ po 
■-* au Qaebec comme a feue* 
un y-o:1»-» d» efcdmag*
-- , .r». —. » -1 en'end .♦ cr-r 
oa-’-e a- -o-.»- d pro- 
gra.mme d «ducat.on dont on 
a'*éüd une m ut-d oeuvre corn 
petente e* bien entraînée. Des 
technicien! et autre* speciaiia- 
tes

Le prem-er ministre s est dit
cocvaincij que

Le* nouvelle* industrie* un- 
plantée* au Qiebec coiusate- 
ront que nous pcruvcc, >ir 
ft/jTwr ia ms m d'oeuvre don» 
elle» ont bescsn".

D'autre par*-. e ministre 
qucecois de finduatne et du 
commerce "peut fournir loua 
e- renseignements désirés a 

ceux qui -ongent a » dns ta i » 
chez noaa '’

Z&tr-a
irvis

a prevuere ,

xrs le m ét a de-
./îctKaé* •yye ée ceLe

ajpj* « ,>4pRK5<îaftf’ CK4*
d slces ara

3er a yfl deout de ix* 
hunqme stems re* »*-

Solbec el...
î /’té dé ‘ic preonerr ->içri

D* »•« tété, N syndica» 
des met»lie» tient a dénon­
cer ''t'e«pleit*tion du cen- 
firt per le ootit «reur* 
d'irreepenssble* qui se sont 
*(*ubl«s du »i«le de Ft-O"
M. Boudreau ajeute : "Je 
«eu» «reira qu'il s'aqit de 
meUdet nventsui et non 
pet de criminels d*n« le 
«rei ten* du terme."

S'il existe ajoute M Bou 
dreau, le FLQ n est aucune­
ment au courant de la situa 
Uon et le prouve bien lors­
qu'il parle de l'exploitation 
des ouvriers québécois par la 
finance étrangère" la Solbec 
appartient au groupe Beauche- 
mm II -agit de capitaliste- 
canadiens français.”

Et M Boudreau ri ajouter 
Si ces capitaliste* canadien» 

français accordaient a leurs 
travailleurs le même respect

Manufacturier de Pompes a eau 
et de traitement d eau 
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Chef de la Section de la conservation 
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ADMINISTRATION DE LA REMIS! EN VALEUR ET DE 
L'AMENAGEMENT DES TERRES AGRICOLES (ARDA, OTTAWA

L EMPLOI LE TITULAIRE
rhâf|« 4*

-• fournir drs di/rctivot #» 
prontfr* I mitutlvp *n re qui 
conrrrn» ItUfcoratioii 4r t>- 
ino« 4# rondult# #t ê* program 
mm naUontax »réo«nu et fu­
tur* ,

— «Ubortr «t coordonnor un 
programm* UAtionoi rt a U»n£ 
terme d* roch«rchr .
— «‘occuprr éen ispetf tocH* 
nlquoft que ronportont loi nr> 
cord» fldftrAUx-proTlncUui

Le rniid*d«f ro^u drrrt rdumr 
Ira qunlitéa aui'JLiurj
— pipért^nro don" un posft 
romoorLnnC 4r* reinoaNAbiiiir» 
tupériAufra tan» Ir domatnr d» 
1 élaboration et dé l’admlnitlra- 
tion dé trnTaox dé corutrudion 
•t autréc Tlaant à confttrrtr 1« mJ 
et l'eau ou dont le domalné de 
programme» à fin* multlpié» d a- 
ménafémeut hedrauliqu*
— aptitude manlféate a dlrtfêr 
•t à r coordonner le travail d’un 
peraonnei forme de proftaatonnela 
et de terhnirlena.

Pour obtenir îles precision* et dei formules de demande, 
prier, décrire DES MAINTES AST a la COMMISSION DU 
SERVICE CIVII DU CANADA, OTTAW A 4 n de rappeler 
l« numéro de concours 83 370.

I naze de éc peut h

te* énorme \ #**« *•»
«•««*« «nc«» pq chronon» «4wi
*e% r* mm plvt • -*< une men-
fetirt énJ»nr-V*".

C« «'es* s»v ». î --»*• 3.
emurt Pt C -n-—. M 4 pro- 
r met m«<S 3-er 4 Iq cammu- 
-4 - «4-3 44»41« qtf un 4m.

Tqré» «»- 4- .'*
A j poi sr de 1 -C uni. d -.«

r..crs .« ‘.uo»la vxeei.-e i* 
cqrabiéivtéat . -icc des Etuis- 
Us-» qui s eu lest q-j* les pri> 
cai-îu eatretiess de Geaex*
•tir de* revducti»cu geaera-cs 
de drqsî* de iorzese poctéK 
egajea&ent sur le» pr>du:u 
agr>e»tet

M. Pearsoa a eepenlaat m- 
iique q. .1 eoni^dert avee pru- 
deuce la fagos dont e* Eut. 
Lnva eyocdenr ce prêt;.cave 
puisqu'. 5s y impiq^ea* les 
dre-.ts de douaae -de prodaxu 
Lai*, dee aeduuaüte pour des 
paya qu. ton: p.ut .aduatna-. 
*e* que ’« nctre.

Au point de vue du barrage 
du C jlagbt*. il est .-sarufeite 
que JL Kennedy ne reaffsrme 
ra pa* en -.eraîe* ?æ eaergi 
que- qu<- cela a déjà etf far 
e des * de »qc payt de réa.'uer 

le p'v’f■ de parta*» de felee-

Le pre vier auniatrc a de 
c’are s.er qa il posera ie pro­
blème du traité du C«la*bva 
ec explvqaaat les uaélvon- 
tavrj qa il faudrait y apporter 
pou» qu'il sott accepubie 
Le» gocverneaienta fédéral e- 
de la Co io n bte-Bruann q-e 
doivent d abord arriver â as 
accord, et M Pearaoc n'a pas 
encore duacsie avee M. Ben 
rvett iea a .-neforation» propo­
sée.

Au «ujet du commerce avec 
ies paya comisuniates. le pre 
mer rr. n.stre a déjà declare 
que es ventes de ble actuel 
»s a a Cfe c« commu-j-» -ve 
•airae-.* elre con-idet*».- 
rr.r~t d%* pnqrbi'i'e» d*
-- -- — 4-f. 4 A-y l.r —.

C»p-«4u 1 4m3eie»m4

Darp e doTia.ne de. lire» 
tuierrerv : afflux d» cap. 
taux amencans dar- natre 
pays :nq -.ete M Kennedy en 
raixon oes consequence* defa- 
rorables qa il pourrait avoir 
sur le deficit de U balance 
des paiement* des EtatP-Uci*

C'est d'un intérêt eueatie 
pour notre pay* qui a un défi­
cit annuel d'environ $!.f>Xi 
000 909 au point de vue eorn- 
merce avec les Etats-Unis er 
certaines formes d* paiements 
co.r -e le* intérêts et les divi­
dende*

Ces entrees de capitaux ont 
aide a financer ce déficit, mat» 
ont en meme tempi ajoute au 
control e américain sur de* in­
dustrie* canadienne» essentiel 
e*

Pour ce qu» est de lOrga 
r.^at.on de-. Etats américain* 
M Pear-on -era.t en. faveur 
de i entree de notre paya dan* 
ce groupe de nations

A Hyannt* Port M Pearson 
sera accompagné par M Char 
lea Ritchie ambassadeur du 
Canada a Washington et par 
M A E Ritchie adjoint au 
aoua-secretaire d'Etat aux af 
faire* extérieures

Trente-cinq journalistes e: 
commentateurs de la radio e’ 
de la television suivront de 
près le* entretien* de Mil 
Pearson et Kennedy

que celui que nou* avons pu 
obtenir de compagnies amen 
cames qui exploitent le* gise 
ment* de fer de ITngava 
nou* poumons regler la greve 
demain matin et cela, pour 
employer les termes qui ema 
tient supposement du FLQ, "a 
1 avantage dea mineurs ".

ctmtdem, **q» C**q»W»o*3u
•<r*qu« awmifiqérq #0**»wi 
•4»9*i» * K y » qwqSw*» —« v 
*4 *•-»*<» «« «eriwq- ateië 44V
"■«««b»»» U44 zptmtone e»l<-»-
*»•«, 44 - e» téuM*. C 4ee-3
a»V4l. te «t 44e* d r. t get
«*«»♦>♦»*» tv^bqetv^u*». C4>4 
S 44 é« i-u*tqr Mefr# W «Ml. 
**4 v s*u4 ******* t»
t es» 't t« »èc*i« des Uks 
4- .-TiL***» *3-.s 44 mer te»
r*o*'m% ftnr*'»* <*m au «ia*
ma : «■"««tube. 3»»,«cT-«e 34
filmt q-efvstdo a* cer-tm* *«
eu«»4e**»'«e meet p*et 34 - 
«•ut A>«si. eattelu» SAqr Chtr- 
Pomretu iq cHr*t*m 3-3* ■ *
34 4 3-4-* »*4 •— *434 ' -V44 4404
mt**r* 4- ,qu Iq 44 U» «4 44
r*.

"C'44» it l q«iqc»if t éit M. 
A»4««*u<» 0.4 n*W4 4*4414 1 MV 
****** 04 P*urue*rr* ton* tv 
Bwrqau 04 4 «4—s.-4 *4 4 e*o- 
**"C4 qu't l'Oêfteq du film. 44V/4 
U O *4<*iq« d'un 44w ** mémo
tdministrt’eur.

'E« *u4 04 14 **o»*c* «n 04 
l4 |0un4S14. il »4ud»4 4»r« 04 
pi U4 ** plut 44*4r* v is-4- *1» 144
peoduc t i a n • c ndmotoqrtoêi-
c -44 et, Hirtdwt. 4U» Tentrt# 
04S minqwr» 041-4 las S4ll«s 04
cindma"

Epidémie...
fSüJté dé la prerntere ?££<»

ainsi que "autobus qui y con­
duit les enfants, le groupe de» 
ver: ce* de - v n * e fait des au- 
tysco du lait fourni gratuite­
ment chaque matin aux élev**

*»*•« «rim,«4lle

ï Richard a deelar» nue e 
m- «•** »-ii d» »ette 

maiadie qu fa:' ou» e» e- 
fa U »»T3 er' drogues l a 
convairu-u qu un* matn en*i 
n» » se trouve derrière cette 
aifa re H a ajoute que cette 
ecoie sera fermee pour le res­
te de Tannée scolaire.

0 a ajoute “Je veux que 
vous me citiez à ce sujet. Je 
suis certain que nous avons 
entre les mains une affaire de 
sabotage ’

Plusieurs parent* de ces en­
fants ont écrit aux ministères 
provinciaux de la jeunesse et 
de ia santé pour demander 
qu on fasse quelque chose.

On a déclaré à I hopitai St- 
Laiwbert que certains de ce* 
enfants aemblaiem drogue* au 
point qu'ils pourraient subir 
une intervention chirurgicale 
3*0» rien sentir

<S%ae de U 
1 est era. or* pre*. i-ue de cette 
liberie que hit -anaait la eoo»
UZU'-.-j*.

M M 4itr.ee OUarie* a ra_- 
pete qu on avait deereu le bt-

1 fin if afsa de garant-/ .«* 
d/'j.ts aes Cansq-en. le lan 
gue frauçuise tu fédéra; c 
ceux d* a r i sorte tng-a ~f 
itc* le Quebec. Depu-. 1307 
»é soct coastuuiee* dan: I*: 
autre» pro tnees de* aùMritee 
de '.in//e française — eeitaj- 
ae». îei-* eetie du Vosivea- 
Bmaaeaek. pi mipoftante» 
que _a juus^tt* de 'ungu* an- 
g-a_s« du Q«uebec — dort -e* 
droit* ne aoat pu. protege* par 
la conatiTutiuc-

M. Rabichau*
Le m.n-sare Hedard Run.- 

eux-ni pense que '.o-ut œuuve- 
meet en faveur ce ITarfipyn -
me cans .e Quebec »erait de 
natare a compromeife 
chance* 4e succès de* mm un 
te* de langue françause des 
autres provinces dans leur 
campagne en faveur du biUn 
gum me.

“Le Nou - eau-Brun* * ce s a 
cnemme sans bruit, sain heurt 
vers se b mxu'sme offe e »■ 
t- dit. ec ü jé-a;: infimmer.' 
regrettable pou- !a rinor.tc 
acsHttensc que le Quebec d* 
nenne uml ngut.

"Dos mesures retentes pr. 
ses par le gbu-erremcri ce 
ma province iM. Robtehaui 
est député de Gloucester, X 
B adiquent que nous pro- 
greason» • er* le büinguisme.

M. Rob-chaud a cité l'eteir. 
pi* de I Ecole aormaie d Ed 
axundstoc ia prenhére qu: «oit 
tonsûcree exclusivement 4 a 
forma*-;cm d -nstiiuieurs de lau- 
gue française E voit aussi 
dans .a reeiectica de SL Loua 
Robichaud a la tète du gouv er- 
nement du Votrvea>Brun»- 
*;ck i'indice d'une évolution 
ers ie b*' rg-.sme
Quarante-cinq pour cent de 

la popuiatio* ao Nou eau- 
B ru ns week e?1 de langue fran­
ca'se

Le*-Paul Tr*Hitf

OvtnM'ruts .4 •S'-KI.B »»»!*-• 
mina*. i«*4r-* «0 U 4»t msüi- 
ténaac uivtailé as *• 4S5 «nm. 
me rirury, peur Ytinru* d« ** 

La B««T*ac *«««•« 
U tàUpkM* é$t Jlft-mi

courroies t \r
POULIES ÊN T 

COUR ROI ESJè A MAILLONS
COURROIES CUIR, COTON 

CAOUTCHOUC, HAUTES 
VITESSES, NYLON, 

SANS FIN
DOMINION BELTING

TT7, St-Anteinq
J-C-Q Senc : pr UN. é-ÎSLS

ECONOMISTE DU TRANSPORT
SS 7GO - S10.300

minutera éq KAamulturq 
OTTAWA

Lq titulaire dirigera la t4u»-»q<ti«« du tranipqrt qt de 
K4ntr4pesaga 4 la $q«ti»fl da la ««mmarciali»atian

Entre autres qualités, il faut avoir un grade umver- 
-.’.aire et compter une dizaine dannees d experience de la 
recherche dana le domaine du transport et de l'entreposa­
ge. ou en des domaines très voisin*

Pour obtenir des précisions et de» formule» d» o» 
mande, pnere d'écnre DES MAINTENANT à la

COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU CANADA. OTTAWA 4.
et de demander la circulaire 83-2011

CARIES PROFESSIONNELLES El D'AFFAIRES
ASSURANCE

Braun» en .r* 
ouaei. nj» Saim-JacQu« 

UoTLtréaJ

PACTYLOOEÀPHff

ATTENTION
N«t iNfMiLX. mjftttfts, étéArtrt U 
*U«S 0« mmfr* M«it ééméMf*» è 
r* ST-ALEXAMOKC* Pftf$ CiAlO
Vous y Trw«'«fé2 3tct/>oflr«p*e$ 
mocnines è ceicuit^ è pr^occDier 
ft oddlt^noor. ft dictor d^efttevn. 
iwic^o* de romps, n ta de ’norths 
àpec'eusea 4e mtubAoo de boroou. 
etc., etc., ee somme
TOUT POUR Li EURiAU
CANADA DACTYIOMAPH! WC«
sTATIONNfMEWT 

Nierez aetre new/cee tftiétttewe f
Ml-5771

Encouragez nos 
annonceurt

BREVETS D’INVENTION

MARQUES d* COMMERCE 
BREVETS D’INVENTION

er tecs Ptyt

Hewn, Harm tfbk i Iditie*
21 M. rve OKUMMONO 

MOKTRiXL 2ft

ASSURANCES

ASSURANCES GÉNÉRALES e PLAN DE PENSION 
ASSURANCES COLLECTIVES

Horace Labrecque & Fils Ltée
Mil rud CRESCENT

MONTREAL — VI. S-2371

Experience i» 50 années

<Suite de la premiere * Ce>
. . /U-ou- *<>it Gérard Perron d*

On »« de Sht/fcrd .Raimond Langlois de
-a Beauct. G-je. .R' . yuebec-E*t Pierre-Andre Bout n
Negantic Robert Beau.e .Ç .Tf dTQuebec-oue.t. ont repud-c.

- «STS « Caouett*°*'*it etc. a ce .monent-U. extre-
La -'••v -,~.4r» ,1 oft,cr.ateur» ont decee dan» se»

«ment eor-^e e. ; - ^ ^ une pr(),,jnie comp'éhen.iun
*’JWlrL '?1,a?Pvi ThornDeon avait etc pour «a part beau- a teAdixdt de» ai» M- Thomp^n a^^ ^ ,e, ^ -. i,

avaér.f ^aiment1”appuy e publiquement le* liberaux, devaient

^ M^Tna .-t pa- * o-* ca/hc *on appui au che*

“aaS^TlTcwu?*** enUparücuüerUr Le cneTadjomt^aétait

fî^/S^ur*î» w *aru qu^uemem?al't été*consumé l

** *U conflit de juridiction entre MM Thomson et Caouett* 

eta t a un tou/maat. . épreuve de force de . ail ten.r
U ,e5- alor» entoure a Ottawa, de *e» p.us fide-

.e, coliaborateur*. Le secrétariat de Montreal qu: était ait e
- e de Lorimier près du boulevard Henn-Bouraaaa, a ete fen e
et iea deux permîmes qui le personnifiaient en quelque wr-e. 
soit M et Mme Dollard Richard, vint démenâmes a Hull, a que - 
que* pas de la residence de M Caouette Lne partie des docu­
ments ont etc t-a.--? au secreranat de Quebec rue de a
a.- --y* et e* -neun.e,: entrepose* dan* un club socia. et 

Montreal
Depui* u not* les deux clan* ont re.:4errê leurs rangs. 

Ln puissant organisateur du parti a déc are (,3 ne peut p'u.» 
jj-er I' faut nrcessairement que ca ca-.-e' Ln autre, can- 

d'da de fa ' eelut-la a fait remarquer • Le Credit social joue 
en ces neu'eso e jeu le plu» ser eux de son existence C est 
une question d'heure*

5. r;en n a été décidé hier (au moment de mettre sous pre.-q 
pour 1a pre rué re édition, le caucus d Ottawa n était pas ter­
mine ie tout éclatera a Quebec en fin de semaine.

Plus de 200 délégués sont attendu» à la réunion du conseil 
provincial, qui commencera demain et st poursuivra dimanche, 
a ! hôte. Saint-Louis de Québec. Chacun des 75 comtés de la 
province y délégué trois personnes, dont le candidat aux elec­
tion* du 8 avril derme. Le» membre» de l'exécutif en seront 
egalement. ’

POMMETIERS DÉCORATIFS R**ybloom
V..4444 441**01 Anna*» «*w<3 -*»•-.•*** rt t,

»** W - .-M )*IM4 *4n>awm. • .U*.»-. ■' ■
J. * *î n*tM 4» » *4444 4*14* e «-U-34 «»*il-'4*l *V •« -

ne. cntuflmmtt» p . - »-« M.I» »-r. la 1»
T-»'. V! » r.O.S *44 - v. P.U 5»-*». -•• »»l»*44*
W. H. PERRON t Ci* LU* <*'

«s loit utfiu. l noie i nwifn. aq 'v^ttéai tri ra ■« i-i»is

Petites annonces du ' Devoir
CHALET A LOUERA LOUER

V -0-0 SI 14 WestAUL F*c« pArr St«-Dorothé€. chslet meublé, 4 Ap- 
ehauffe. eau cbAude taxe pArtements, frande TérAndA. bord 

de 1>mu, magnifique temun priit, 
réfrigérateur neuf, facilité de truth* 
port. $404 mai a fin *eptetnhr* — 
735-04% 1J-S-43

CHALETS D'ÉTÉ

4 earn pajée. cuisinière, refriféra 
ieu/ LAcineraieur, balcon. 9 a 5h. 
mt 7-5419-4 a 9h RE 7-2933

14-5-43

À LOUER OU A VENDRE
Au domaine Quintal, face au lac 
Voar. route 4A. chalet* neufs de 4 
et I ptertv place prlsee eau cou­
rante tranquillité, pèche a la trui­
te r halos* pe* «ans moteur aussi : 
rerrmm? prêt* a construire, bonne* 
condition* Tél 444-7277

4-5-43

ACPARTEMENTI CHAUFFES 
A LOUER

Tvtqr» mtriéy rt J4an4> numés.

LOYER GRATUIT

CONSTRICTION de chalets à comp­
ter de $99»* et plus, reparation — 
Pour renseijriement? téléphoner at 
3:«-««s. s.n.o.

CHALET D'ETE À VENDRE 

OU A LOUER

BORD Dl IJkC des Deux-Montagne;.
près St-Placlde. Intérieur aenal-fim. 
endroit mafnifique. plage, néchè 
comptant a discuter, balance $20 na* 
mois, particulier —- Pour roir pM- 
to 4322. rue St-Hubert - tél. 53d-' 
2354. JJfO

d «j* an. 2L. p 
prie tenue 
CL. 9-4i! 4 oc

COTTAGE À VENDREHaa et hua. a roua ngnex oa had 
d'V» an 2Vï pieces chauffeej. aeuf. >

d achat: Domaine  ___ _____—~—- ■ ■■ "’
CL. 9-5943 Paroisee »t-Joseph de Boréaaux. tar-

3ft-ft.ft] i rai* 44 X 244. 10 pièces, 2 ehambrea 
------------ i de bain, solarium, cuisine moder­

ne. face boul, L’Acadie, libre. 12.210 
Payeur, propriétaire. Pf. 4-4U4

U-S-flt
AUTO A VENDRE

TollLaoragen 19d2. de luxe, rouge j 
ra4io. parfait ordre. $342 It-Denis. 
PL 4-4997.11-5-43 ;

AUTOMOftILII

M

FEMMES DEMANDÉES

STWOWANB MlMtlB

• •

P0Ü9 PLUS D'AGRÉMENT 
AU VOLANT...

xcarnz ot vomrar weevs 
DK* IUI>Tt»A»T GRACE 

À B* PRÊT P*l COÎ TEUX. 
CbMPORTAVT CtT 

AS5lIRA?tCï*VTE. BE LA

XXX XXXX X XXX XXX XXX
X XXXX X X
X XXXX X XXX XXX XXX
X XXX X XX
XXX XXX XXX XXX XXX

XXXX XXXX XXX XXXX XXX 
X X X X X X x 
XXXX XXXX XXX X XXX 
X XXX X X
X XX XXX X XXX

BNE
LA BANQUE DE 

NOUVELLE-ECOSSE

demandées au CANADIEN ÜATtfW- 
; *AL. Les candidates dolrext être 
; qualifiées pour prendre 4* la dk- 
‘ tee en français et es* anglais eo 

aroir ao moins deux ans derpe 
rien ce.

, EmpkM permanent, aalaife 4a 9MR 
! par mots a sec potslblNtee é’aagmaé-
urion

! Excellentes eondltlena 4e tresaft «4 
arantare* de pension, daesuranee*- 
bobpitalisatton et de transport. 
Prière de * adresser en peroonftMu 
antre 9 hres du matin et 4 hres 4e 
! après-midi dn lundi an sendreéi» 
an ;

BLREAt D'EMPLÔI.
>a acate - 935 ©. rue LagnacEeftMMb

Montréal. Que

JÎ±S
HOMME DEMANDÉ

Représentant
DANS LA VENTS

Lne orxanuation d'envergure tnter- 
i jjattonaie requiert les aerrlcea d’un

homme sérieux Agé 4a $9 à 46
ttton. axant aotitu- 

fournir * '

À VENDRE

: d4 bonn* edurAt,.,,,. __ ___
d*s Mut U lent* D4,r* fournir de* 
«tills s»tisf4ls»nu it tn emploi* 
anterieurs. Krplrtrnre de la sent* 
pw» essenclellr malt utile. I.e post D - 
Itnt rhotsl recevra un entrainement 
minutieu*. tons les binéflcM marni- naux.

, îteicnus Mton «pikiudes et oanonen-
r* ACponse rnnfldentieUe a ca*o 
WV Le Devoir. Montréal.

ln pupitre »t*v couvercle qui bar- 
r* eemprenuii î tiroirs. 1 njon 
pour livres ou dossiers, aussi 1 
dl-tionnulre Uluitré Lerousse en 13 
volumes Î1J-M95 11-i-as

BUNGALOW À VENDRE

RIPKSÏ1GNY — Grand 5 pièce» 
fermées, fenêtre panoramique, cave 
■•mi-finie. Cap., Int. et taxe Inclut: 
*»2. par mois. Particulier. Ml Mau- 
rie*. — tél: iSl-4334. jjio

LOGEMENT À LOUER
VJLLf.. *At*>T-LAtJRBiI, loctRMRé 
cbauffé. ju pièces, cuisinière, rafri 

,M " 3W Déearle, U1
î(S-»433. n-*-a»

BUREAUX A LOUER

MAISON À VENDRE

?,l.TR.7M^,T — '«tMe 4-» cham­
bres H6.000 — 731-3517. .TNO

1454 boul St-Joseph est. c bureaux 
pour professionnel, raste sous-sol 
4449 Garnier, tél.: LA. 5-4894.
_____________________ 17-5-43

CAMP FOUR GARÇONS 
ET FILLES

MAISONS A VENDRE
Domaine Bellerlve, nrc sud. split 

■ Ie'.*.1, ' f**1''5' *1,»*» comp-
: tant. OR l-m*. b-î-H

PROPRIÉTÉ DE CAMPAGNE 
À VENDRE

mpa&nic
4 Assurance sur U Vie

MONTREAL

De a a 11 ans. prophète du lieu te- 
nant-touverneur. a î milles «u bord 
de 1 eau. limitation, ski nautique 
eampume, tennis an. etc. Eiisel- 
pnement : français et mathémati­
ques. Semer rclljleux. catholique 
et protestant. Cabines isolées avec 
eau chaude et froide ficellent* 
nourriture Srmrr or mrdrrln ri 
infirmière. Collrfr a revommandrr 
Seulement $35 par semaine tout 
compris, i Subvention pour enfants 
heeeaaltruil. Eerirr pour dépliant 
gratuit * : Dr et Mme Harold Mar­
tin. directeurs. "MUdwood . Vau- 
éeeuü, Québec, 11-5-13

CHALIT À LoJËr~~

Chalet à louer. 3 chambres, grande 
cuisine, eau courante, grand ter­
rain, piscine, prix saison été *550 
S'adresser : André Gauthier, avenue 
Mont-Rolland. St-Hippolvtr.
_____    I1-5-S5

CHALET À VENDRE
___________________ ______ ___ I
Chalet meublé an lac François près 
de Mont-Laurier. 4 appartements, 
belle plate, rhatse et pèche, rause 
départ Pour informations* pi 

*»# Jollevte ll-s-tj (

St-Hippolvte -- Maison hiver. J 
lS*.7S?e",,,i 1 fl'»'et. terrain boise, 

i 54.930 pieds carres. CA. 4-3550. soir. 
! 11-5-0.4

TAILLEUR
Panes transformer votre habit a de­
vant croise en un Joli complet » 
octant simple dan.- le dernier style. 

- SPECIALITE - 
Hab'ts et costumes reajustes

i DROLET TAILLEUR
> J41 e»t ru* GLl/OI - DL

 J.eN.O.

TERRAIN À VENDRE

CAtTIERVIUE
VUE SUR RIVIÈRE

Hue NoLr«-Dame-dek-Aiiges. 54 x 119, 
p1, car* p»rt!cullêr. — FE. 4- 

1 7,3,-_ ___ Ll-5-43

TRANSPORT CAMIONNAGE

ROUSSILLE fransport Déménage­
ment tille, campagne et longue dt*- 
lanee. Spécialité: pianns, poêle», rb* 
fetfbratene» «a <-*4*1 ,f 9f.«9
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M. Lapalme 
répond au 
Devoir" à 
propos de 

United Loan
QUEBEC, (DNC). — L# 

procureur général a affirmé 
hier qua dés U faillite de la 
United Loan Corporation, il 
avait ordonné au présidant 
da la Commission des va­
leurs mobilières da faire 
immédiatement enquête sur 
cette affaire.

Soulevant une question da 
privilège. Me Georges-Emile 
Lapalme a tenu à faire, à 
l'Assemblée législative, une 
mise au point touchant 
l'éditorial de Claude Ryan, 
paru dans "LE DEVOIR" 
d'hier.

Le procureur général a 
dit que M. Ryan dans son 
article avait abordé trois su­
jets. "Dans les deux pre­
miers (censure du cinéma et 
l'affaire des faux certifi­
cats), il exprime des opi­
nions qu'un journaliste est 
libre d'exprimer et qui fe­
ront, j'en suis convaincu, 
l'objet de discussions lors de 
la présentation de mes pré­
visions budgétaires en tant 
que procureur général. Mais 
le troisième sujet contient 
une affirmation tellement 
fausse et qui concerne des 
milliers de gens que je ma 
crois dans l'obligation de la 
nier".

M. Ryan rappelait qu'il y 
a une diiaine de jours, un 
groupe de créanciers è la 
suite de la faillite de la 
United Loan Corporation ré­
clamait du procureur géné­
ral une enquête royale sur 
cette déconfiture financière 
da l'ordre de S5 millions.

L'éditorialiste s'étonne du 
silence du procureur géné­
ral et affirme qu'une enquê­
te s'impose.

"Après le faillite de la 
compagnie, a répondu M. 
Lapalme, j'ai ordonné au 
président de la commission 
des valeurs mobilières d'ins­
tituer immédiatement une 
enquête. Cependant, des 
créanciers de United Loan 
avaient formé un comité de 
protection dont les membres 
m'ont demandé une entre­
vue. Je les ai refus chei 
moi, dans ma maison privée, 
il y a longtemps. Le comité 
m'a alors supplié de ne pas 
instituer d'enquête afin de 
lui permettre de récupérer, 
au nom des créanciers, la 
plus grande proportion pos­
sible da l'argent qu'ils 
étaient menacés de perdre. 
J'ai promis è ce moment-lè 
au comité de protection 
d'attendre leurs suggestions. 
La première nouvelle que 
j'af eue s été une demanda 
d'enquête publiée dans las 
journaux avant même que 
je ne reçoive la lettre de M. 
Lessard, lettre dans laquelle 
il réclamait une enquête. 
Dès la réception de cette 
lettre, j'ai demandé que l'on 
convoque le comité de pro­
tection, le président du 
Trust Général du Canada et 
un autre groupe auquel je 
né puis donner une désigna 
tion exacte. La rencontre 
devait avoir lieu mercredi 
da cette semaine, è mon bu­
reau. Mais par suite du dé­
part obligatoire du prési­
dent de la Commission des 
valeurs mobilières pour Wa 
shington, la rencontra est 
remise è la semaine pro 
chains. Je veux savoir quel­
le position entend prendre 
le comité de protection en 
vers la compagnie et envers 
tous les créanciers".

La Gendarmerie démantèle un réseau de faux - monnayeurs
I.a Gendarmerie royale du 

Canada a saisi quelque $130.- 
000 en billets de banque 
américains contrefaits, hier. 
Cette saisie a été faite dans 
l'appartement 25 d’une mai­
son située au 363 Belanger 
Est.

Cette saisie représente un 
dur coup contre ce qui sem­
ble être le principal réseau 

de faux-monnayeurs au Ca­
nada. un réseau qui inonde 
non seulement le marché ca­
nadien mais également le 
marché américain et euro­
péen de faux billets de ban­

que américains de $100, $30 
et $1.

Entre 7 heures et R heures, 
hier matin, une soixantaine 
de policiers quittaient le

3uartier général de la Gen- 
armerie royale dans West- 

mount pour se disperser aux 
quatre coins rie la métropole 
et dans les banlieues.

A fl heures du matin, à la 
seconde près, ces agents ef­
fectuaient les premieres des­
centes d'une série qui, au 
cours de la journée, en a 
compté 31.

Dans ie cours de ces per­

quisitions. les enquêteurs ont 
appréhendé une douzaine d'in­
dividus. Pour sa part, la gen­
darmerie royale a gardé deux 
de ces personnes pour fins 
d interrogatoire et. très pro­
bablement, pour comparution 
devant les tribunaux dès ce 
matin.

Il s'agit de M Joseph Do- 
zois âge de 78 ans, demeurant 

au 3920 Parc Lafontaine, et de 
son fils, Marcel, âgé de 4# ans 
environ, domicilié au 6506A 
Louis-Hébert. La gendarmerie 
les soupçonne d'avoir trempé 
dans l'impression des faux 
billets de banque.
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60 femmes de 18 pays envoient 
un message de paix à Pearson

Les 60 femmes qui ont participé récemment au 
pèlerinage des femmes à Rome pour la paix ont tait 
parvenir au premier ministre Pearson et à tous chefs des 
Etats membres de l'OTAN, une letre dans laquelle ils 
demandent, texte de l'Encyclique “Pacem in terris" à 
l’appui, la mise au ban des armes nucléaires.

M. Paul Blanche! 
obtient un poste 
de commande au CN

M. Paul Blanchet, de Qué­
bec, prendra en charge un des 
services d'immeubles les plus 
considérables du Canada en 
succédant à M. H. M. Blaik- 
lock au poste de directeur gé­
néral du service des immeu­
bles du Canadien National, le 
1er juin prochain. M. Blaik- 
lock prend sa retraite après 
47 ans de service pour le 
compte de la compagnie.

Le service dea immeubles 
du CN a pour attributions 
l'estimation, rachat, la vente, 
la location et l'administration 
des propriétés de la compa­
gnie tant au Canada qu'aux 
Etats-Unis ainsi que l'estima­
tion et la location des proprié­
tés à l’étringer. La compagnie 
a présentement plus de 51,000 
baux en vigueur.

M Blanchet, qui a 44 ans, a 
collaboré avec le service des 
immeubles depuis 1944 après 
être entré à lémploi du ser­
vice de l'exploitation à Québec 
en 1937 II a été directeur ré­
gional du service des immeu­
bles à Moncton, Winnipeg et 
Montréal et, pendant un cer­
tain temps, directeur général 
adjoint à Montréal. Il a été 
aussi adjoint au vice-président 
et directeur général de la ré­
gion du Saint-Laurent et plus 
tard directeur adjoint du sec­
teur de Québec, à Québec.

Les 60 femmes, originaires 
de 18 pays, avaient précédem­
ment adopté une résolution 
en ce sens, proposée par Mme 
Thérèse Casgrain, elle-même 
mandatée à ce pèlerinage par 
la Voix des femmes du Ca­
nada.

Le groupe s'est d'abord 
rendu à Rome, ou il a été 
reçu par Jean XXIII, dont 
Mme Casgrain a dit. au cours 
d'une conférence de presse 
hier, qu'il les avait reçues 
d'une manière cordiale et fort 
sympathique. Parmi le groupe, 
il se trouvait, outre des catho­
liques, des protestantes et des 
non-croyantes, venant de di­
vers pays d'Amérique, d Eu­
rope et même du Japon.

Après Rome, les femmes se 
sont rendues à Genève ou el­
les ont présenté leur résolu­
tion contre les armes nucléai­
res à la Commission du désar­
mement de l'Organisation des 
nations unies.

Les femmes membres du 
pèlerinage ont exprime l'es­
poir que les premiers minis­
tres des paya membres de 
l'OTAN sauront tenir compte 
de leur recommandation, lors 
de la rencontre de l’organis­
me qui doit avoir lieu à Otta­
wa bientôt.

Dans leur lettre i M. Pear­
son et aux autres chefs d'Etat, 
les membres du pèlerinage 
pour la paix déclarent qu'elles 
ont enaossé la déclaration 
conjointe des présidents de la 
Bolivie, du Brésil, du Chili, 
de l'Equateur et du Mexique; 
qui ont exprimé le souhait 
que ces pays d'Amérique lati­
ne deviennent une zone non- 
nucléaire.

Parmi les nombreuses ob­
servations qu elle rapporte de 
son voyage à Rome et Genève. 
Mme Casgrain signale, outre 
sa rencontre avec le pape, la 
constatation que les journaux 
canadiens sont beaucoup pins 
libres que les journaux euro­
péens et américains en géné­
ral — impression qu elle a re­
cueillie de ses compagnes de 
voyages — et que les jour­
naux canadiens diffusent 
beaucoup plus largement que 
les autres le message anti­
nucléaire.

A l’arrivée des policiers à 
l'appartement de la rue Bé­
langer. les lieux étaient vides 
de leurs occupants. Par con­
tre. dans six autres endroits 
perquisitionnés, on a appré­
hendé une dizaine de person­
nes qui. toutes, seraient titu­
laires d'impressionnantes fi­
ches policières.

Les policiers engagés dans 
des fouilles en quête d'argent 
contrefait ont saisi bien d’au­
tres effets qu’ils ne préioy­
aient point.

C'est ainsi qu’ils ont de- 
couvert des négatifs servant

è la reproduction de billets 
de banque américains. Ils 
ont également saisi de* dé­
tonateurs électriques et des 
machines à numéroter les 
billets de banque, soit des 
appareils fabriques aux 
Etats-Unis et importés secrè­
tement et illégalement au 
Canada

On a trouvé egalement 
1,000 mandats d'argent con­
trefaits de valeur variant de 
$10 à $100, quelque 200 lais- 
ser-passer des chemins de 
fer Nationaux du Canada, 
une vingtaine de cartes d i-

LE DEVOIR

Pas d'antisémitisme 
chez les séparatistes

M Perry Meyer, président 
du comité des affaires étran­
gères du Congrès juif cana­
dien, a souligné que le con­
grès ne relève aucun indice 
d’antisémitisme dans les mou­
vements séparatistes du Qué­
bec.

Professeur de droit à l'uni­
versité McGill, M, Meyer a fait 
observer que le congrès suit 
de près les mouvements sépa­
ratistes et que rien n'indique 
qu'il existe un sentiment anti- 
semitique dans leurs rangs.

Il a toutefois exprimé l'opi­
nion qu'il faut trouver une 
solution à la requête des Cana­
diens français concernant une 
refonte dé la Constitution ca­
nadienne avant 1967, "sinon 
lej juifs pourront devenir les 
victimes d’une situation très 
explosive".

Paré: la planification 
est trop coûteuse pour 
l'entreprise privée...

M. René Paré, président du Conseil d'orientation 
économique du Quebec, a declare hier soir que, même 
si l'entreprise privée fait beaucoup pour le Quebec, nous 
ne pouvons nous en remettre à elle pour mener des 
recherches et des études coûteuses, dans le cadre de la 
planification, pour en arriver au plein emploi.

L'UN tente vainement de faire 
rentrer M. Bellemare en Chambre

QUEBEC. — L'Assemblée législative a rejeté pour une 
troisième journée consécutive une motion du chef de l'opposition 
demandent la levée de l'expulsion prononcée vendredi dernier 
pour toute la présente semaine contre la député Maurice 
Bellemare (UN-Champlain).

Les députés ont repoussé la motion per 4é voix contre 22.
Le député indépendant Frank Hanley (Montréal-Ste-Anne), 

qui avait voté avec l'opposition mardi et mercredi, n'éteit pat 
en chambre au moment du vote. M. Bellemare avait été expulsé 
après avoir été nommé per le président è le suite de ton refus 
répété de retirer des propos jugés non parlementaires. L'expul­
sion doit se terminer après la séance d'aujourd'hui.

Dans une causerie devant 
l'Association des professionnels 
italo-canadiens. M. Paré a re­
pris les raisons qui, selon lui, 
justifient la planification écono­
mique au Québec et conséquem­
ment, la présence du Conseil 
d'orientation économique.

De toute évidence, a-t-H dit, 
le rôle de planifier l'économie 
du Québec revient à l'Etat. Une 
des raisons pour lesquelles la 
planification s'impose, c'est la 
nécessité d'un "développement 
balancé" de l'économie de la 
province.

Expansion équilibrée
Si nous jetons un coup d'oeil 

d'ensemble sur le Québec a-t-il 
précisé, nous constatons qu'il y 
a des régions très progressives, 
d'autres qui le sont moins et 
certaines autres — tels l'Abitibi 
et la Gaspésie — qui sont des 
régions sous-développées.

Il s'agit là, souligne le con­
férencier, d'un phénomène so­
cial que nous ne pouvons pas 
ignorer. "Les tenants du libé­
ralisme économique diront que, 
si ces régions ne se développent 
pas, c'est qu'il n'y a pas lieu 
de les développer' et que leur 
cas va se régler tout seul", a

Langage cruel
11 ajoute : "Ce langage est 

cruel et innumain ; nous ne 
dit M. Paré.

dentité de sécurité so­
ciale, valables aux Etats- 
Unis, trois manteaux de 
fourrure, présumement vo­
les, un pistolet de calibre 9 
mm de marque Browning, un 
revolver non identifié (deux 
armes non enregistrées mci- 
demmentt. 100 cartes d'iden­
tité de l'assurance-chèmage 
contrefaites.

Toutes les personnes déte­
nues ont été remises, apres 
interrogatoire, à la Sûreté 
municipale de Montreal qui 
les interrogera a son tour 
sur les effets saisis qui ne

sont pas des 
faits.

hilleti contre

On n'a point trouvé, an 
cour* de ces descentes, dq 

billets de banque canadien» 
contrefaits A l'heure d'al* 
1er sou* presse, nous appre­
nions de ia gendarmer!» 
royale qu'on poursuivait jus­
qu'à une heure avancée, 
1 etude d une foule de ren­
seignements obtenus dan.» 
cette fructueuse journée d» 
razzias au sein du monde in­
terlope de ia région métro­
politaine.

St-Pierre: le nouveau pont de 
Terrebonne sera terminé en '64

QUÉBEC. ( DNC . — A la suite de certaine» 
critiques parues dans les journaux, le ministre de» 
travaux publics a fourni hier des renseignements concer­
nant le nouveau pont de Terrebonne. On avait laissa 
entendre, dans certains milieux, que ce projet ne serait 
qu'une promesse électorale qui ne se réaliserait pas.

LE NOUVEAU SECRETAIRE DE LA PROVINCE PARLE D'UN "SUJET DELICAT":

La censure du cinéma doit s'orienter vers la classification 
des films, et non perpétuer le système du découpage arbitraire
QUEBEC (DNC) — "L» cen­

sura du cinéma doit s'orienter 
vers la classification des films 
et non perpétuer l'ancien sy« 
tème du découpage arbitraire 
aux ciseaux", a déclaré, hier, 
le secrétaire de le province.

Lors du débat sur les estima­
tions budgétaires do son minis­
tère, M. Bona Arsenault, a 
traité du problèmt da la cen­
sure du cinéma qui désormais 
relève du secrétariat de le 
province et non plus du dé­
partement du procureur géné 
ral.

"Le censure, e dit le minis­
tre. est l'un des sujets les plus 
délicats que noua aurona à 
traiter eu aecrétariat de la 
provinca. Noua avena à taira 
face à deux courenta contra­
dictoires composés, d'une part.

de ceux qui accusent le Bureau 
de la censure de le province 
d'étroitesse d'esprit et d'autre 
part, de ceux qui trouvent 
certaines décisions licencieu­
ses".

M. Arsenault a déclaré qu'a- 
vac la nomination récents de 
M. André Guérin comme chef 
du Bureau de le censure et 
directeur de l'Office du film, 
le secrétariat allait procéder 
sens retard à le réorganisation 
de ces deux organismes.

"Quant à la réorganisation 
de la censure, a-t-il ajouté, 
noua avons pour noua guider 
trois mémoires de recommen­
dations soumis tu gouverne­
ment. Le premier e été prépa­
ré per un comité spécial de 
cinq membres, choisis par la 
gouvernement en dehors du

Bureau de censure. Il t'agit de 
le Commission Régis. Les deux 
autres mémoires ont été sou­
mis au gouvernomant, l'un par 
l'Office catholique national des 
travailleurs de diffusion et l'au­
tre per les Industries théâ­
trales unies du Québec".

M. Arsenault a dit qua si 
l'on fait la synthèse des re­
commendations de ces mémoi­
res, il est manifeste que les 
trois groupes s'entendent eu 
moins sur deux points :

— Celui de supprimer les 
dénominations péjoratives des 
censeurs ;

— La substitution d'un sys­
tème de cleaaification aux mé­
thodes de censure imposées 
par la loi do 1925, vieillo do 
38 ans.

"Il n'y a aucun douta, e dit

le ministre, que la loi de 1925 
dite "Loi des vues animées" 
paralyse considérablement le 
travail du Bureau de censure.

"A la suite de la vaste en­
quête que poursuit présente­
ment le chef du Bureau de 
censure. M. Guerin, et a la lu­
mière des mémoires que noua 
avona reçus de même que dea 
recommandation! qui noua sont 
parvenues, le gouvernement 
sera en mesure de soumettre 
le plus têt possible à le Légis­
lature les amendements qui 
sont devenus urgents à notre 
loi de censure.

"Personnellement je crois 
quo noua devrions noua diriger 
vers une censure plus réaliste, 
plus adulte et plus chrétienne 
aussi dans le sens de la protec­
tion de notre jeunesse.

"Depuis une quarantaine 
d'années, le monde e évolué et 
notre province n e pas échap­
pé à cette profonde transfor­
mation.

"Uns chose qui semble géné­
ralement admise, c'est que le 
censeur de 1963 ne peut pas 
juger les films dans l'optique 
du censeur de 1925. Consé­
quemment le Loi des vues ani­
mées de 1925 doit nécessaire­
ment être amendée afin de 
s'adapter aux conditions nou­
velles d'un monde meilleur où 
la télévision joue un rôle si 
important, où les distances ne 
comptent plus et où Us échan­
ges culturels nationaux se dé­
veloppent de plus en plus. Il 
faut, è mon avis, que cette pé­
rilleuse question de le censure 

'"uite à la page 2)

pouvons l'accepter, si vraiment 
nous avons le sens des autres, 
si nous avons un peu de sens 
social. Nous savons bien aussi 
que nous ne pouvons même 
pas songer a fermer ces ré­
gions ; c est inutile d’y pen­
ser ce n'est pas réalisable

"Et ces régions, même les 
pires peuvent devenir pro­
gressives. Nous avons, surtout 
aujourd'hui, tellement de moy­
ens à notre disposition : l'élec­
tricité n'est plua une denree 
de luxe et elle est devenue 
facilemnt transportable ; les 
moyens de transport sont à tel 
point faciles et lapides que, 
nientôt, nn pourra faire le tour 
du monde en une journée. ”

La "lenteur" du COE
A la fin de son discours. M. 

Paré s'en est pris "a un hom­
me politique important du Qué­
bec" qui déclarait ces jours 
derniers à la télévision, "sans 
sourciller", que ie Conseil d'o­
rientation économique du Qué­
bec fait de l'excellent travail, 
mais qu'il prend beaucoup trop 
de temps.

"Je regrette, a répliqué M 
Paré, d'avoir à le dire, mais il 
ne faut pas savoir ce que c'est 
que de mettre en branle pa­
reille machine, ce que c'est 
simplement que la planification 
economique pour ainsi parler. 
Le Conseil d'orientation écono­
mique n'existe que depuis deux ; 
ans: il lui a fallu se caser quel­
que part, se trouver un direc­
teur général, se trouver du per­
sonnel. faire la recherche des 
experts voulus, aller voir sur j 
place comment ailleurs on fait 
de la planification, etc.”

M Paré rappelle ensuite 
qu'il y a eu, sous l'ancien gou­
vernement. des commissions 
qui ont siégé dix ans, quinze 
ans, sans jamais accoucher de 
rien, "du moins que nous con­
naissions" el l'on voudrait 
que le Conseil d'orientation 
économique ait accouché d'un 
plan en deux ans.

La planification exige un 
travail long et méthodique. 
Le but à atteindre, le plein 
emploi, est magnifique. "Nous 
devons y parvenir, ajoute M 
Paré, cela nous le devons sur­
tout à tous nos gens, nos 
compatriotes, qui ont besoin, 
sauf les malades, les infirmes 
et les vieillards, d'autre cho 
se que des prestations de chô­
mage. d'allocations sociales: 
mais du travail! Le travail, 
qui fait vivre son homme et 
du même coup l'ennoblit, le 
rend fier de lui-même et en 
fait, par surcroît, un citoyen 
utile à la nation'.

M. René Saint Pierre, en dé­
clarant que le projet devien­
dra réalité vers la fin de 1964, 
a fourni les précisions suivan­
tes ;

Cet ouvrage de génie consis­
te en deux structures différen­
tes destinées a franchir la ri­
vière des Mille-lies et séparées 
par l'ile Saint-Jean, située dans 
les limites de la cité de Terre- 
bonne. Le pont sud sera érigé 
entre Saint-François-de-Sales, 
comté de Laval, et l’ile Saint- 
Jean, comté de Terrebonne: le 
pont nord reliera cette ile a 
la cité de Terrebonne, l.es 
structures joindront les deux 
tronçons de la nouvelle roule 
numéro 18 qui passe à la li­
mite ouest de la ville de Ter- 
rebonne

Chacune des deux structures 
de béton armé, mesurant l'une 
562 pieds et l'autre, 524 pieds 
rie longueur, sera subdivises 
en cinq travées el ces dix tra­
vées seront supportées par 
huit piliers el quatre culees 
dont le béton, également armé, 
s'ancrera sur le roc solide. Les 
drux ponts comporteront, cha­
cun. deux chaussées a sens 
unique, de 26 pieds de lar­
geur, séparées par une bande 
centrale de six pieds et flan 
quées de deux trotoirs d'une 
largeur de quatre pieds et de­
mi.

Il y a quelques mois, le mi­
nistre des travaux publics a 
accordé un contrat au coût de 
t:t88.937 42 pour la construction 
du pont sud. à la firme Chain- 
poux h Laviolette. de l'Epi­
phanie, qui avait offert la plus 
basse des soumissions publi­
ques demandées par publica­
tion dans les journaux, en no­
vembre 1962. L'organisation 
des chantiers nécessaires à 
l'exécution de cet ouvrage est 
maintenant commencée

Les journaux ont publié, à 
la mi-avril, un appel de sou­
missions pour 1s construction

Laicisme et 
nationalisme
Quatre conférenciers étudie­

ront la question nationale du 
Canada français en rapport 
avec le problème de la laïci­
sation, lors d’une rencontre pu 
hlique organisée par le Mou­
vement laïque de langue fran 
çaise. vendredi soir, le 10 mai. 
au Centre Notre-Dame, en face 
de l'Oratoire St-Joseph. Les 
conférenciers seront MM. .lac 
que* Kerron. Kernand Ouellet, 
Jean Biain et Jacques Bobet.

du pont nord et ces sounuv 
sions doivent parvenir au mi­
nistère des travaux public» 
pour le 21 mai prochain. Dans 
un cas comme dans l'autre, les 
plans et devis furent prepar» s 
par les ingénieurs du ministè­
re qui assumeront, également, 
la surveillance des travaux.

La construction de ces deu* 
ponts devrait être ternTine» 
vers la fin de l'année 1964 et 
les travaux se poursuivront 
concurremment avec ceux en­
trepris pour la construction 
de la nouvelle route numéro 
18. par le ministère de la voi­
rie dont le programme est 
acencé de façon à prévoir l’u- 
tihsation de celte nouvelle ar­
tère, vers la même date.

Travaux sur la 
future autoroute 
des C. de l'Est

QLEBEC DNCi — l'n trois- 
ieme tronçon de la future auto­
route des Cantons de l'Est vient 
de faire l’objet d'une soumis­
sion publique au ministère de la 
voirie II s'agit de travaux da 
défrichement, drainage, terras­
sement et revetement d'un» 
section de 6 .14 milles de lon­
gueur située dans la ville da 
Brossard, paroisse de Laprai- 
ne, de Magdelaine. comté d» 
Laprairie, la municinalité de la 
paroisse de Saint-Joseph d» 
Chambly, comté de Chambiy, 
ei la municipalité de Saint-Luc 
de Ijongueuil, dans 1» comté d» 
Saint-Jean.

La firme Champlain Con»- 
truction. de Montreal, a présen­
té la plus basse soumission, 
soit $3.377.242 63, pour un pava­
ge en béton bitumineux, et *3.- 
933,399 23 pour un revêtement 
en béton de ciment.

Les deux seuls autre» entre­
preneurs a avoir produit de» 
soumissions sont McNamara 
i Québec! Ltd. de Montréal, et 
H J. O'Connell Ltd, de Dorvai. 
La soumission de McNamara 
indiquait des montants de $3.- 
566.734 20 et $4,169.926.20: relia 
d'O'Connell, $3.595.936 40 et $4.- 
304 .060 95

On se rappellera que les deux 
premieres seances de soumis­
sions publiques en rapport avea 
cet important projet ont eu lieu 
les 17 et 24 avril el qu en l'oc­
currence les deux plus bas sou- 
missionnaires avaient été Si­
mard & Frère et Lagacé Cons­
truction Liée.

LE PETIT VERSAILLES S EST AGRANDI
NOUVEAU RAYON DE

• LAMPES • CADRES • ARTICLES DE LUXE

Cordiale invitation à venir visiter ce nouveau rayon, 
à l'occasion de la fête des Meres

Cristal
DE FRANCE

La cadeau qua vous offrirai 
sera exceptionnel ai 

voua choisissoi

• DAUM
• BACCARAT
• LALIQUE

Elégants vases en 
cristal da Daum

au [Petit \’ersa i lies
“Le Centre du Cristal de France”

930 EST, RUE SAINTE-CATHERINE — VI. 2-8219

Achetez des guiouLÂhiÂ VOTRE TERRAIN au rnagoificiue piojçt doimàlLgire

SOMMET TRINITÉ ► sur ie Mont Bruno
Vivez que diable! grâce à ce site enchanteur situé à 22 min. du centre de Montréal et à 14 de TExposition Mondiale et du Métro

DEPLIANTS SUR DEMANDE 
TERMES FACILES - PRIX AVANTAGEUX

DU. 7-2700

CONSTRUISEZ SANS TARDER 
LA MAISON DE VOS REVES !
(Servie* d'égout, d'aqueduc 

et de pavage

Ce projet a été mentionné dans la revue “ARCHITECTURE’* comme un «».mpU probant qui

joint j un point de vue tnturpambl* un «membl. urbanittiqu. d'uw qualité .«captlonnell. ^

d’une originalité .nique, M. jein Bigonaa»e e gardé > aow projot cette beauté naturel!» «.I Hit»

que vou» eve», ill mille» de Montréal, cette cjplteme eTmotphère de» Leurenfide» en b»nlieue.

If NOMBRE DE IEPPAINS A VENDUE EST LIMITE, ACHETEZ DES MAINTENANT CAR A CHAQUE SEMAINE NOUS EN VENDONS PLUSIEURS !

Suive/ 1rs timtfiiM sur la route 
(Trans-Canaria 1. 1-e «Ite est velsl 

du rluh de golf Mont-Brune.

BUREAU OUVERT 
SAMEDI et DIMANCHI 

da Th.30 i 6h. p.m.



LE DEVOIR. MONTREAL, VENDREDI, 10 MAI 196J

EDITORIAL

La taxe de vente municipale 
et la péréquation

Pan,* le mémoire qu’elle vient de pré- 
*<>nter au ministre des affaires munici­
pales. l’Union des conseils de comtés du 
(Québec demande au gouvernement d’im­
poser la taxe de vente pour fins munici­
pales dans toute la province et d’en ré­
partir le produit selon un système de pé­
réquation. Il s’agit d’un projet dont on 
parle depuis quelques années et qui a 
soulevé de vives discussions.

Kn principe, la municipalité qui impo­
se une taxe de vente au détail dans son 
territoire en garde le produit parce que 
ces transactions sont conclues chez elle, 
("est tout a fait logique s'il s’agit par cet 
impôt de contribuer au financement des 
services publics municipaux. Dans une 
ville, le commerce prend d'autant plus 
d'ampleur que la ville est plus importan­
te; mais cela signifie aussi pour le bud­
get municipal des charges correspondan­
tes. pour tous les travaux publics, pour 
le* services d’aqueduc, de police, d incen­
die, et notamment pour les rues et la cir­
culation.

Non seulement le commerce bénéficié 
de tous ces services, mais il n’y a pas de 
doute que l’activité économique d’une vil­
le. à mesure qu’elle augmente, impose des 
dépenses municipales plus élevées. Si 
l’on juge bon d’imposer une taxe de ven­
te pour ces fins, le produit doit rester 
aux villes respectives où les commerces 
sont installés et oii les ventes sont con­
clues. Dans cette hypothèse, une répar­
tition sur la base provinciale est un non 
sens, car les dépenses a payer sont locit- 
ies: il s'agit d'alléger le fardeau qui au­
trement retomberait sur le* seuls pro­
priétaires fonciers et sur le* locataires.

*
Cette these est d'autant plu* solide que 

la taxe ne s’impose en principe nu a !a 
clientèle locale. Si un acheteur fait li­
vrer la marchandise en dehors du terri­
toire municipal ou de la zone où la taxe 
est perçue, il n'a pas a la payer. Pour­
tant quand ce client achète dans une au­
tre municipalité, c’est ordinairement 
pour profiter des facilités de commerce 
plus considérables, et l'on pourrait soute­
nir qu’il doit payer sa part des services 
municipaux nécessaires à une concentra­
tion commerciale dont il profite.

Ce n'est pas là une simple vue de 1 es­
prit. car la ville de New-York a songé 
cette année à imposer sa taxe de vente de 
4 p.c. sur les marchandises achetées dans 
son territoire et livrées à l'extérieur. Cet­
te extension territoriale de la taxe de 
vente devait rapporter à elle seule un 
supplément annuel de $40 millions; il 
s'agissait donc d'une masse imposante 
de transactions, et donc d’une activité 
commerciale qui a ses répercussions sur 
le coût des services publics de la grande 
métropole américaine.

Toutefois, après un examen attentif 
du problème, les autorités de New-York 
ont renoncé a ce projet; on craint qu’une 
pareille taxe n'ait pour effet de dissua­
der une plus forte proportion des ache­
teurs de l’extérieur, et qu’en dernière 
analyse, ce revenu additionnel risquerait 
de nuire au commerce de la ville. Ce 
n'est pas en fonction d’un principe fis­
cal que cette idée est abandonnée, mais 
pour des considérations purement écono­
miques. Il s'agit de ne pas heurter la 
clientèle et de ne pas donner ainsi un 
avantage ou une prime de 4 p.c. aux mar­
chands d’une vaste région environnan­
te d'où la métropole tire une part non 
négligeable de ses acheteurs.

Ce projet que New-York abandonne 
avant même de l’essayer éclaire tout de 
même la question. Un impôt local peut
i

avoir des repercussions économique*. La 
taxe de vente, comme elle a été imposée 
dans le Quél>ec, donnait un avantage aux 
marchands installés autour d'une ville 
ou d’une région où cet impôt était en vi­
gueur. Avec la vogue de l’automobile 
et l’avancement des centres commer­
ciaux. le désir d’éluder la taxe peut inci­
ter certains acheteurs de la ville à faire 
leurs empiètes à l’extérieur. Mais en 
fait, ce facteur n’a pas empêché la taxe 
de vente municipale de s’étendre cons­
tamment.

Aujourd’hui, les petites municipalités 
sont seules a ne pouvoir profiter de ce 
revenu. Taxer leur commerce local ne 
serait guère rentable car les ventes sont 
relativement peu considérables, et en ris­
querait même de pousser la clientèle 
vers la ville voisine dont les magasins 
offrent plus de choix. Ce serait bien 
plus intéressant d’imposer la même taxe 
partout et d’en faire répartir le produit 
selon la population.

Mais alors, comment justifier cet im­
pôt? On invooue l’argument que tous 
les citoyens sont acheteurs et que les vil­
les importantes accaparent la plus forte 
partie des transactions au détriment du 
commerce d s petites municipalités. Tou­
tefois. pour baser la tax»3 s'T les acba's 
ou su** le consommtitmir. il fcudreU ten*r 
comote du muvoir d’t* ;-1v,t d ?s diverses 
nninic*nab' s puisque la (■■••e est orooor- 
tionnc"e a"x vent s. C •'■i n'^-t guère 
po- ''bl«. n*- :s de nlus. > * ‘-r-'v's e ntres
*....bent ai'i*i avant-" l-s p--t:t?* rm-
n*'*iofdit' s n'" -r''ut donc la repartition 
sebnt la population.

L’ineonvi-pieot. e'e*t nue ce partage 
n’c-t pas justifiable sur le plan de la réa­
lité économi 'ne. On aboutirait a une au­
tre form» d’bnoot sur le revenu, c est-à* 
dire un inioôl sur le niveau de vie do”t 
la recette s'-rn't réoart'e dans toute la 
province selon la population.

•

Dans la région montréalaise, la taxe de 
vente étendue à quinze municipalités est 
deouis longtemps centralisée, et son pro­
duit est distribué entre les villes concer­
nées selon leur population. Montréal ré­
clame depuis longtemps un changement; 
la métropole demande que chaque ville 
garde les taxes perçues chez elle. C'est 
l'attitude la plus logique, car meme s'il 
est vrai que le commerce de la métropole 
attire une forte clientèle des villes voi­
sines. c’est a cause d’une organisation 
commerciale plus développée. Comme 
cette situation entraîne des dépenses 
plus fortes pour le budget municipal de 
Montréal, il est normal que cette taxe de 
vente serve à payer ces charges que le» 
autres villes n’ont pas à porter au même 
degré. Si les citoyens des villes voisi­
nes préfèrent acheter à Montréal, eux 
aussi profitent ainsi des services muni­
cipaux de la métropole qui mettent ces 
magasins à leur disposition.

L’Union des conseils de comtés vou­
drait étendre à toute, la province le ré­
gime déjà installé dans la région mont­
réalaise. Cette requête donne la preuve 
par l’absurde que notre système régio­
nal est mauvais. Il faut revenir au prin­
cipe que cette taxe correspond à des ser­
vices municipaux dont le coût augmente 
avec l’activité commerciale.

Puisqu’une enquête royale provinciale 
va s’ouvrir sur la fiscalité, notamment 
au plan municipal, cette question devrait 
y être débattue et résolue. Il faut pro­
curer des revenus plus abondants aux 
villes, mais ce n’est pas en dépouillant les 
grands centres qu’on doit aider les pe­
tites municipalités.

Paul SAURIOL
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Qu'est-ce que pourrait être une enquête 
federale-provinciale sur le biculturalisme ?

A l’occasion du debar sur la motion Bertrand — 
dont nous parlerons bientôt —, M. Paul Cerin-Lajoie a 
defini les conditions que l'Etat central devra remplir 
s il veut obtenir la participation de l'Etat québécois à 
l'cnquète sur le biculturalisme. Cet conditions parais­
sent raisonnables. Mais on se demande qui va pouvoir 
les réaliser, et comment on y parviendra.

Reprenons la question de­
puis ses débuta.

Quand il fut, pour U pie 
mière fois, question d une on 
quête sur le bilinguisme et l e 
galtté des cultures, le problè­
me était nettement circons­
crit. On pensait au rôle de la 
langue française et a la parti­
cipation des Canadiens fran­
çais à la fonction publique et 
aux divers services de l’Etat 
central. On demandait donc a 
Ottawa d'enqueter sur lui 
même II en a les pouvoirs et 
les moyens

Plus large
Tout d* auite. la question 

fut élargie : d abord par M 
Michael Oliver puts par M 
Douglas, le chef du Nouveau 
parti démocratique. M. Oliver 
estimait que le problème doit 
être pose dans toute son am 
pleur, et qu'au fond il s'agit 
des relations entre les deux 
communauté* nationales du 
Canada.

Puis la question a disparu 
de l'actualité.

C'est l'affaire Gordon qui l’a 
ramenee sur le tapis. Ici en­
core. il s'agissait d’atteindre 
lobiectif précis rappelé plu» 
haut.

Celte fois, c est M Lester 
B. Pearson qui. dans un remar­
quable discours aux Conimu 
nos. a pose le problème dans 
se* perspectives les plus vas 
tes

On ne peut pas en principe 
ne pas tomber d'accord avec 
MM. Pearson et Douglas. U est 
clair que s’il s'agit de “bicul- 
tuialisnfe", le problème de 
l’enseignement de la langue 
seconde et celui du traitement 
accorde aux minorités cultu­
relles (anglaise et française» 
*e posent de façon aigue. On 
» donc raison de les étudier 
tou* les deux

La difficulté
La difficulté tient au fait 

que ces questions relèvent il* 
la juridiction provinciale. Le 
gouvernement central ne sau­
rait enquêter, serait-ce pour 
les meilleurs motits. en des do­
maines qui ne relèvent pas de 
lui. Du moins il ne le peut pas 
sans obtenir l'adhesion et la 
collaboration des Etats pro­
vinciaux. C'est ce que recon­
naissait M Pearson.

Sauf erreur, M. Lamontagne 
a laissé entendre depuis que 
la cooperation de quelques 
provinces suffirait à donner 
un sens à l'enquête.

BLOCS
NOTES

11 reste neanmoins très dif­
ficile de se représenter ce que 
va être, concrètement, une 
commission royale d'enquête 
federale-provinciale. Les exi­
gences raisonnable» encor* 
une fois —- formulées par M 
Gérin-Lajoie illustrent cette 
difficulté.

Le ministre de la jeunesse, 
qui parlait au nom du gouver­
nement provincial, établit no­
tamment ‘'que la composition 
de la Coircnuston doit être fon 
dee sur l’égalité des groupe­
ments de langhè fràVtçaiie' et 
de langue anglaise". Puisquil 
s agit de relations entre deux 
cultures, rien de plus normal 
à nos yeux Une commission 
ou siégeraient des represen 
tants de chaque province ris­
querait de nous mettre dans U 
posture où nous nous trouvons 
aux conférences fedérales- 
provinciales ; un — ou deux 
— en face de huit ou neuf

Il n'est pas dit néanmoins 
que les autres Etats provin­
ciaux accepteront cette condi 
tion. Et s’ils l’acceptent, qui 
nommera les enquêteurs» L'E 
tat central, en collaboration 
avec les Etats provinciaux’ 
Voilà un joli casse-tête en 
perspective L'Etat central 
seul' J* vois mal que le* pro-

*S"-
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V*»wu, M. Quebec, c'est pourlsit sinr'.e: 1-2-3... "Itick le OlDwa !''

L OPINION DU LECTEUR

L'horticulture, carrière d'avenir?
Par J j. DUMONT

A j cours de l'an dernier, les autorités provinciales ont mene une enquete 
at'tj-èi des responsables de* plantations des municipalités, des horticulteurs et des 
p.piniéris. es. aux fins de savoir quels sont actuellement et quels seront, dans le futur, 
leurs be&o ns en main-d’oeuvre horticole. Il s agit-la des premiers jalons posés en vue 
de créer une école d'horticulture dans la province de Québec.

Nul doute que l'enquete me 
n a été bien mente, mai» 
nous voudrions cependant at 
ti.er I attention des ministères 
de l’agriculture et de l'éduca­
tion sur 1 avetur des horticul 
tours cl partant de l'horticul 
ture dans la province.

Avant la guerre de 1914 18 
le.-, grands propriétaires euro­
péens recherchaient lèlite de 
j horticulture, pour la creation 
el l'entretien de merveilleux 
domaines et les riches améri­
cains lui faisaient de vérita 
blés ponts d’or. La première 
guerre, suivie de la seconde, a 
amené, surtout en Europe, le 
morcellement de ces grandes 
propriétés et l'abandon pro­
gressif de la profession d'hor­
ticulteur.

L'économie moderne a ame 
né la destruction des grands 
jardins privés et ceux-ci onl 
été remplacés ou sont en voie 
de remplacement par des ins­
titutions publiques, telles que 
les parcs. Le problème, et pro­
blème il y a. est de savoir qui 
s occupera de ces endroits pu 
blies, que les citadins veulent 
de plus en plus nombreux et 
plus vastes, si la jeunesse mo­
derne, notre jeunesse, n'est 
pas intéressée par la carrière 
d’horticulteur.

Manque d'intérêt

Que ce soit en Europe ou 
aux Etats-Unis, on constata 
au cours des deux dernières 
decades, que la jeunesse n'e 
tait plus intéressée à l'horti 
culture et plusieurs tentatives 
faites pour ramener cette jeu 
nesse a la terre furent vouées 
a l’échec. La base de tout 
pare, de tout jardin privé, de 
tout jardin public, que ce soit 
dans le passé ou dans le futur, 
est constituée par le personnel 
qui s'en occupe. Le nombre de 
parcs publies, dans toutes les 
grandes villes, a tendance à 
augmenter, et c'est heureux, 
alors que le personnel techni 
que capable de les entretenir 
diminue d une façon alarmai! 
te. On frémit quelque peu à 
l’idée de devoir admettre que 
les parcs, dans le futur, ne se­
ront composés que d’immenses 
étendues de gazon, plantées 
de-ci de-là d'arbres, alors que 
les arbustes ornementaux et 
les fleurs en seront exclus. Et 
qui verrons-nous dans ces 
parcs? Non pas des jeunes 
gens, non pas des adultes, 
mais des vieillards ou des in­
firmes, encore capables de ma­
noeuvrer une tondeuse moto­
risée.

vinces l'acceptent, s'il va s'a­
gir d éducation.

Et meme si I on surmontait 
les difficultés de la première 
formule — des nominations 
fcderales provinciales —. com 
ment l'Etat provincial regarde 
ra-t-il cette commission, quel 
poids accordera-t-il à ses re­
commandations. puisque par 
hypothèse le rôle provincial 
dans l’enquête sera réduit a 
peu de chose?

Cela résulte, il nous semble, 
de la structure même du Ca­
nada. Comment arriver à peser 
de façon réaliste et efficace, 
au sein d'une Commission 
d enquête dont l'origine est fé­
dérale. un problème de culture 
dont la constitution stipule 
qu'il relève principalement des 
Etats provinciaux" Arriver a 
entreprendre cette enquete. 
n'est ce pas présumer que le 
problème «et. pour une part, 
résolu? Je veux dire n’est-ce 
pas admettre, en particulier, 
que le Canada de langue an­
glaise, maitre de neuf Etats 
provinciaux, accepte la néces­
sité, même cher lui. d'un cer­
tain biculturalisme?

Un four de force
Il est très possible que le 

gouvernement central possède 
là-dessus des données qui nous 
échappent. Peut-etre a-t-il 
trouvé des moyens de sunnon 
1er le* difficulté* dont non*

Est-ce a cela qu'on veut en 
venir? Si oui. il n'est point ne 
cessaire de créer une école 
d'horticulture, d'essayer de 
former, par la pratique, des 
jardiniers ou des arboricul­
teur» Des efforts nombreux 
et louable* sont consenti» par 
le.- grande» villes de Thémis 
phère occidental pour »e pro­
curer du personnel qualifié, 
mais uniquement a l'échelon 
supérieur, que ce soit direc­
teur ou surintendant, alors 
que presque rien n'est fait 
pour la formation du person­
nel lui-mème qui a charge de 
l’entretien des espaces verts.

Pourquoi ce problème exis­
te-t-il? Lorsque le jeune hom 
me a terminé ses études pri­
maires ou secondaires, il s’in­
terroge : "Que vais-je faire?"; 
il compare différentes carriè 
res possibles et finalement 
choisit, après avoir répondu 
aux questions suivantes :

— que vais-je gagner.
— quel travail manuel sera

exigé.
— quelles sont mes chances

d'avancement,
— vais-je ou non travailler à

l’abri des intempéries.

Quelle sera, à votre avis, la 
réponse du jeune canadien- 
français à ces questions"

L* saisira
Que vais-je gagner compara­

tivement a l’industrie, il faut 
admettre que l'horticulture, 
ou le jardinage, paie beaucoup 
•moins. Dans le passé, le per­
sonnel des grands* jardins pri­
vés était content de son sort, 
car il était mieux traité que le 
travailleur de l’industrie; il 
gagnait damantage et dispo­
sait souvent gratuitement d'u­
ne maison et d'un espace de 
terrain, où il pouvait cultiver 
ses fruits et légumes, fl avait 
également la possibilité de dé­
velopper pleinement ses ta­
lents et, sa journée finie, le 
soir, il pouvait encore retour­
ner à son travail pour se li­
vrer à des expériences cultu­
rales destinées à étendre le 
domaine de ses connaissances 
et à développer Tamour de sa 
profession Aujourd’hui, le 
jardinier, l’horticulteur, gagne 
un salaire inférieur à celui 
payé par l’industrie, il doit 
se loger à ses frais, et sa mai 
son étant généralement éloi­
gnée de l’endroit où il tra­
vaille, il n'a aucune envie de 
venir, après le souper, a Ten

MMMMMIHim

rappelons la presence. Je le 
souhaite. Mais, en toute honnê­
teté. ce secret m'échappe 
Nombreux sont les Canadiens 
des deux langues que j ai in 
terroges là-dessus ; ils sont, 
eux aussi, dans le brouillard

Est-ce que TEtat central ne 
pourrait pas éclairer notre 
lanterne"

Il en est. e est vrai, à la pé­
riode des négociations prélimi 
naires Peut-être estimera-t-il 
qu'il vaut mieux continuer 
l'exploration avant de préciser 
publiquement la façon dont il 
entend réaliser ses projets. 
Cette méthode a des avanta­
ges. mais un inconvénient ma­
jeur : l’opinion »e sent un peu 
desorienlée, elle ignore nu Ton 
va peut-etre la conduire. Elle 
ri.sque donc de devenir mé­
fiante. ou de demeurer indif­
férente

Quoi quit arrive si l'Etat 
central réussit a surmonter 
des difficultés qui nous appa­
raissent quasi insurmontables, 
il aura accompli un tour de 
force. S’il n’y parvient pas. il 
devra se replier sur Tenquête 
uniquement fédérale, dont les 
objectifs sont beaucoup plus 
limités, mais qu’il est sûr de 
pouvoir entreprendre. M 
Pearson, dans son discours de 
décembre, a prévenu que tel­
le serait son attitude

ANDRE L.

droit de son travail parache­
ver une besogne commencée

On rétorquera qu'à l'époque 
des propriétés privées, cer 
tains propriétaires imposaient 
des conditions de travail 
moins bonnes que celles que 
nous connaissons actuelle 
ment, mais étant donne que 
ces propriétaires étaient gé­
néralement des directeurs 
d industrie, on peut dire que 
celles qu’ils imposaient à Tin- 
dustrie étaient pires encore 
En résumé, dans le passe, 
l'horticulteur gagnait davanta 
ge que son collègue de l’indus­
trie.

La seconde question, quel 
travail manuel sera exigé, est 
peut-être celle qui détourne 
le plus la jeunesse actuelle de 
l’horticulture, car les indus­
tries sont très mécanisées, ce 
qui a pour effet de réduire 
le travail manuel dans une 
large proportion; quant à 
l’horticulture, elle est évidem 
ment beaucoup moins mécam 
see et les travaux comme le 
bêchage, le sarclage, le creu 
sage, Tempochage, essentiels 
a l'horticulture, se font enco 
re et se feront encore long 
temps à la main. Le jeune 
homme considère que le fait 
de travailler la tedde est un 
déshonneur; il ne veut plus 
avoir les mains sales (au pro­
pre), les travaux manuels de 
l’horticulture sont considères 
comme serviles et, à cause des 
standards d’éducation plus 
élevés qu’il possède, il juge 
qu'il peut faire mieux que de 
rester de longues heures à ge­
noux, les mains dans la terre, 
en train de préparer des pla­
tes-bandes.

L'avanc«m«nt

A la troisième question 
qu'il se pose, quelles sont les 
chances d’avancement, il aura 
de grosses difficultés à répon­
dre. S’il est évident que tous 
les jardiniers ou horticulteurs 
ne peuvent devenir directeurs 
de parcs, directeurs de planta 
tion. voire même contremai 
très, chaque employé devrait 
au moins avoir la chance de 
le devenir, car le mal de no­
tre époque est que quiconque 
est capable de passer des exa 
mens théoriques est suscepti­
ble de gravir les échelons de 
la réussite. L’erreur de notre 
temps, en ce qui concerne 
l’horticulture, est de vouloir 
former des jeunes gens bour­
rés de connaissances théori­
ques qui n'auront pas la pos­
sibilité d'être en charge d'un 
personnel compétent. Ainsi 
donc, si les examens théori 
ques sont, en principe, la 
preuve de la compétence, les 
jeunes horticulteurs ou jardi­
niers seront sous les ordres 
d'une direction dont le» mem­
bres n'auront jamais eu Toc- 
casion de travailler eux-mé 
mes. D'un côté, une direction 
"théorique-’, pour lesquelles 
1rs éléments les plus rudimen­
taires de la pratique sont in 
connus, d’autre part, une 
main-d'œuvre de journaliers 
que les connaissances les plus 
élémentaires de la profession 
dépassent.

A Ut quatrième question, il 
est évident que pour le jeune 
canadien français il ne serait 
guère difficile de répondre. 
Le climat du Quebec est ru­
de. il est très rude, il ne se 
prèle pas ou peu à Thorticul- 
ture comme certains pays eu­
ropéens au climat plus clé­
ment. ou comme notre voisin 
du sud: les hivers sont très 
longs et. durant la période 
hivernale, il faut cependant 
continuer à manger. Il faut 
continuer à manger, a moins 
qu'on ne sc fasse vendeur 
d'huile ou deblayeur de nci 
ge: mais cela n'est pas d« 
1 horticulture, cest un pis-al­
ler qui fera qu'u* jour notre 
jeune horticulteur choisira 
entre Tune ou Tautre des 
deux branches de sa profes­
sion. et sa réponse, on la con­
naît, il sera vendeur d’huile.

(à suivre)

La Bible vous parle
Celui qui méprise son pro­

chain commet un péché: mais 
heureux celui qui a pitié des 
malheureux.

(Prov. 12. 21).
Tssuw choisis owr 1» Soel»t* 

catholique de la Bible

Les inquiétudes 
de M. Ben Gourion

Après un long silence dicte sans doute par le souci 
de ne pas limiter la liberté d'action d'Israël dan* une 
conjoncture à la foi* explosive et mouvante. M. Ben 
Gourion a prononcé lundi un discours précisant l’attitude 
de l'Etat juif à l’égard de la situation en Proche-Orient.

La phra.se la plus signifies 
tivi de l'allocution du pre­
mier ministre est celle ou il 
p ocla.ne sa conviction absu 
lue que “les pays arabes envi­
sagent une attaque contre Is­
raël". L'affirmation étonné a 
p u» d'un égard. Le rapport 
des forces milita lies entre 
TEiat juif et les pays arabe» 
depuis 1948 e»t resté le plus 
souvent en faveur des Israé­
liens. Ceux-ci n’ont d'ailleurs 
rien à envier à leur» adversai­
re dans le domaine de l'avia­
tion ou des fusées.

M. Ben-Gourion, cependant, 
semble détenir des inforna- 
lions — dont il n'a. bien sùr, 
p:ts fait état — sur les pro­
grès réalisés en matière d'ar­
mement dans les pays arabes. 
"Le* armées arabes de 1933 et 
e”corc plus celle» de 1965. a 
t-il notamment déclaré, sont 
et eront diffé entes de celles 
qui nous ont attaqués en 
1948"

Un* m*n«c«

Le premier ministre s in 
que te au»»i de la future créa 
tion d’une Fédération entre 
l’Egypte, la Syrie et l’Irak, 
dont Tacte constitutif men 
lionne la nécessité de “libéret 
la Palestine”. Formule de 
rhétorique rituelle ou mena 
ce précise? Toujours est-il 
que M. Ben-Gourion est per­
suadé que le président Nasser 
et les autres dirigeants arabes 
sont décidés à liquider par la 
force TEtat d’Israël.

Peu de dirigeants israéliens, 
pourtant, croient au succès de 
la Fédération projetée. Les 
derniers développements en 
Syrie et en Irak indiquent en 
effet que. malgré le sérieux 
apporté dans l'élaboration des 
documents de l'union, la cohe 
sion entre le» futurs partenai­
res est loin d'être acquise.

A Damas les ministres nas 
sériens ont dû présenter leur 
démission après les arresta­
tions massives effectuées dans 
Tarmée parmi les partisans 
du Rais. A Bagdad une opé­
ration analogue, mais moins 
spectaculaire, est en cours 
Les dirigeants bassistes sont en 
train de s’emparer progressi­

vement de tous les postes-clé 
dan» 1 administration et dans 
Tarmée au detriment des 
“unioniste» inconditionnels

M. Ben-Gourion n’ignore 
ce.lainement pas les difficul­
tés ,ue les pays arabes af­
frontent pour réaliser leur uni­
té. ".Mais que la Fédération 
arabe »e realise ou se désin- 
lègre. a-t-il dit. cela ne chan­
gera que peu de chose à la si­
tuation d'Israël, car les diri­
geants arabes sont toujours 
unis dans leur désir dé détrui­
re Israël”.

Pourquoi reaffirmer aujour­
d'hui une conviction maintes 
fois exprimée? 11 semble que 
le premier ministre israélien 
ait voulu avant tout convain­
cre les grandes puissances et 
l'opinion mondiale de la xéa- 
lilé du danger qui menace 
TEtat juif. La récente décla­
ration aux Communes de M. 
Edward Heath, lord du sceau 
privé, qui a affirmé qu'il n'y 
avait "aucune raison de croi­
re que les pays arabes envisa­
gent d'attaquer Israël'’, a no­
tamment provoqué un vif mé­
contentement dans les milieux 
officiels de Jérusalem.

Mais, par-dessus tout, i* 
gouvernement israélien a vou­
lu sans doute mettre en garda 
Washington contre une com­
plaisance trop poussée à l’é­
gard du président Nasser. En 
effet, malgré les récentes dé­
clarations du département 
d’Etat et des porte-parole de 
la Maison Blanche rassurant 
TEtat juif, celui-ci ne manqua 
pas de s’inçruiéter devant Tap 
pui accordé par les Etats- 
Unis à la R.A.U. dans le do­
maine économique et politi­
que

Pour parer a une éventueBa 
épreuve de force. M Ben-Gou- 
non propose aux Etats-Uni* 
de conclure un traité défensif. 
Tiraillé entre son désir de dé­
fendre TEtat sioniste et lea 
impératifs de sa politique da 
rapprochement avec le monda 
arabe, le président Kennedy 
se trouve ainsi placé devant 
une option particulièrement 
difficile.
(Tous droits réservés pour La 
Devoir et Le Monde).

e JEV

Suggestion ev vue d’améliorer 
le français commercial

Je note que Ton s’obstine a 
traduire "bond ’ par “obliga­
tion”, même quand l’accep­
tion est nettement celle de 
“cautionnement”. Le cas le 
plus frappant est celui d’un 
grand magasin à rayons de la 
métropole qui décrit son “bon­
ded driver" comme un livreur 
porteur d’obligation... d'épar­
gne?. .. du Québec? Quand je 
vois un de leurs camions, je 
me demande toujours si le 
type a des titres au porteur, ou 
nominatifs, sur lui. Car si le 
porteur d'obligations porte des 
obligation» au porteur, il fe­
rait mieux de porter un re­
volver. aussi.

Blague à part, il n'est pas 
toujours facile de trouver une 
expression lapidaire pour des 
termes tels que “performance 
bond’’, etc. C’est pourquoi je 
préconise l’institution d’un of

fice qui relèverait du Muuetè- 
re des affaires culturelles, et 
qui fournirait, moyennant cer­
tains honoraires modiques, une 
traduction de telles expression* 
à l'usage des commerçants qui 
veulent rédiger leurs annonce* 
dans les deux langues. Üne 
fois eet office établi, je pré­
vois l’imposition d’une amen­
de à ceux qui ne s’en préva­
lent pas. et qui persistent dans 
le crime de Sprachschande, 
que Ton peut traduire, haut 
la main, plus ou moins com­
me lèse-langue.

Ca revient toujours au mê­
me. Si nous baragouinons le 
français dans des affiches pu­
bliques. les Anglais seront en­
core moins enclins à Tappren- 
dre

Jean Turgeo* 
Westmount, Que.

Indignation légitime d’un citoyen bien 
connu de Drummondville

Cher monsieur Laurendeau,
J’ai eu affaire ces temps 

derniers aux messieurs de 
Montreal Trust. Je possédais 
en effet quelques actions pri 
vilégiées de Southern Canada 
Power, et après avoir reçu de 
Montreal Trust certains docu 
ments indiquant les conditions 
de Téehange pour des actions 
de THydro-Québec, j'ai envoyé 
ma lettre d’accepta ion. en 
français, avec une lettre aussi 
en français. Montreal Trust 
croyant qu'il y; a une légère 
correction à faire dans la let 
Ire d’acceptation, me la re 
tourne, mais avec une lettre 
entièrement en anglais.

J’ai été franchement indigne 
de cette grossièreté de la part 
de gens qui sont dans la cir 
constance des employés payes 
par le gouvernement, et aussi 
par moi. Et j'ai envoyé à la 
compagnie 1a lettre dont je 
vous inclus copie

J'ai pensé vous intéresser en 
vous faisant connaître ces 
faits, et vous êtes autorisé a 
faire de ma lettre, et de celle 
envoyée à la Montreal Trust. 
Tusage que vous jugerez bon, 
lorsqu'il vous arrivera de si­
gnaler — comme vous le faites 
assez souvent — les bêtises 
commises par nos amis de lan­
gue anglaise, et qui donnent 
en un certain sens raison aux 
séparatistes.

Je ne suis pas séparatiste, 
mais je voudrais bien ne pas 
être obligé un jour d'en faire 
partie

Joseph MARIER,
Drummondville

Montreal Trust Company, 
Montreal.

Re :
Actions privilégiées

Southern Canada
Chers messieurs,

Je vous retourne la lettre 
d’acceptation, avec ma signatu­
re attestée par le gérant de la 
Banque Provinciale, à Drum­
mondville.

Je dois cependant vous faire 
certaines remarques au sujet 
de la lettre que vous m'avez 
envoyée, signée par votre mon­
sieur Walker.

Je ne suis pas séparatiste, 
et je présume que vos offi­
ciers sont de ceux qui détes­
tent plutôt ce mouvement. 
J'aimerais alors savoir pour­
quoi vous continuez à faire 
tout en votre pouvoir pouf 
donner raison aux séparatistes»

Le travail que vous faites 
actuellement au sujet de Te- 
change des valeurs vous est 
certainement payé par le gou­
vernement de la province, ou 
par THydro-Québec, ce qui re­
vient au même. Je suis donc un 
de ceux qui vous paient, et je 
présume que je pourrais avoir 
droit à votre considération.

Pourquoi alors m'écrire en 
anglais, lorsque je vous ai 
écrit en français, et que la 
formule attachée à votre 
lettre est exclusivement fran­
çaise " Continuez votre politi 
que de "speak white", et le» 
séparatistes auront raison ..

(Signé)
Joseph MARIER, 

Drummondville
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Légère détente dans la 
crise dominico-haïtienne

NEW-YORK. — L'Organisation des Etats américains 
semble avoir obtenu hier l'assurance de la part du 
gouvernement Duvalier que les forces militaires 
haïtiennes ne s’en prendraient pas aux ambassades dans 
lesquelles se sont réfugiés des centaines d'adversaires 
dj régime. Cette nouvelle a été communiquée par le 
présidait du Conseil de l'OEA, 1 la suite d'un entretien 
avec des représentants haïtiens aux Nations Unies. Le 
président du conseil a ensuite gagné Washington où se 
trouve la commission d'enquête mise sur pied par 
l'Organisation des Etats américains pour étudier la 
situation qui existe sur la grande Ile à la suite de la 
rupture des relations diplomatiques entre St-Domingue
et Port-au-Prince.

A la suite de l'intervention de 
l'OEA et du Conseil de sécurité 
des Nations, plusieurs observa­
teurs sont d'avis que les risques 
de guerre entre les deux Etat* 
voisins ont diminué au cours 
des dernières 48 heures

L'assurance donnée par le 
ministre des affaires étrangè­
re* d'Haiti à M Facio, prési­
dent du Conseil de l'OEA, con­
firme cette impression.

Ajournement de 
la grève du rail 
en Angleterre

I-ONDRES — Le syndicat des 
employés des chemins de fer 
a accepté hier d'ajourner une 
grève nationale qui devait frap­
per tout le réseau national, de* 
ta semaine prochaine.

Cette décision de suspendre 
une grève prevue pour les 14. 
15 et 16 mai a été prise par 
l'exécutif du Syndicat national 
des cheminots à la suite de trois 
jours de négociations avec les 
dirigeants des chemins de fer 
britanniques.

Le parti travailliste s'est dé­
jà prononcé contre cette grè­
ve dans laquelle il voyait une 
intervention politique.

Le* Canadien*
Alors qu un porte-parole de* 

Affaires extérieures du Canada 
faisait savoir hier que quinze 
missionnaires protestants et 8 
civils canadiens avaient expri­
me le désir de quitter Haïti, on 
apprenait hier que quelque 375 
missionnaires catholiques cana­
dien* avaient fait savoir qu'il* 
entendaient demeurer sur place 
à moins que la situation ne se 
détériore davantage.

Le ministre des affaire* ex­
térieures, M Paul Martin. » 
vait annoncé mardi que le* 
ressortissants canadiens éta 
blls à Haïti seraient rapatriés 
à compter de mercredi.

Le porte-parole a dit que le* 
plus recents renseignements 
datant de mercredi soir, il ne 
pouvait dire combien de ra­
patrié* étaient arrivés à Mia 
mi. Aucun nom n'a encore 
été donné

Le secrétariat d'Etat de* af 
faire* étrangères a ordonné 
aux femmes et aux enfant* des 
fonctionnaires canadien* à 
Port-au-Prince de rentrer au 
pays. Pour ce qui est des au­
tres ressortissants canadiens, 
le gouvernement d’Ottawa ne 
peut que le* conseiller. Envi­
ron 500 missionnaires catholi­
ques, religieux et religieuses, 
15 missionnaire* protestants 
et de 50 à 60 employés d'une 
compagnie minière canadien 
ne vivent en Haïti.

ILS DISAIENT QUE J ETAIS TROP 
JEUNE pour GAGNER $12,000...!

Je suis peut-être chanceux 
mais je suis heureux. Lors­
que ma compagnie eut be­
soin d'un nouveau gérant de 
district, j'ai offert mes ser­
vices Mes compagnons de 
travail, mes parents et amis 
disaient que j'étais trop jeu­
ne H furent surpris lorsque 
je fus choisi. Cette nouvelle 
fonction me rapporte $12,000 
par année

H se peut que ce soit seu­
lement la chance. Mais il se 
peut aussi que ce soit grâce 
au cours de Perfectionne­
ment de l’Institut de Person­
nalité. Je savais que j’aurais 
pu me passer de ce cours, 
mais je t'ai suivi quand mê­
me, par curiosité, au cas ou 
je découvrirais au moins une 
idée nouvelle.

Or mon patron m'affirme 
que ce cours m'a transformé 
en moins de 90 jours. Selon 
lui, la vraie confiance en soi 
a remplace la peur de l'opi­
nion des autres; j'ai appris 
à triompher de mes soucis 
par un enthousiasme cons­
tant; j'ai acquis l'esprit de 
décision qui me donne le 
goût de l’initiative, le désir 
des responsabilités, la persé­
vérance malgré les difficul­
tés; j’ai réussi à vaincre ma 
timidité, je suis à l’aise par­
tout et j’ai beaucoup plus 
d'entregent; enfin j'ai maî­
trisé le trac et je peux main­
tenant prendre la parole et 
faire valoir mes idées devant 
n'importe quel groupe.

Cet exemple est typique 
Si vous pensez que ce cours 
s'adresse seulement sux ins­
truits. sux timides, aux jeu­

nes et aux riches, vous vous 
trompez II aide toute per­
sonne. (hommes ou femmes) 
de 18 à 75 ans. La seule con­
dition requise est d'avoir 
l'ambition de s'améliorer 
sans cesse pour réussir tou­
jours de mieux en mieux.

Chaeun y acquiert une ri­
chesse d'expériences nouvel­
les Tous y vivent le fameux 
volume : “Arrêtez d'avoir 
peur! et croyez au succès!” 
en vente partout, écrit par 
Jean-Guy Leboeuf.

C'est beaucoup plus qu'un 
simple cours de personnalité, 
c'est un véritable cours de 
relations humaines, de for­
mation de chef et de persua­
sion par la parole

C'est un cours sérieux, di­
rigé par des professeurs 
spécialisés, qui considèrent 
leur profession comme une 
vocation. C’est un cours pra­
tique de 15 semaines, un seul 
soir par semaine, ne compor­
tant aucun travail à la mai­
son. C’est un cours de qua­
lité, recommande depuis 
1954 par près de 5,000 gra 
dués distingués.

Pourquoi ne pas consacrer 
seulement une soirée de vo­
tre vie â en juger vous- 
même la méthode et les ré­
sultats ?

Soyez des nôtres, venez 
assister à une démonstration 
gratuite lundi le 13 mai ou 
mercredi le 15 mai à 8 h 
au Palais du Commerce, suite 
222; (entrez par 1600 rue 
Berri et prenez l'ascenseur). 
Pour obtenir le nouveau dé­
pliant gratuit appelez à VI. 
2-8186

Belle
LES ÉDITIONS

réussite à
FRANÇAISES Inc.

m m*

M. •* Mm» Raymond CARIGNAN, photoçraphlés â 
l'aéroport d* Dorval â l'oeca*ion do leur départ 
pour Poris. M. Corignan e*t I heureux gagnant d'un 
voyage da 17 jours é Paris, onjou d'un concours 
sntr# ta* gérant* de* trois succursalas da LES ÉDI­
TIONS FRANÇAISES INC., at dont l'abjaatif était 
ta plut haut chiffra d'affairaa.

La Chine 
accepte de 

négocier 
à Moscou

PEKIN — La China com­
muniste a accepté hier une 
proposition da l'URSS aon- 
cornant dos ont rations, à 
Moscou, sur la ditto rond idéa- 
logtqvt qui sépara las doux 
pays, rapporta l'aganca Chi- 
na-Nauvalia.

Cependant, las Chinois de­
mandant que la data de cas 
entretiens sait retardée et 
qu'ils aient lieu au milieu du 
mais da juin, et non an mai 
comme le demandaient las 
Soviétiques.

Dans un* émission d* ra­
dia capté* à Tokyo, l'aganca 
ajouta qu* la répons* chi­
nois* a été transmit* par M. 
Chou En-Lai à M. Charva- 
nanke, ambassadeur d* l'U­
nion soviétique é Pékin.

La différend entra tas doux 
pays part* sur l'attitude da 
l'URSS é l'égard d* l'Ouest 
qui, selon Pékin, tarait trop 
conciliante.

Damas: l'épreuve de force entre le 
Baas el les nassériens est commencée

La surveillance 
de Cuba se relâche
MIAMI _ Le Miami Herald 

affirme qu* la surveillance 
exercée par les Etats-Unis sur 
l’activité militaire des Sovié­
tiques à Cuba a nettement di­
minué, ce qui représente se­
lon le quotidien de Miami, un 
laisser-aller de la part des ser­
vice* secrets américain*

Dans un article de son cor­
respondant à Washington, le

Quotidien explique la diminution 
e la surveillance de l’île an­

tillaise :
1— Les vols de reconnaissan­

ce à basse altitude ont été in­
terrompus depuis le 9 février 

2— Les vols des U-2, a haute 
altitude ceux-là, sont limites au 
strict minimum 

3— Les Etats-Unis ont tout 
fait pour mettre fin aux coups 
de main des révolutionnaires 
anticastristes en éliminant leurs 
bases américaines.

Toujours selon le Herald, les 
autorités militaires a Washing 
ton sont inquiètes de trois in­
formations en provenance de 
Cuba ;

1— De nombreuses tentes so­
viétiques sont apparues. Ces 
constructions de toiles sont, dans 
bien des cas. assez grandes pour 
abriter une fusée et sa rampe 
de lancement.

2— Du transport lourd se di­
rige vers des endroits ou des 
silos ont été creusés.

3— Une voie ferrée a été po­
sée en direction d'un important 
camp militaire russe.

Ces développements, selon le 
journal de Miami, sont, dans 
une certaine mesure, survenus 
"dans le dos" des services se­
crets américains. 
deoa-loli3a

DAMAS. — Les violentes ma­
nifestations qui ont opposa 
hier toute la journée les par­
tisans du président Nasser aux 
forces de l'ordre syriennes 
agissant sur les ordres du pre­
mier ministre syrien du parti 
Baas semblent devoir sérieuse­
ment compromettra le projet 
d'une Fédération arabe annon 
cée le mois dernier par le Cai­
re et qui grouperait l'Egypte, 
la Syrie et l'Irak.

Mais a la suite des hésita­
tions du parti Baas syrien qui 
avait organisé le dernier coup 
d'Etat et de sa répugnance a 
voir se constituer un Front 
national dans lequel il aurait 
perdu une partie de son pou­
voir, les membres nassériens 
du gouvernement syrien 
avaient remis leur démission 
tandis que des arrestations 
étaient effectuées su sein des 
forces armées.

Hier, à Damas et à Alep. deux 
des principale* villes syriennes, 
de forts groupes d'étudiants fa­
vorables à Nasser et opposes 
au parti Baas ont tenté de
* emparer des points stratégi­
ques, obligeant l'armée à inter 
venir et à ouvrir le feu. Selon 
les premières estimations, il y 
aurait eu dans la seule jour­
née de jeudi une vingtaine de 
morts.

De source diplomatique, on 
indiquait hier soir que des coups 
de feu étaient toujours entendu» 
dans le centre de la capitale 
où les manifestants, divisés en 
cinq groupes, avaient réussi a
* emparer pendant quatre heu­
res d’une école secondaire dont 
ils avaient fait leur quartier 
général.

Plus tôt dans la semaine des 
troubles moins violents toutefois 
avaient amène une intervention 
militaire contre les étudiants, 
qui avaient dressé, à Alep. des 
barricades et qui avaient at­
taqué les forces de l'ordre.

Le premier ministre syrien, 
Salah Bitar semble cependant 
avoir toujours la situation en 
main et son entourage a fait 
savoir que des pourparlers 
avaient lieu officieusement avec 
le Caire afin de trouver une 
nouvelle formule de compromis.

Nasser avait déclare qu'il lui 
semblait préférable de voir 
s'instaurer en Syrie une sorte 
de Front national arabe plutôt 
qu'un régime à parti unique.

En visite officielle à Alger, 
le président égyptien a dû in 
terrompre son voyage pour ga­
gner le Caire. Plusieurs obser­
vateurs estiment que le retour 
précipité du "Rais” est dû. dans 
une large mesure, à la détério­
ration de la situation au Moyen- 
Orient. tout autant qu'à la mort 
du jeune ministre des affaires 
étrangères dé l'Algérie

Entretiens américano-hongrois 
sur le cas de Mgr Mindszenty

BUDAPEST — Un diplomatedipii
eille

dical ont conféré hier avec les 
autorités du ministère des Af­
faires extérieures de la Hon­
grie pour discuter, croit-on, du 
cas du cardinal Mindszenty.

Selon des informateurs dignes 
de foi, on apprend que M Tur­
ner B. Shelton, conseiller de la 
légation américaine, et le Dr 
James Lynsky, médecin atta­
che a l'ambassade américaine 
de Belgrade, en Yougoslavie, se 
sont rendus au siège du minis­
tère des Affaires extérieures. 
Cette réunion coïncide avec la 
visite secrète à Budapest de 
Son Exc. Mgr Agostino Casa- 
roli, sous-secrétaire de la Sa­
crée Congrégation des affaires 
ecclésiasliques extraordinaires.

On sait de bonne part que le 
prélat est arrivé a Budapest 
mardi H s'est entretenu avec 
des représentants du gouverne­
ment, des membres de l'épisco­
pat hongrois ainsi qu'a' ec des 
diplomates américains On croit 
qu’il s’agit là de nouvelles dé­
marches exploratrice* sur les 
possibilités de permettre au 
cardinal Mindszenty. qui est ré­
fugié à l'ambassade américaine 
depuis 1956, de quitter le pays. 
Tout indique que le Saint-Pere 
confierait un important paste 
au sein de la Curie romaine au 
prélat hongrois.

On a d'autre part appris 
hier que le secrétaire de l’é­
piscopat polonais, Mgr Chro- 
romanski. a confirmé officiel 
lement que "le cardinal Ste-
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fan Wyszynski, primat de Po­
logne et archevêque de Var­
sovie. avait eu un entretien 
avec le chef du parti commu 
nlste polonais. M. Gomulka. il 
y a une dizaine de jours" Le 
secrétaire épiscopal s'est re­
fusé cependant à préciser les 
sujets abordés durant l'entre­
vue.

Il semble que les problè­
mes en litige entre l'Eglise et 
l'Etat ont été largement pas­
sés en revue. Le primat polo­
nais se trouve actuellement au 
Vatican. Cette visite est liée 
à la rumeur voulant que des 
relations diplomatiqvies entre le 
Vatican et la Pologne puissent 
être établie*

On pense également que le 
voyage du cardinal Wyszynski 
aurait un lien «vee la liHér* 
tion éventuelle du eardinal 
Mindszenty.

Après le voyage 
de Nasser à Alger

Jean LACOUTURt 
(Semite "U Monde 1

AI,GER — Ni l'air mystérieux des Egyptiens, ni celui, un 
peu désorienté, des Algériens, ne permet de donner une expli­
cation de la brusque interruption du séjour du président Nas­
ser à Alger. Que le Rais écourte si brusquement son voyage 
après un coup de téléphone avec Le Caire, lundi après-midi, par 
ce que les affaires syriennes le préoccupent ou parce que la 
disparition de M Khemisti jette décidément une ombre trop 
lourde sur toutes les manifestations prévues, ou qu’il renonce 
à de fatigantes randonnées dans l’intérieur pour pouvoir con 
sacrer tout le temps qui lui reste à des conversations avec son 
hôte algérien, qui l’a reçu lundi soir à diner, la seule question 
intéressante a trait à l'ampleur et à la solidité des liens nou­
veaux que ce* quatre jours pourraient avoir tissés entre les 
deux nations et les deux leaders.

La première réponse qui vient à l'esprit, après rechange 
de propos publics et privés qui vient d'avoir lieu, c'est que. 
pour flamboyant qu’il fut, ce voyage n'apporte pas grand-chose 
de nouveau. Certes, il y a eu les étonnantes heures du samedi 
4 mai, Nassér découvrant d'un coup d’oeil la rade et la ville 
d'Alger, prodigieux monument dont il préfère oublier l'origine, 
mais qui rappelle qu'ont été laissés sur cette terre, pour qui 
a su s'en emparer et saura les faire fructifier, des semences et 
des plants sans égal en Afrique. L’impression produite sur ses 
visiteurs par ce que les techniciens appellent la "puissance ins­
tallée" de l'Algérie, nous y avons déjà fait allusion. Elle comp­
tera désormais dans les calculs et les initiatives du Caire.

LE JEU EGYPTIEN
Mais les Egyptiens, Nasser en tète, n'ont pas seulement su 

hi le choc du potentiel technique et de l’infrastructure de T Al- | 
gene. Ils ont pu voir ici de près, sur la brèche, une équipé 
d'hommes qui étaient jusqu'ici pour eux des commis voyageurs 
d'une révolution ambulante II ne semble pas que ces contacts 
aient développe chez eux des idées et des occasions d'intrigues 
et de divisions S’ils ont pu penser à une époque jouer Khider 
contre Ben Bella, ou envisager d'appuyer Bnumedienne contre 
son président du conseil, il ne semble pas que de tels projets 
tient résisté s leur expérience algéroise

R est vrai que le colonel au teint clair qui commande l'ar 
mée algérienne a reçu, au cours de ce voyage, des hommages 
répétés, et qu’il faisait figure, notamment lors du défilé funé 
raire de lundi, de second personnage du régime Mais il est 
frappant de lire, dans une interview accordée par Ilouari Bmi 
medienne au principal journal égyptien. “Al Ahram" cette ob 
serration-surprise du journaliste égyptien qui ^'interrogeait: 
"Mais alors, rian n* vous distingua d* Ben Bella?"

Si l'on continue à parler d’une initiative de "bons offices" 
du leader égyptien entre les frères ennemis d'Alger, on n a pas 
l'impression que le jeu égyptien soit d'unir en surface pour 
mieux diviser en profondeur Des confidences recueillies ici et 
là dans les groupes de visiteurs, on retire l'impression que M 
Ben Bella a imposé sa personnalité de chef et d'ami de 1 ara 
bisme

Ce n'est pas sur le plan des personnes, c'est sur celui des 
idées, ou tout au moins des méthodes politiques, que parait 
s'être déroulé le débat le plus intéressant. Ce qui ressort de 
conversations avec divers visiteurs, c’est que l'Algérie leur pa 
ralt faire du "gauchisme”, bien sympathique mais un peu ro­
mantique Laissons parler l’un d'eux “Ou socialism* dans c* 
pays? Non, du nationalism* anti-bourgeois, simplement. C* qui 
ast peut-âtr* mieux qu* notre nationalism* beurgaeis d'il y a 
dix ans. ..

"L'Algérie n'a pas d* stratégie socialiste, saulamant des tac­
tiques socialiste*. Sait-alla ou alla va? Ban Bail* parla un jour 
d* socialism* é la Castro, i* lendemain d* l'axampl* da Nasser. 
I* surlendemain d* Tito. Nous, nous svons onza années d'expé­
riences, heureuses ou malheureuses. Nous svons connu cott* si­
tuation flottant*, cas velléité* et cas tâtonnements. Depuis la 
ehsrt* de 1962, nous avons définitivamant notre stratégie socia­
list*. Nous sommas engages, notre avance dans c* domain* nous 
parmat d'aller d* l'avant."

Quant à l'organisation du système politique, les Egyptiens, 
venus avec une intense curiosité et une certaine admiration de 
principe a l'egard du F L.N.. repartiront avec l'idée que la re 
rente démission de M Khider ne laisse rien subsister de ce qui 
fut une assez etonnante organisation de combat, et qui était 
devenu peu à peu un fragile système de contrôle de 1 Etat. Si, 
à la veille du voyage, tel dirigeant algérien, alors su Caire, put 
être appelé en consultation pour aider à trancher un différend 
entre le parti nassérien de l’Union socialiste et le Baas syrien, 
i! y s peu de chances qu'un tel hommage soit de nouveau ren 
du sux créateurs du Front.

UNE STATUE? OUI — UN PROPHETE? NON ..
Et les Algériens’ On s dit l’accueil lyrique fait au "grand 

frère", accueil dont tiendront nécessairement compte a l'avenir 
les stratèges locaux.

Mais il faut distinguer soigneusement entre Nasser comme 
valeur historique, d'une part, et Nasser comme maître à penser 
ou agir, d'autre part Gamal Abdel Nasser est tenu pour un he 
ros de l’arabisme, un homme qui a rendu des services incompa­
rables On est tout prêt à le couvrir de décorations, mais peut- 
être pas à le suivre. Son passe est à peu près indiscuté Mais, 
pour l'avenir, l'autoritarisme, la concentration de pouvoirs, le 
militarisme qu'il incarne séduisent médiocrement la plupart 
des Algériens D'ou les quelques réserves observées parmi les 
cadres, sinon dans la foule "Pour lui, un* statua? Oui. Pour 
nous, un prophét#? Non.. .H

SELON UNI SOUS-COMMISSION SÉNATORIAL!

Des fusées russes se 
trouveraient toujours 
en territoire cubain

WASHINGTON. — Le* en 
quêtes du Sénat affirment que 
les directeurs des services de 
renseignements américains 
ont reconnu que de sérieuse* 
raisons portent à croire que 
de* missiles a long rayon 
d action et des bombardiers 
soviétiques sont caches dans 
des réduits souterrains a Cu 
ba

"Bien que les services de 
renseignements croient que 
les bases soviétiques ont été 
démantelées, ajoute la sou.- 
commission sénatoriale des 
problèmes militaires, i! e't 
très urgent de determiner s'il 
reste encore des missiles so­
viétiques caches à Cuba".

De l'avis des enquêteurs, le 
seul moyen de s en assurer 
est une inspection sur place 
faite par des observateurs di­
gnes de foi.

La sous-commission sou­
tient, contrairement au presi­
dent Kennedy, que les trou­
pes soviétiques à Cuba se 
composent d'environ 12.000 
hommes, qu'il y a encore 17.- 
500 hommes dans l'ile des Ca 
raïbes.

La sous-commission de six 
membres, choisis dans les 
deux partis, a publié un rap­

port censuré par l'Agence cen­
trale des renseignement* et 
le* responsables des service* 
de sécurité de l’armée Le» 
autres parties du rapport sc­
roll l publiées par la suite.

Les lignes generale* du rap­
port sont loin d'etre favora­
bles aux services de renseigne- 
m*its. le rapport contienl 
quelques louanges, mais le» 
critiques et les suspicions sur­
abondent.

Déclarant qu'un "travail rai­
sonnablement compétent a ét* 
fait", la sous commission ajou­
te que de nombreuses et lour­
des erreurs ont ete faites en > a 
qui a trait a l'appréciation des 
données.

L'armée cubaine semble aus­
si forte qu'avant la crise d'oc­
tobre; elle est compose* d*
75.000 soldats, d une milice (la
10.000 hommes et d'une garda 
nationale forte de 100.000 
membres.

Les sénateur» sont d'avu 
que les Russes ont des techni­
ciens dans 24 bases de missi­
les antiaeriens, quatre hase* 
de missiles de garde entière, 
une flotte de 12 bateaux pa­
trouilleurs Komar armes d* 
missiles et un détachement da 
chars lourds

A TtlVtH II MONDE.
ON BOUCHON MfRCIFt SAOTff

Nouvelle poursuite 
contre James Hoffa
NASHVILLE — Un grand 

jury fédéral des Etats-Unis s 
mis hier en accusation James 
Hoffa, président du syndicat 
de* camionneurs, et six autres 
personnes.

Ces personne* sont accusées 
de conspiration et auraient 
tout particulièrement tenté 
d intervenir dans la décision 
du jury qui. l'hiver dernier, 
devait se prononcer sur le cas 
Hoffa Ce dernier était alor* 
accusé d'avoir illégalement 
accepté de* pot* de vin d une 
compagnie de transport par 
camions de Detroit
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Soiréo d'adieu 
Mariano-Cordy
Poa-r if»"’» »’i <1#

rontim^s d ïdniiralmr? «t
d adTiir^rife* d Cordy
Pt <i* Luis Maritoo. !»» d*ux 
îr»nde.' ypdeVP' <üp ‘Vi*a 
pour r Vmour”. Cifiadian Cor 
rrrta and Artist* ** G*r*.rd 
Thibaui* ont dwid» d# pr» 
aontor )« deux artutea une 
dernière foi» avant, leur de 
»art pour Pan*

Cette aoiree dad’eu aura 
lieu vendredi soit le 17 mai a 
9 heure* aur la aeene du theâ 
ire Saint I>eni* et elle n«u» 
donnera l oeeaaion d entendre 
\nnie Cordy et Lui* Mariano 

dan» leur* répertoire» reaper 
t f» de rhanaon» ausai bien que 
de iea applaudir dan» de» dan 
»es originale* et endiablée* 
F igureront également au pro 
gramme le* joueur» de trom 
hone Penny Vaiaeur et Andre 
Paquinet.

Annie Cordy aéra aeeompa 
gnee au piano par Jean .fae 
q le» Ttoherf et l in* Mariapn 
pa* Maurire ftarneî', le ehef 
d orohe«tre de ''Via* pour 

Amour' I# batteur parisien 
tean Tran^oi». narttelpera 
e-alement à cette etineelante 
aoiree de gala de la ehan«on. 
de la 'nii*'que et de la dan*e

VI M MAI AU PLATEAU

Concert de lo 
Philharmonie

T,e Lie eoncert de L* Phil 
harmoma mardi le 14 mai, au 
Plateau, eet amis le haut p* 
tronage du ministre de» affat 
rea culturelles. Thon George» 
Emile Lapalme 

La chef Loui* Hantver. dt 
recteur de eet ensemble, a mi.» 
au programme de la aoirée, 
La Foraa del Destmo de G 
Verdi et !a aymphonte no 1 en 
do mineur, op SU de ,1 Brahm» 
pour > grand orchestre (30>
I e concerto grosso no 1 op 3 
de Vivaldi, pour le» rot-de» 
seulement iflài. outre, le 
tenor Paul Emile Smith chan 
ter* la Cavatme de Eaust de 
Gounod et le» Complainte* de 
Eredenc de l'Arlpsiana d» 
Francesco Ci Iea

Tes billets sont en vente 
stix magasins Archambault, 
( onrad Touchette, au Centre 
d achats Van Horne, i U phar 
maetc Podlog et. le soir du '♦ 
ma au guichet du Plateau 

N remarquer que le premier 
concert de la saison d autom 
ne lOflq. aura lieu dans la 
g onde salle de la Place de* 
Arts
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BIENTÔT AU RI PEAU VERT

Les Glorieuses" d'André Roussin
Programme de Radio

Le sculpteur Louis Archambault 
travaille pour la Place des Arts

tl y a beaucoup d appelés, 
mais peu d'élus Ainsi, dans le 
domaine d« l'art, la talent est 
une chose asset répandue, 
mais la réussite aile, n est pas 
réservée a tou*

Loin# Archambault, lui awt 
un de ce* sculpteur* dont la 
renommée n est plus à faire 
Deux oeuvres ont suffi pour 
attirer »ur lui l'attention »r 
tistique du monde entier : 
son Oiseau de Eer’ créé pour 
le Festival de Grande Breta 
gne en 1951 puis la fameuse 
fresque qui » orne le Pavillon 
Canadien * l'Exposition Uni­
verselle de Bruxelles

Depuis quelque» mow, Ar 
chamhautt travaille i une 
sculpture murale gigantesque 
qui. une fois terminée, surpas 
sera peut être tout ce qu'il a 
fait jusqu'ici. Cette oeuvre en 
haut relief est destiner à de- 
corcr le foyer principal de La 
Grande Salle de la Place de» 
A ri s, la nouvelle sali* d* con­
cert et d opéra de Montréal 

Avec une largeur de 50 
pieds une hauteur de 9 pied*, 
et une protection allant ju* 
qu'a 18 pouces, la sculpture 
qui aéra située au has de* 
deux grand» escalier», domi­
nera entièrement le ‘Tune 
nobile ce "noble étage 4* 
la nntn'elle «*Ue Fabriquée 
en feuille* de hronee jnudée»

Procédé entièrement nou- 
veau pour Archambault — 
elle représente de» forme» 
ramonantes De» anges peut 
être '

Te m inspire toujours de» 
grand* thème* éternels, que 
1 aime appeler de» archéty­
pe» le soleil, le feu, la lune, 
l'eau, etc Le sont de* thème» 
qui a travers les âges, ont tou 
jours inspire les artistes et 
qui sans doute, continueront 
de le faire de souligner Ar­
chambault.

Mai» mieux vaut ne pas d» 
mander a un créateur de for­
me* abstraite» ce qu# repré

sente aon oeuvre et libre » 
chacun de l’interpréter » sa 
guise

“Chaque sculpture est un» 
aventure nouvelle pour moi,'’ 
explique ce perpétuel cher 
cheur. "Chaque foia j essaie 
de nouveaux procédés, de* 
matériaux neuf* J'ai travaillé 
te bois, le fer. l'acier, le bron 
te et j'ai commencé par ta 
céramique Jetais potier avant 
de devenir sculpteur, mai* 
voyez-vous, la poterie ça n en 
gag pas l'homme ■’

Pour Archambault, la aculp 
ture est un engagement total, 
et sa vte en teniotgne Né a 
Montreal en 1915, il étudia au 
Collège Breheuf qu'il quitta 
»n 1936, muni en bonne et due 
forme d'un Baccalaureat es 
Art* Dès sa sortie du collège, 
Archambault devient un en 
gage de l'art. Sa première for­
mation. il la reçoit a l'Ecole 
de* Beaux Art» de Montreal, 
puis a travers la poterie d a 
bord, la céramique ensuite, il 
découvre peu a peu le vaste 
monde de l’invention a trois 
dimension*

Depuia 1* guerre aes œu­
vre* ont été exposée* à pré»

de 40 exposition* a travers le 
monde Que dire de lui qui 
n art pas déjà été rapporte ? 
F.n 1950 il est le seul sculp 
teur canadien invité à soumet­
tre des exemple» de son tra 
vail pour exposition pendant 
le Festival de Grande Breta 
gne, et l'année suivante aon 
"Oiseau de Fer” !» lance défi 
nitivement aur la scène artj» 
tique internationale Depuia, il 
amaase prix, recompenses «>1 
médaillés Le* amateurs et les 
collectionneurs s'arrachent ses 
«sculptures domestiques Ses 
sculptures architecturales 
telle cette grille d'aluminium 
à l'aéroport d'Ottawa, ces fon 
tame* également a Ottawa, ou 
le fameux "Sunburst” de l’é 
diflce Sun Life à Toronto re 
haussent de leur éclat la qua 
lité de l'architecture canadien 
ne d'un bout à l'autre du pays 

Se» succès, il faut le souli 
gner. n'ont altéré en rien sa 
simplicité T.ottis Archambault 
reste un homme modeste, d’u 
ne modération et d'un équilt 
bre étonnants tin homme qui 
fait honneur è son art et hon 
ncur s son pays «Sur notre 
photographie e'-dessus, le 
(culpteur)

Un bamm» heureux, c'est 
Jean Faucher) Vous penseret 
que ce n'es* pat extraordinai­
re. pour un metteur e« «cane, 
d'être heureux quand en est 
charge de presenter une corne 
die d'André Rputsin. Mais Jaan 
Faucher est au moins deux fois 
hourtux: il met en scene une 
comedie d'André Roussin..., et 
cette comedie est en versl...

"Parfaitement, me dit-il. J’ai 
catte veine: il n'y e qu'une co­
médie dréle en vers, dans la ré 
parfaire moderne, et c'est moi 
qui l'eil Or. la comedis est fret 
dréle, et elle est en vert excel­
lents. bien carrés, bien campe*, 
qui ne coupent pas le mouve­
ment, bien au contraire, qui le 
rendent plut nerveux. Ecoute* 
ca:
Oui! Nous sommes d accord’ 

G'est un être charmant! 
Debcteux Exquis- Et personne 

sur terre
N a tant de qualité» que cet 

homme exemplaire ”
"H y a la des consonances, 

un rythme qu'Edmond Rostand 
n'eût pas reniés. D'ailleurs 
Roussin est un méridional com­
me Rostand, et il a ce don de 
la parole musicale, scandée, 
qui coule de source en abon­
dance: personne ne peut battre 
les Marseillais sur le terrain de 
la parolal Mais il y a autre cho­
se qui me séduit dans "Lss Glo 
rieuses": C'est une piece de 
♦héâtr# sur le théêtrel Vous sa 
vas ma passion pour tout co qui 
est de l'art dramatique. Eh 
bienl "Les Glorieuses", c'est le 
titre d'une pièce que fait le hé- 
hos de le pièce que je mets en 
ecene. et c'est une pièce en vers 
naturellement! Tout le monde 
lui dit qu'il est fou "à l'époque 
atomique" de faire une pièce en 
vers, louée per des acteurs en 
complet veston, qui fument la 
cigaratt# et te promènent en 
automobile, II répond:

quoiqu'un qui e tou* d» suite 
comprit, c'est Gillet Pelletier, 
qui teste le rèle créé 0 Paris 
per Pierro Dux: H est entre 
dans le personnage avec une 
telle aisance qu’en pourrait 
croire que les vers sent impro­
vises par luil Et toute la distri­
bution s'ébat dens les eleven 
drins comme poissent dent 
l'eeu: Catherine Begin. Georgei 
Carrère, Mimi d'Estee, Lucie 
de Vienne, Rose Rey-Ouiil et 
Rite Imbeult. Je veut le geran- 
tit: jamais vous n'eurei vu 
mouvement plus soutenu ni co­
mique plut franc. La preuve, 
c'est que je m'amuse comme 
un foui..."

Effoetivomenf, le théètre Stel, 
la resonne sous les répliques 
qui claquent. Les yeux sont al­
lumés. La sourire est sur toutes 
les lèvres... Comme je me di 
rig» vert la porte, j'entends la 
voix railleuta de G'Ilet Pelletier 
qui s'écrie:
On dit «n ver» exactement œ 

qu'on veut dire 
Et aana prendre pour ça ni son 

luth ni sa lyre, 
Mo encore une foia. te me de­

mande qui
M empêcherait, en vers, de t'of 

frtr un whisky!’*
Bien sûr) Pourquoi patT Sur 

tout si le whisky est du rys et 
s'il est bon....

J. M.

Vendredi, le 10 nsai

C B F
11 M—Lm tevvux Tr®wb»ôowr*
13.9» -R«d>» lour**!
1? 0»—12 1»~L*4 vl*aa*s » •mo'N 
12.J»—L« révdir rur»!
12.S*—Sign* '-h©r«»r*
1.0»— Il ift-tourna i 
1 1»—Newel ta du 
» IJ—Ad Ut
1.1»—Une demi heure evec..
3 9»— » «d'O leurnel
3.93—Les chensont de le maisen
3 IJ—Le Bel Age
3.0»—IR edie- tourna I
3.03— Les cheH-d'oeuvr* de le musioue 
3.3»—Petites lymphontot
4 0»—Radio tournai
4.03— Are en-ciel
4 IJ—Sur dou» e4age«

4»- D ue d>*eue B !'e»»tre 
0»-»9dio.tournai 
0?_A4 ét rn-maga t i ne 
4J—tnîrfcte 
55—Nouvelles sportives 
0»—Radio tournai 
15—te« Aventures de Tint»» 
«L-Picotin 
45—Reportage 
9»-Radio-tourna'
02—Psychologie de la via quotidien»# 

t ij—Cap'»»» et travail 
7 J»-Les cnorales du Canada #rancr«9 
t 0»- Radio-journal 
• 92—L Histoire 9 quatre vol»
§ j#_Festival* européens

10 0»—Trente minutes d'inform a! i©nt
10 3»- Récitai
11 o»-Nouvetta sportives
11 04—Radto-iournai
U 05—Au* portes de le nutt
12 uo—Rad-o tournai
12.03—Le render-vows da minuit 

1.00—RadfO-tournai 
1.98—F IN DES EMISSIONS

cJéléséL

te laisse Khrouchtche». 
niNESCO, l'OYT 

Et tout ce que l'on sait d'un 
monde saugrenu

"Et II proclame que i# pièce 
es* placée sur "le plan stricte- 
ment conjugal". Voilé eo gui 
me plaîtl Voilé ce qui m'em­
ballai Tou* ce quo Roussin fait 
faire è son héros, il me le fait 
faire è mol aussi, car «a pieca 
an vert est jouée par des hom­
mes comme nous, en veston, 
qui fument la cigarette, etc.... 
J'ai toujours pensé que le cos­
tume ne fai* rien à l'affaire: 
c'est le sujet qui commande. $i 
le sujet est poétique, il n'y e 
aucun inconvénient, au contrai­
re. e ce que le pièce soit en 
vort. Or, le héros de "Les Glo­
rieuses" est un poète, qui pen­
te en poète, et il est donc na­
turel qu'il parle en vert. Vous 
verres comme c'est naturel: à 
la deuxieme scène, vous ne con­
cevras plus que la pièce aurait 
pu être écrite en prose tant alla 
"colle" avec le vers. II y e

ésélection
a Loti# metragp, » 1 heure. 
Symphonie inorheree, film de 
Glauco Pellegrini, avec Claude 
Laydu, Lucia Bose et Marin* 
Viady.
• A la radio, à 8 heures. 
l'Histoire A quatre vou, avec 
le R.P. Lucien Campeau. Mar­
cel Trudel, André Vachon et 
Jean Blain.
• A la radio, à 8h.3f>. Fcsti 
trais européens, Mary v o n n e 
Kendergi présentera une deu 
xième série d oeuvres de mu­
siciens polonais contemporains 
enregistrées à l'Automne de 
Varsovie.
• Cinéma international, i 
fih.30. présente Fabrique d’ofh 
ners SS, film de Frank Wis- 
bar. avec Peter Carsten. Hel­
mut Orient et Margaret Jah- 
nem
• A Premier plan i 10h.30, 
première de deux émussions 
consacrées au bilinguisme dans 
la fonction publique. Anima­
teur: Guv Viau: interviews de 
Paul Pelletier, commissaire du 
Service civil du Canada; de 
Guy Dozois, professeur à l'uni­
versité d'Ottawa, et de Stanis­
las Gagnon, sous-ministre asso­
cie du ministère de l'agricul­
ture.
• Cinéma, i 11 h.30. présente 
la Duchesse de Langeais, de 
Jacques de Baroncelli d’après 
Balzac, avec Edwige Feuillère 
et Pierre Richard Wilm.

VENDREDI 
10 MAI

CBFT _ Canal 2
13.99 Mvstqu*
12.SJ Tétéfournal

1.00 LONG METRAGE
'Svmpnoni# marne 

véa” av^c Clauda 
La. du, Luc-a Bose 
ft Marina Viady

• 90 Vafrt oNoHMa
Madame

S.IJ V®frt enfant 
Madam*

3 30 L ftamat féminin
4.90 Bobine
4 JO La Boita • «urprta 
I 00 Ivanhoé
4.00 Edition métropolitain# 
4 15 Aujourd'hui
7 15 TOléioumal
7.30 Denis la petite pesta 
t 90 La Balsamine
I 30 CINEMA

INTERNATIONAL 
Fabrique d officiers 

SS' evec Peter Car-» 
»en Helmut Grlem 
et Margaret Jahnem.

10 00 TèlOiournai
10.15 Commentaire 
10.33 Nouveiias sportivaa 
10.36 Pramiar plan
11.00 Bonsoir chéri
II 30 CINEMA

La duchess# da Lan 
geais” avec Edwige 
Feuillère et Pierr* 
Richard Wllm

CFTM-TV, canal 10
19.30 Coquetel musical
13.15 Ouverture Horaire
11 30 Ecran d'Etoiles
1.90 Tout pour la femme 
1.30 Domino
2.39 Tout pour la f*mma

horaires DE

LA TELEVISION

t4J EN MATINEE
'120 rue de la Ga

re avec René Darv 
Jopnie Desmarets et 
Jean Parédé* 

f.39 Satan
-..96 Le» p ttts bonhommee
5.30 Les aventures des 

Vikings
4 00 Télé métro 
4 59 Sport 'maoi** 
t 09 Dernière n»ure 
7 15 Ciné reman 
7 50 Alors raconte
1.00 Aventuras dans 

les îles
f 00 Téle-quilles 

10 90 Hitchock présenta 
10.30 Echos vedettes 
10.45 En première pao« 
10.55 La couleur du tempe 
Tl 00 La ronde des sports 
11.10 CINEMA

"eLs yeu* de la 
nuit” avec Edward 
G Robinson Gel* Rus 
sel John Lund et 
Virginia Brjo»

CBMT — Canal 6
1.9» Today on CBMT 
1.10 News and Weather
1.1 J Montreal Metinee
2.00 Chei Hélène
1.15 Nursery School Time
2.30 Sing Rinq Around 
? 4» Friendly Giant
3.00 Loretta Younq Jhnw

3 70 Take Thirty
4 00 Scarlet Hill
4 30 I Love Lucy
5 30 Web Of Life
4 00 Ret# and Gladvf
4.30 Metro
6 45 CBC TV News
4 55 Sports with D. SmitB
7 01 Seven-0 One
7 30 Dickens and rens»aP 
I oo Country Hoedown
8 30 True
e oo Tommy Ambrm#
* 30 Emprie

10.30 Candid Camera 
11.00 CBC National New* 
11.14 Viewpoint 
11.21 Final Edition 
11.33 Friday Premiore 

' It Haopens Eve^v 
Spring

CFCF — C«n«l If
to 15 Meditation — 

Newsroom 'Î 
»0 10 The Liberal Aft»
11.00 Rmper Room
12 09 Lunchtime Litt»* 

Theatre
12.45 Newsroom 12 
12.53 By Pierre Barton
i oo Channel 12 Theatrp 

The Quiet Gun”
1 30 Burns And Allen
3 00 People In Conflict
3.30 Line'em Up
4.00 The jimmy Tapp 

Show
4 30 Surprise Party
4.00 Beany A Cacti 
4 30 4 30 Puisa
7 00 Leave 11 t© Beev«* 
7.3 Sunset Theatre

Fair Wind to Java*
♦ 00 Sam Benedict

10.00 McHalr's Navy 
10.30 National New*
10.45 10:43 Puls*
11 00 The Pierre Bertn#

Hour
12 00 Newsroom 13 —

Meditation

Horaire des spectacles
THÉÂTRE

nVEATRE nu RIDEAU VERT -
•‘13 * tablé,’* à 8h.30; dim.. ?h 10 
et 7h.30.

THEATRE LA POUDRIER* — "Or- 
cupe-toi d'Amélie*', Sh.40. Tous le* 
soirs, sauf dim. et lundi 

ATFLIFR DES SALTIMBANQUES 
— (Anffle Bonsecouri et St-Paul) 
“Impromptus i Lofslr," yen, et 
•am., Ah..30; dim., Th.3B

LE RIDEAU VERT
(I soit. 8H.30 

Dim. ? II. 30 tl 7 h. 30

13 à
TABLE
Comedie da Bautaioe 

Misa et» arène 
Merredèt Palnmine 

Juccè# de rira* 9 ’i | 
tapi#

Jean NemetHi La Devoir 
Dit !• M JUIN

LIS GlORIKUStS
Carnddie d» Rpumip 

avec
9"ta PpUeHer
Cai*«rina Bag • 
Gaorgee Ci "rêne

Mlm! p Esta*
Lucie oa V!#n»*e
*o»e Rpy-Ouxl!Mariette Duv#'
Pif# imppp^tr

Méta •• tcèfsa J—m Peu**#'

il) smii-vi. 4-179}

CINEMA
ALOUETTE — “The rireflT** — 2 «H»

- S.10 dim. 2.00 - S.Ofl 
AVENUE — “Crooks Anonymous” —

1.35 • 3.35 - 5.30 * 7.30 0.30.
BIJOU — “tes Deux Gamins" —

12.36 . 3.41 - «.32 - 9 43 - “La 
Reine des Pirate»’* — 1.57 - 5.08
- *.19.

CANADIEN — “Comma Dieu m* 
faite" — 12.0« - 3.25 «.50 - 10.20
— “La Mlrarla de» Loupi” — 1.35
- 5.00 - «.30.

CAPITOL — “Follow the Boys'” —
10.35 - 12.56 * 3.05 * 5 20 - 7.35 - 
9.45

CENTRE DART DR L'ELYSEE - 
Salle Alain Resnais — “L'amant 
le r«nq jourf’’ 7.30 - 10.00. Sara..
5.00 - 7.36 - 10 0A Dtm.. 3.00 -
5.66 - 1.30 . 10.06 — Sa Me SUen 
«teln — “La Nette'* 7.30 - 10 00 
tara , 5.06 7.30 - 10 06 Dim , 3.6(1

5.06 7.30 . !6 00
CrVERYMA THEATRE IMPERIAL - 

How the West was won toui les 
•©ira «.30. mat» ; mere ?h. Mat* 
sain, dira., Ih • 4.45 p ra. 

COMEDIE CANADIENNE - “No* 
blesse oblige” — 7.00 • ton dira.
1.00 • 3.00 - s.06 - 7 00 - 9 00 

DORT AL — (Salle Doree' “Two fo»
the Seesaw,” 7.00 • 9.2J; »*m et 
mer., mat», è 2 00; dim , à romp- 
ter de 1.45. — (Red Room'
■To Kill a Mockingbird'’ — »is

— “46 Found* of Trouble” — 7.26. 
Mm. et mer. (mats), i.0O: dim
* compter de 12.50.

FRANÇAIS — “Samson ts Hercule'
— 2.45 - «.05 - 0.30— “Rue de la 
Drofiie” — 1.05 - 4.30 - 7.55.

KENT — “The Wrong Arm of the 
Law ’’ — 12 55 - 3 05 - 5 15 - 7 25
• p 40 — 'The Wedding of the 
Year” — f.45 - 4.55 • 7.10 - 9.20

LAVAL — '•Comma Dieu m a faite*'

12.00 3 25 - « 50 - 10.20 — “Lè
Miracle des Loups’’ — 135 - 5 60 

j . 8.30.
I LOEWS — “The Bird?- — 10.in *
I 1 J.25 - 2.40 • 4.50 7.03 * 9.20

MONKI AND — "To Kill a Mocking, 
bird — 1 05 * 5 10 9 30 — “40
Pounds of Trouble’’ — 3.20 - 7.40 

ORPHFl M — “Two Tickets to Pari»”
— 10.10 - MO - 4.05 - 7 oo 10 00
— “Fury of (hr Pagans” — 11.30 • 
2.25 - 5.20 - 8.20.

OUTRFMONT — “Two for the Sea» 
sau’’ — 1.25 - 4 00 * 6.30 - 9.05 

PALACE J “Come Fly with Me -•
10.30 - 12.40 « 2.55 - 5 10 - 7.25 « 
9.10.

PAPINEAU — “Sam-on vs Hercule*
— 1 05 4.30 7.55 — “Rue de U
Drogue” — 2.50 - 6.16 - 9.35.

PARISIEN — “Thérèse Desqueyroux
12.30 - 2.45 - 5.00 - 7.15 - 9.35. 

PLACE VILLE-MARIE — (Grand#
salle) “Seven Capital 8tn§” — 12.33 

2.50 - 5.00 - 7.15 - 9.35 — (Petit* 
salle) “Divorce Italian Style' — 
12.30 - 2.35 - 4.40 6.45 - 8.50

PLAZA — “Comme Dieu m a faite*
— 12.00 - 3.25 - 6.50 - 10.20 — “L# 
Miracle des Loups ! — 1.35 * S.Od 
. 8.30.

RTY’OLÎ — Samson v* Hercule" — 
2.4.3 6.0,3 - 9.30 — “Rue De L»
Morgue ’ — 1.05 - 4.30 - 7.35. 

SEVILLE — Lawrence of Arabia**
— soir, a 8h.l5, sam. et mer , a 
2h 15 et 8b 15, dim, à ?h 15 t* 
7h 45.

SNOWDON — “Stmflay» and Cybela*
— tolr — 8h 30 — sam , dim, raw*
— 2b at Sh.36.

ST-DENIS - <L*« D-us Gamin*’
— 12 30 s.41 - 8 3? - 9 43 — La
Reine de» Pintes’ — 1 57 - 3 Of
— 8 19

THEATRE DE l'ANSE
hilt lei >«ln uu< h lundi

|é*n Due«ppo 
present®

L'AMI DE IA FAMILLE
<i» Jacques Sommet 

avec
Beatrice Picard 
Benoit Girard 
Monique |oly 
Gaétan LabrèrH*

AU YAUDREUILINN
OORIOH — B0UTK î ll 17

Monlréi!
D«rl#n

UN. 1-2206 
234 3441

OiWPE;Toï
JJ'AMfclïE

LISE LATAILE 
FRANÇOIS CARTIER 

ANDRE VALMT
et une brillant# 

diBtrlbuûoo 
mise-en-scène

ULB1C GUTTINGUÇ»
Ce loir à 8 h. 30
$2.50 - $3,00 - S3 50

Retervallonî ; 18, 60821

A LA POUDRIER!
Il* Ïtr-Hélènx

Wl aouff-é trtüç»!»
! Ti

du r
d Ira demie peu.»

a*necess
"nrhi!

LES SEPT PECHES CAPITAUX — C est un film s sketches qui prend Caniche à la grande salle de la place 
Ville Marie. Sur le thèma bien connu de ''e* que I on ne doit pas faire’’, sept réalisateurs nouvelle-vague qnt 
bradé une hlef»ire iMuatrant l'tveHee. l'envi*. la paresse, etc. . .. Su* *«»**# dneument. Oemiisjqug rature» «t

Marie-|osf N»è.

La* Appteefis-lereiene

èN^«*R#d» a^PtsiNr I 1* Eatrïrsfwe1** Rïdft T*» Idsiaatf***
4 6* î!

m t^rawba# 8R «P f-A 1-845*

«••••••••••••••••••••••••••••••R#••#•##

: PUiSSANTi HUMA1NI EMOUVANTI ;

THERESE , 
PESQUEYROUK1

; t •• —— -
•VI <rNAWCOf# MAURIAC
! M FMMANUFU RIVA

PHIlIPPf NOIREl

v»M*«d! !• 1C ma! !•$$ sm
t m vwu. fi! vu. fu II 4111 UMm ff

IMPROMPTUS A loisir
a#

ÇtqUs»* 4ej gf 1e4se»fces**jtjaf
Âcg!* BonserovM et St-Paul » a y-îf»? Vendredi Mm*di

ètmanrho à 1.30 brt

ÉLYSÉE CINIMA LlbbAI 
35 o MILTON W 
MIL VI7-6053

-H- 'Toi
oWrsrRE if

'- a * n • 
fdtH

mw ifj# -T • oorav #u« U SIMAINI

e'rwenebe ■ t». «• J #OIf

é»s Ha courses le jéudi I 8 h.15
PARC

9E!.SCT!OfSS; SKAC S ÎC ’ OAS&AL S&SKSS

SALLI RESNAIS

(v/) IL FAUT VOIR
ComtCSa a» ehlUppa «• Broc*

6* m, L’AMANT DE 
JOURS

/\\ c JUk-pitm assa
\ JUI SIBIR6

SALLi EISENSTEIN

DüRNIERE (HAKCE
I3a SEMAINE 

la Mm d'ANTONIONl

iAkOtte
fl.» Nnttl

...mi», je suis peut-être un peu 
fou. mais je trouve ipio manger 
îles mets continentaux dans un 
restaurant polynésien, c’est une 
filée "de génie î

Vive le
KoIWI

Bien *«r qua c ast une h14« d« glnia! C'est poQN 
quoi nou» avons sjoutê I notre manu un eholi 
cempiat da pl»ts continentaux. La décor est la 
méma. toujour* évocateur, toujour* exotique 
Et la cuisina est si variée qu elle ne peut mao» 
quer de plaire 1 tous. Soyez un peu tou. voué 
aussi... Faite* eccale en Polynésie pour i« 
tomp* d’un repa* «n. Et si le coeur vous en dit# 
n'hésitez pas i commander vos mets eontinerw 
tsinr préférés. Venez eu Kon-Tikl. le paradii 
des «ne* bouches
O’Ji+rt tou» Ir» jour» d* midi à ?h n m.
\lc Himonch*. de ih. p m A minuit). 
Station n» ment gmtui. 'n'-èabh. r -» Pouf 
«xertaUon» appelez V ïrior 7-777?.

HOTEL SîïERATO'J
MONT-ROYAL

Montréal. O'iéhan
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La corbeille de fruits
Non’ '•a fi est oae toi qui feras iv’utvrtr «n fleur le bouton. 
Secoue’ frappe! ü n’est pas eu on pouvoir d'en faire une fleur 
Tes trains le froisseront 1
Tu en arracheras les petales et les jetteras dans la poussière 
Vais tu n epanouiras ni la couleur, ni le parfum.
Celui qui a fait éclore la fleur le fait si simplement
Il lut jette un regard, et la sève vivante monte en ses veines
Une haleine! La fleur ouvre ses ailes et se balance au vent
Sa couleur jaillit comme un désir du coeur
Et ron parfum re trahit comme un secret d’amour
Celui qui fait éclore la fleur, le tait si simplement

TAGORE

Un psychothérapeute déclare: 
"Laissez vos enfants sucer leur pouce"

HANOVRE — Ce «ont le» 
enfants qui vont être ron 
♦ents, ils pourront désormais 
surer leur pouce en toute 
tranquillité. Mieux, on le» y 
encourage !

Des spécialiste* de medeci 
ne dentaire viennent en effet, 
au cours d'un récent congrès 
à Hanovre, de se pencher se 
pieusement sur ce problème 
en examinant particulière 
ment 1 aspect psychologique 
de cette manie qu'ont tous 
les enfants de mettre leur 
doigt. et même plusieurs 
doigts dans la bouche.

Un éminent psychothéra 
pente allemand, le Dr Ockel. 
s est élevé contre toutes les 
pratiques tendant à empêcher 
[enfant de sucer son pouce, 
comme d enduire les doigts 
d'un produit amer ou même 
de lui attacher les mains la 
nuit. Ces procédés, dit-il. ne 
peuvent que nuire à l’enfant, 
surtout s'il est très sensible, 
et provoquent des troubles 
psychiques difficiles à guérir 
par la suite.

Il ne faut pas contrarier ce 
désir Car pour le petit en 
tant, le fait de sucer son pou 
ce exprime un besoin de se 
curité et parfois une réaction 
contre le manque de tendres 
se ou d affection maternelles 
Tes tout-petits se sentent fa 
cüement délaissés

On a constaté que le 
nombre des “suceurs de pou 
ce” était 3 fois plus élevé 

armi les orphelins ou les bo 
os confiés à une nursene 

que parmi les enfants qui 
n ont jamais été privés de la 
présence maternelle

tes enfants ne se conten 
font d'ailleurs pas de sucer 
leur pouce. Certains d'entre 
eux, plus âgés, grincent des 
dents pendant leur sommeil 
et «errent les mâchoires en 
frottant les dents les une« 
contre les autres, ce qui n e«t 
qu’une maniéré comme une 
autre d extérioriser une ten 
sion intérieure et le plus sou­
vent. des complexes d inferio- 
rite. Inutile de dire que ce

traitement n est pas remm 
mandé pour l'émail de la den­
tition.

Les parents comme le me 
Heçin devraient l’attaquer di­
rectement à la source du mal, 
toujours d origine psychologi 
que. au lieu de chercher à 
supprimer d abord ces mau 
vaises habitudes, c'est d'ail 
leurs une tentative qui se 
solde généralement par un 
échec, car l’enfant, apparem 
ment guéri de sa manie, cher 
obéra très vite autre chose 
au lieu de sucer son pouce il 
se mettra à ronger ses ongles.

Le dentist» es* encor» 
plus anxieux

Mais les dentistes ont eneo 
re bien d'autres raisons d’en 
courager les enfants à sucer 
leur pouce Contrairement a 
ce que Ton affirme générale­
ment. cela ne provoque pas 
une déformation du palais. 
Autre avantage: re geste cal 
me les enfants nerveux et 
sensible* qui ont besoin d'être 
mis en confiance lorsqu’ils 
entrent dans le cabinet tant 
redouté, du dentiste,

Car pour tous les dentistes, 
le problème numéro 1 reste 
celui de ses rapports avec le 
patient impressionne par tous 
ce* horribles instruments et 
pour qui le render-vous chez 
le dentiste représente un ve­
ritable cauchemar.

Jusqu’à présent, toutes les 
méthodes oe suppression de 
la douleur, les fraises à tur 
bine si rapides qu' on ne sent 
rien” et Vattention dont on 
entoure les enfants, sont res 
tés sans résultat : les enfants 
continuent à craindre le den­
tiste, dit-on.

Bien sûr. il existe aussi 
d'autres méthodes de mise en 
confiance - valables aussi 
bien pour le* adultes — corn 
me la diffusion de musique 
douce dans la salle d'attente 
ou même sur demande pen 
dant le traitement. ' Ce qui

Srouve bien à quel point les 
entiste* sont préoccupés par 
le désir de lutter contre leur 

fâcheuse réputation

Jardin des merveilles, balançoires, 
toboggans et sable fin au service 
des enfants de Montréal

1 TTT

Anne Bourret reçoit au nom des enfants de Montreal, 
deux bébés-phoques capturés aux Iles-de-la-Madeleme 
et offerts au Jardin des Merveilles par M Sarto Mar- 
cl-isnd D» g * d Anne M Marchand, président des 
Distilleries Melchers et M. Désiré Arts, conservateur 

du zoo

Plusieurs parcs d* Montréal 
ont déjà ouvert leurs portes 
aux enfants de Montreal qui 
s’v attardent au retour de fe- 
cole, respirant déjà l'air 
des vacances toutes proches. 
Déjà des jeunes mamans ou 
des grands-mamans promè­
nent leurs enfants et petits- 
fils à l’intérieur de ces ilôts 
de verdure et de voix d'en­
fants ou les laissent dormir 
dans leurs voitures en trico­
tant, Usant ou discutant avec 
la voisine.

Jerdin de» Merveill»»
Le Jardin des Merveilles 

qui compte quelque 400 am 
maux vient de se voir offrir 
deux phoques canadiens, cap 
turcs sur les glaces autour des 
lies de la Madeleine. C’est M 
Sarto Marchand, président des 
Distilleries Melchers Limitée, 
qui a remit les animaux ce» 
Jours dernier à la peut» An­

ne BourreC ê ans .fille du con­
seiller et de Mme Roland 
Bourret qui les a reçus au 
nom des enfants de Montréal, 
au cours d’une brève cérémo­
nie Chacun des deux phoques 
pese environ 40 livres et me­
sure 4 pieds de long C’est M. 
Willie Cummings de Fatima, 
aux Iles de la Madeleine qui 
les a capturés et les a expé­
diés par avion à Montréal.

Les enfant* de Montréal qui 
auront l'occation de visiter le 
Jardin des Merveilles qui ou­
vre ses portes aujourd'hui, ne 
se douteront pas que la cap­
ture de ces jeunes phoques 
présente un certain danger vu 
le mouvement des glaces et. 
surtout l'agressivité des pa 
rents qui atUqUéhf et se dé­
fendent. Les deux nouveaux 
pensionnaires qui mangent 
deux douzaines de poissons vi. 
vsnts psr jour, logeront dant 
l'étang à "entrée du Jatùin.

Cette grand maman est en guerre contre les racines de 
pissenlits, ennemies numéro I de tout bon jardinier

(Photo "Lo Devoi?-')
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Jardinage de printemps 

Temps de réflexion 

et de retour à la terre 

pour le citadin

Un sport viril, digne des travaux d'Hercule !

x».

Le moitié d* le joie du prin­
temps est son (igné event- 
eoureur de t’été. Avec le» pre­
mier» indices de plu» beeux 
jour» à venir, tout le monde 
est evide, une fois de plu», de 
vivre eu prend eir. Des mil­
liers de personnes entrevoient 
de nouveau les délices du jar­
dinage.

Le» tulipes comptent par­
mi les fleurs printanières les 
plus hâtives et, quand elles 
atteignent leur pleine florai­
son, il est temps de commen­
cer le jardinage. Les bulbes 
de tulipes doivent être mani­
pulés avec soin puis placés 
dans un coin du jardin où Ms 
peuvent sécher.

Ils doivent être placés dans 
un# tranchée d’environ huit 
pouces de profondeur, recou 
verts d» terre puis, laissés là 
pendant un mois Quand les 
feuilles seront fanées les bul­

bes pourront être placé» »ur 
des plateaux »t remisé* dans 
un endroit sec jusqu'au mo­
ment d* las replanter a l’au­
tomne.

Les plates-bandes doivent 
être préparées pour les plan­
tations d’été an mélangeant 
du fertilisant â la terre — aoit 
du fertilisant à plantes, du 
terreau ou de l’engrais. Mesu- 
rez-le é raison de une livre et 
demie par verge carrée de 
terre.

L’Association canad i o n n a 
des pépiniéristes prédit une 
nouvelle grande ère de vio eu 
grand air, qui contribuera a 
une meilleure santé physique 
et é un plus grand plaisir de 
famille.

Le principe de vie au grand 
air a grandi constamment au 
cours de la dernière déconnia. 
mais il grandira encore beau­
coup plus rapidement au

court dos quoique* prochain»» 
années, dit-on Los vantas glo­
bales d'arbres et d'arbustas ou 
buissons ont attaint un nou 
veau sommât chaque annét 
depuis quinze ans, et montant 
toujours. Uno plut grande vie 
au grand air entraîna da nos 
jours plus do gens â l'exté­
rieur, ou travail »t au jau, 
d'où las résultats d'une meil­
leure santé, déclart-t-on. Las 
plantations et la paysagisme 
experts mettront fin â la mo­
notonie de trop nombreuses 
habitations, aujourd'hui, ou 
les terains sont dénudés de 
plantations destinées â agré­
menter la vie.

Des murs de pierre couvert» 
de rosiers dits "lleurit-tou- 
jours", le long dos murs peu 
élevés, voilé un* idé* qua 
vous pourriez exploiter, Ma 
dama, mémo si vous n» dis­
posez pas d'ut» iardin.

Los rosiers ont plusieurs 
usages fonctionnels sur un* 
propriété. Ils fermant des 
lits colorés lo long des al­
lées d* cour »t servant égale­
ment d* bordures pour las 
buissons annuals eu autres. 
Las variétés grimpantes sont 
plantées dt façon è garnir un 
garaga ou un poteau d» clé 
tur* peu agréables è la vu». 
Plantés près de la maison, les 
rosiers-buissons ajoutent de la 
couleur aux plantas vertes de 
fondation, et s'ils sont bien 
agencés. Ils ajoutent è l'archi­
tecture d« la maison. Comme 
haies, Ils créant l'intimité la 
où on la désire, *t sont utiles 
comme rldeiux et comme cou­
vertures du sol. Des rangées 
d» rosiers-buissons nain* ajou­
tent un affat saisissant an- 
dessous des fenêtres-panorama 
eu le long de murs de verre.

Le jardinier hlttf obtient 
das roses plus grosses «t plut 
jolies, déclare l'Association 
canadienne des pépiniéristes. 
Le plus tôt les jeunes rosier* 
étendent leurs racines, le plus 
lit lo» plantes croîtront et 
bourgeonneront, formant de» 
fleurs d* première annét de 
meilleur» qualité. Donc, com­
mencez tôt la plantation do 
vos rosiers. Les plant» d* ro­
siers è racines nues sont plan­
tés préférablement lorsqu'ils 
arrivent aux marchés. A c* 
tamps-ia, ils sont â Itur meil­
leur état et, naturellement. Ms 
jouiront d'un* plus longue sai­
son d* végétation at da flo­
raison.

Un typa assez récent d» ro­
siers, est d* la classa dit* 
"grandiflora". Son nom carac­
térisa catt* plant», dont la 
croissance est vigouraus* *♦ 
la floraison riche. Il est idéal

comme plant» tpôelmon me 
comma plant» e'accant. sa* 
fleurs s'étendant souvent de 
façon spectaculaire.

"La planification do l'habi­
tation pour un» plut grande 
valeur permanent» *t da matl- 
lauras condition! d# vi* peut 
accomplir beaucoup", décl*re> 
t-on. 'Vidé» intérieur-axie* 
rieur aida grandement è »*> 
complir c* but. D» plus, c'ast 
la façon la plus réconfortan­
te »t la plut sanitair* ou hy­
giénique pour prosquo tout I* 
monda, sans compter un plu» 
grand plaisir familial tout è 
fait tain, ainsi qu'un meilleur 
état physique découlant d» l'é- 
nergia dépensé» au jardin, *» 
qui", talon l'Association cana­
dienne da» pépiniéristes, "ac­
complit beaucoup plut pour le 
jordinior qu* pour lo* plan, 
te*."

Votre grain de sel
A l’occasion de la Semaine du Tourisme qui s'est déroulée 

à travers la province il y a quelques semaines, le Conseil des 
femmes membres de la Chambre de commerce du district de 
Montréal a préparé un recueil de menus du Québec à l'intention 
des restaurateurs et de* hôteliers de !a province. Toutes les 
reretles ont été au préalable expérimentées par des chefs oui 
simers pour etre ensuite dégustées et discutées par un groupe 
de connaisseurs. Dans un article qui sert de préface au recueil 
qui a nécessité plus d'un an de recherches. Marius Barbeau 
indique ce que mangaient nos ancêtre* en insistant sur l’impor­
tance d'une tradition perdue.

Voici, pour vous, madam*, tiré d» e» racuail, un menu 
canadien dont les recette» sont typiquement québécoises.

Soupe aux huître*
Ragoût d* boulettes 
Doré au court-bouille»
Tourtière*
Cipaiila d* boeuf 
Choux-flaur» au gratin 
Romma* noisette»
Grands-pères aux bleuets 
fromages St-BasMe. Ole», Srmlf*
Camembert eanadia»
Café

C# menu a éta mi» au point par la chaf da cuisina du 
restaurant ALOUETTE d* le Gara Windsor La recette d* ci- 
paille da boeuf dont nous donnons plus bas les opérations a été 
fourni» par M Lucien Bergeron, directeur da l'Office municipal 
du Tourisme. "Cett# vieill» recette eanadienna, nous dit M, 
Bargeron, provient da la région du Saguenay".

CIPAILLB
I—Emincer un morceau d* boouf dan» la romsteck en petite* 

tranches d'environ 'A pouce d’épaisseur. Saler, poivrer et 
ajouter l'oignon, thym, laurier, 

î—Mettre au fond d'un# eoeotto et couvrir d'eau. Faire rm 
jeter sur feu doux jusqu'à ce que la viande soit tondre

]_préparer un» abaissa d* pâte feuilleté* d* la grandaui
d* I# eocott» *t pratiquer une cheminé» au centre pour y 
jatar du jus au besoin afin d'ampéchar la pât* d» sécha' 

é_Déceup*' d* petit» rectangle» do péta feuilletée et intro­
duire avec une cuillèrt entra los rang* d# viand#

I__Ceuvrir !* coeotta d* l'abaissa d* pât», badigeonner au
jaune d'oeuf »t recouvrir 

4—Cuir* au fou» doux durant î â 1 hauras
Un autre recueil de menus du Québec est en préparation 

et sera publié au mois de novembre Toutea les personnes in 
teressées à se procurer des menus et des recettes du Québec 
n'ont qu a en faire !a demande à Mlle Panyelie Mailloux, au 
Conseil des femmes membres de la Chambre de commerce du 
district de Montreal. 14 est, rue Saint-Jacques, Montréal

Le Griffintown, un quartier de 
ma ville pas comme les autres •..

Pierre Viens, un collabora 
tour dat Chantiers d» Mont­
réal, qui trevaillt è l'intérieur 
du Grifflntown depuis quel 
que» années nous donna ici la 
résultat d'une eouris enquêta 
qu'il a effectué* au miliau d* 
son quartier.

"La misère matèriolla. év* 
dant#, repoussant*, n'ast pas 
la pire. M y a coil* du dessous 
eaila du pôr» invalid#, i la 
eharga d* sa famille, d# l'«i- 
eooliqua qu) »ntr#t!§nt l’»nfei- 
pour la mère et les petits, de* 
enfants maladas depuis des 
années «t dont T'avenir est d4 
(ê cempromis è dix ans

La «hêmapa e* le seus-em 
p!»l sont la pla'i du quartier 
Sans instruction, san» métitr, 
on n« peut, è 40 *n», e«pér»r 
concurrencer las jaune» sur la 
marché du trav»M. On ne char- 
che même plus: è quoi bon? 
Quelques "chanceux" (I) déni­
chent un boulet, talo, dur, à 
$35.00 par somain* (...quand 
on ast pèr# d» famill# nom- 
breusa...) La bian-étr# social 
las donna, las $35.00 par se­
maine. On dira: "pa* de fiar- 
té humaine, pas d ambition' ? 
Quand on vil dans das condi­
tion* presque animales et 
qu'on nous Irait» è peu près 
comme tel», il est difficile de 
rester un homme

J'ei fait, è l'aida das liste» 
électoral**, un relavé sommai 
ta da» occupation» des péro»

de famille» da mon quartier: 
26% sont journaliers 
15% sont camionneurs

(La. journaliers détenant 
la permis da eonduiro) 

8% sont Invalidas 
7% sont commis d* bureau 
6% sont â la retrait*
6% sont chômeur»

68%
Dans la» 32% qui restant, il 

y a d«s garçons de tab!», de» 
vendeurs, das débardaurs, atc 
(1% è 3% salon les eâtégn
ries).

I as pare» h» famill* d» ma» 
quartier ne son* pas bie" 
b sut* dans l'échtll» aoeial*. 
Ç* leur* enfants, où seront-ils?

Cast afin da faire bénéficier 
eos enfants d'une colonie da 
vacances que las Chantier» da 
Montréal ont organisé leur 
"repas au saucisson" è $15. la 
couvert, jeudi prochain la 16 
moi, au Marché Atwator da 
Montréal. L'anim«t»ur ot la 
eonféroncier da la aoiré» sera 
Joan Ducappa. Tout los mon­
tants recueilli» a eatto occa­
sion serviront entièrement â 
soutenir le» Chantiers. Rian 
n* sera dépensé en frais d'or 
ganisatien. Cette rencontra an­
tre la grand public de Mont 
real, la» pauvre» du Griffin 
town at le» moniteurs des 
Chantiers »#r« un» manifesta, 
tien d» compréhension è U 
causa da» moiiss favorisés.

Que mangerons-nous 
à (Exposition 
universelle de 67!

Quelle épaisseur «t quel prix 
le bifteck haché a l'Expo '67, 
d'ici quatre ana? Voilà qui 
préoccupé déjà un comité *pe 
cial consultatif établi par TA.»- 
«ociation canadienne de* re* 
taurants.

Quatre r«taurateur* mont­
réalais ont remercié le prési­
dent de l'aAaociation M Dalton 
M M'aller, de Toronto, et M. 
James D Ward, oui fit partie 
du comité consultatif gastro­
nomique de H Foira interna­
tionale de Seattle. “Normef de 
qualité et prix de» aliments 
servis furent établi* sept ans 
avant l’ouverture de la foire de 
Seattle", rappelle M Ward. 
“Totif restaurants et hôtel» de 
la ville qui voulaient être re­
commandés aux visiteurs de 
lexposition durent soumettre 
leur menu au jour et liste de 
prix six mois avant l’ouverture 
et furent tenus à les maintenir 
durant l'exposition.’’

“Ce planisme avancé”, note 
M Waller, “a pour but d'»ssu 
rer l'entière satisfaction de 
chaque visiteur qui prend de 
1* nourriture à l’Expo.” En 
moyenne, les visiteurs des prin 
cipales foires internationales 
dépensent SI 00 par personne 
par jour nour la nourriture A 
Seattle. M Ward rapporte que 
la dépense per capita s'est ele 
vèe a $2 50, surtout grâce à la 
qualité des aliment* et du ser 
vice et cela maigre la proximi 
te de* meilleurs restaurants de 
la ville hors de lenceinte de 
i exposition

L Association canadienne dex 
restaurants a décidé de former 
un comité special en vue de 
rassembler un dossier complet 
d'informations et de recom­
mandations qui seront ultérieu­
rement soumises aux direc­
teurs de la foire montréalaise. 
L'association souhaite que l’in­
dustrie entière collabore à pre­
parer le succès de l'Expo '67, 
en coopération avec toutes au 
très associations parallèles ou | 
affiliées.

Le comité consultatif com­
prend outre le president de 
l'Association M. Dalton M 
Waller, le» restaurateurs mont­
réalais suivants: Tommy dt ’ 
Tommaso, co-président ait eo- i 
mité, ancien président de l’As- i 
somation; Gérald Daoussia. i 
président de la section mont- : 
réalatse de l’ACR, Maurice No­
vak. secrétaire et coordonna 
♦eur pour le Québec; Robert 
Phelan, coordonnateur des 
membres individuels, ainsi 
que M Albert Desjardins, pré­
sident du grand salon culinai­
re, qui n'assistait pas à 1a réu­
nion préliminaire.

A H-4!
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----------------------------------  Déjeuner-modes r Mlles Johanne Cousineau. Lucie
-.,,»« j Trottier, Carole Parenteau et Michelle Rolland, débu»Llirô U amaigrissement tantes de la saison, qui organisent un défilé de mode*

à l’occasion du congrès de l'association dej Ligues de I* 
Jeunesse Féminine le jeudi. 16 mai à 12H BO. au salon 
Ova! de l'Hôtel Ritz-Carlton. Le public est cordialement 

invité.

LOS ANGELES — “Jetais 
désespérée” explique Mme 
Elaine Johnson “J'avais tout 
essayé, des pilules, des diA 
tes. mais je continuais à pren . 
dre du poids.”

“Je me suis finalement dit j 
qu'i! ne me restait plus qu'u­
ne chose à faire ; ne plus man­
ger”.

Cette décision remonte au 
28 janvier, il y t donc 101 
jours

Depui* cette date, Mme 
Johnson qui est âgée de 39 
ans, demeure à l’hôpital Wads­
worth ou elle subsiste sur une 
diète composée d eau et de 
vitamines

Elle a perdu 113 livres R 
faut dire qu elle en pesait 315 
s la fin de janvier

“C'est tout comme si je 
naissais une seconde fois”, a 
t-elle expliqué.

Mme Johnson est au nom­
bre des 12 volontaires qui par 
ticipent à un programme de 
recnerche sur l'obésité. Ses 
compagnons et compagnes 
jeûnent depuis 30 à 60 jours

Pour se tenir occupée, Mme 
Johnson sert le* repas aux au-1 
très patient*.

Association des vétérans belgei

GRAND BAL de la VICTOIRE
L Association des Vétérans Belges de Montréal »t en­

virons. informe ses amis Belge* et Canadien» qu’ell» orga­
nise un bal (GRAND BAL DE LA VICTOIRE! en la salle 
du 'DAUPHIN 400 ouest, rue Sherbrooke, 1* samedi pro­
chain, 11 mai 1963

Le bénéfice total de cette soirée sera versé au profit 
de ses oeuvres sociales Placée sous le haut Patronage des 
Autorités Consulaires Belges, cette soirée saurs san» nul 
doute, attirer un grand nombre de sympathisant*.

Noua vous attendons donc, samedi soir prochain à 1a 
salle du “DAUPHIN" n y aura danses, fleura, cotillon», 
prix de presence, etc... Une belle soirée en perspective. 
BIENVENUE A TOUS.

LE COMITÉ

AGENCI MATRJMON1AL»

EXCELSIOR ENRC.
Mas mtvICM d tnqutt», d Mod# #•’ 
9o0ts «t etraettrM «t d« r«ncontr«* 
s'«drtt»«nt eux ptreonn** d«s dtv> 

edlibtuim, vwft ©o vtuvts 
Nous 8qi»$ont RV»C un* d!«tr#tlor 
«twuriu» et l«i rfeutlats »ont rdp'dw 
p* etrtalns qu©l qu« «oft vetr» 
tou» »» FR&te eommo si muI h 
"HA1AKD' •rrsnqssl» »os Phnsst 
Dos ctntslnst d» eooplto ont trouvé 
1« bonhtur qrlrs % nos tprvlct? 
d'uns •fflrtelfé proirvdp reconnu* 
Pour informations, éorlro on mon 
tlonnont Nom, odrpsso, tdl., lo* 
oeeup«»ton, on Incluant tr» i :

EXCELSIOR ENRG.
Casier postal m station Hochoiaqa 

Montré# I 
ou téléphonai i

525-7861

Pour voir n digestion, but*)

Uns eau d* régim» alcalins. Economique. 
Pouvant être bu» aux ripa» »t an tout t»mpa. |

Peau bienfaisante et agréable à boire | 
............ ............................... ........ “

Wéseroatuom téléphonât à :

866-2531
MAITRE D'HOTEL

PHOTEL QUEEN’S
700, * U » WINDSOR
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Indice des paiements de dividendes par nos compagnies, à la hausse

Les craintes d'une grève 
des chemins de fer en Angle­
terre étant disparues, la Bour­
se de Londres a fait meilleure 
figure, hier. Il y eut encore 
beaucoup d'activités hier à 
Wall Street. Les plus-values 
étaient encore intéressantes 
hier sur les Bourses de Mont 
réel et de Toronto.

• O-
Imperial Life a grimpé de 4 

points hier, soit une preuve 
de confiance envers ses nou­
veaux acquéreurs, la Coco, 
ayant è sa téta l'un des nô­
tres, soit M. Paul Oesmarais, 
président de la Cia de trans­
port provincial.

-O-
Le président de la Solbec 

Copper Mines, M. Pierre Beau- 
chemin, a déclaré officielle­
ment hier que cette dernière 
n'a aucun lien d'affaires avec 
aucune autre entreprise cana­
dienne ou étrangère, hors cel­
les du groupe Sullivan Consoli­
dated East Sullivan et Québec 
Lithium. Solbec serait donc 
loin de faire partie du consor­
tium de Noranda ou autre. Le 
groupe Sullivan compte eu- 
dela de 70,000 actionnaires 
dont la très grande majorité 
(75%) sont des Québécois — 
le reste des actions furent 
achetées sur le marché, au 
cours d'opérations normales 
de bourse.

• O.
Reirhholds Chemicals Co. 

paiera, ce matin, è ses action­
naires 15cts par action.

O-
Consolidated Fenimora Iron 

Mines tiendra son assemblée
aujourd'hui.

La liste mobilière américai­
ne a accusé, hier, une plus- 
value de $1,700,000,000, et la 
moyenne des industriels de 
DJ a monté de 3.43 points a 
731.97, soit un sommet. Vu 
l'approche du conge de fin 
de semaine, des réalisations 
devraient être nombreuses au­
jourd'hui.

-O-
Phoenix Canada Oil Compa 

ny Ltd a fait savoir a la Bout 
se Canadienne qu'elle en est 
venue a la décision d'annu­
ler toutes les options en 
cours, conformément é l'ac­
cord de souscription en date 
du 4 avril 1963 et conclu avec 
Barrett, Goodfellow and Com­
pany. La souscription ferme 
couvrant 700,000 actions a 35 
cts chacune, tel que stipulé 
dans ledit accord de souscrip 
tion, demeure en force et est 
effective. Le prospectus, sou­
mis pour les dossiers des 
Commissions des valeurs mo­
bilières de Québec et de l'On­
tario, ne couvre que ladite 
souscription ferme. La date 
de son entree en vigueur de­
meurera donc la derniere date 
ê laquelle ledit prospectus a 
été accepté par les Commis­
sions précitées

-O-
Nos félicitations A M Gra- 

hame G. Johnson qui vient 
d'etre élu vice-président et 
administrateur de la maison 
de valeurs de placement Geof- 
frion, Robert A Gélinas Inc et 
membr# du conseil d'adminis­
tration de Geoffrion, Robert 
A Gélinas, agent de change. 
Son association è ces deux fir­
mes signifie une heureuse col 
laboration qui ne saurait que 
donner d'excellents résultats.

commentaires sur
I-V-A-CTU-A-LITE
F’IKTAISrCIÈR.E

Activités-record le mois dernier a la 
Société Ford-Canada

I^-s vrndfMirs autorisas dp la SoeiPlP Ford Canada ont vendu 
plu» d automobiles et camions le mois derntrr comparé a tous 
les mois d'avril et le» programmes de production à l'usine ont 
été fortement augmentés en .mai William O. Bourke, gérant 
général des ventes, s déclaré aujourd’hui que lü.PHO unites 
ont été vendues le mois dernier a comparer a 1S.4K7 en avril 
10(12, soit une augmentation de HH pour cent l,e record procè­
dent a été établi en avril 1053 et s'élevait à 15.H47 unités 
Bourke a aussi révélé que les programmes de production a la 
ligne d'assemblage à Oakville ont été fortement augmentés. 
I *• récent système de deux équipes a permis a la compagnie 
d augmenter sa production et ainsi rencontrer la demande du 
public les vendeurs autorises réclament une production de 
18,2(111 unités à être assemblées en mai à comparer à 15,999 en 
avril, une hausse de 14 2 pour cent l.a production record pour 
un mois de mai a eu lieu l’an dernier alors que 15 4R7 unites 
ont été assemblées la* plan actuel représente une augmentation 
de 17.9 pour cent sur cea chiffres.

On pourra transiger, lundi, à la bourse sur les 
nouvelles actions d'international Utilities 
Corporation

Los actions ordinaires d une valeur au pair de *5 cha 
cime de International Utilities ( nrporation seront rayées de 
la liste des valeurs de la Bourse de Montréal à son ouverture 
le 13 mai 19(13 6,24(1,210 actions ordinaires, d'une valeur au 
pair de $2 50 chacune, de International Utilities Corporation, 
dont 4,077 706 sont omises et 1,268,504 sont réservées en subs­
titution des anciennes actions ordinaires d’une valeur au pair 
de $5 chacune, qui seront fractionnées il raison de 2 nouvelles 
actions pour chaque action détenues le 15 mai I-os actions se 
vendronl donc ex-distribution k l'ouverture de la Bourse de 
Montreal, le 13 mai, et dans toute transaction le ou apres cette 
date, les livraisons pourront être faites couvrant seulement 
12 des actions anciennes vendues et le solde sera "condition 
nelletnent à leur émission”, la livraison étant complétée lorsque 
les certificats additionnels d'actions auront été reçus par les 
actionnaires enrégistrés Ia*s certificats additionnels seront 
evpedtes par la poste le ou vers le 5 juin. Leur symbole sur 
le télescripteur sera “1 U News".

En depit d’une vive concurrence, Canadian 
Canners Ltd a vu ses ventes et ses 
profits augmenter

Te» recettes nettes de la Canadian f anners Lld ont atteint 
les $614,270 au cours de l'exercice financier clos le 28 févnet 
106,1. contre $419.570 précédemment, soit l'équivalent de $1 31 
1 notion de la classe "A" vs 0,90 cts l’ar dollar de ventes, elles 
sont équivalentes A t 5 et Sur un actif global de $14,625.568 
à la fin du dernier exercice, ses disponibilités figurent à $22, 
♦35,612, k rapprocher d’un passif exigible de $7.810.044 d'où 
un fonds de roulement de $14.625.568, contre $15,005.188 an 
leneurement II a été fait pour $1.214.000 rte dépenses rte ra 
pilai au cours du dernier exercice financier et le bilan laisse 
voir un total de $18,105,072 de recettes retenues dans l'entrepri- 
se, dont rassemblée annuelle aura heu le 21 juin à Hamilton, 
alors que les actionnaires seront appelés k approuver l'aug 
mentation du nombre des administrateurs de 10 à 12. ear. M 
C> C, Lister a donne sa démission comme vice-président et MM
I H Johnston, R M Mapp et A L. Nelson ont été nommes 
membres du conseil Au dire du président rie la compagnie M 
W 1 Drynan," les surplus ont affecté les recettes, la surpro­
duction et des importations considérables ont nui au marché et 
dans les conditions actuelles, il est impossible d'avoir un mar­
che stable.”

En marge de* elections à la section du district 
de Québec de l’Association canadienne des 
courtiers en valeurs mobilières

M W G Pavey, gerant général adjoint des ventes et membre 
da conseil d'administration de la maison de valeurs de place­
ment WM’. Pitfield & Company Limited, a ele élu hier president 
du district de Quebec de l'Association canadienne des courtiers 
en valeurs mobilières mieux connue sous l'abréviation IPAC
II succède k M Jean P.W Ostiguy, president et directeur gerant 
de la maison de valeurs de placement Morgan, Ostiguy & Hudon 
Limitée Incidemment, re dernier sèst fort bien acquitte de ses 
fonctions et, grâce k l'excellence de se» relations, plusieurs 
personnage» en vedette ont rehausse de leur presence maintes 
reunions de l’Association du comité exécutif du district de 
Quebec til comprend toute la province! de 1 importante associa 
tion précitée, soit MM Jacques I Belanger, de Belanger Inc, 
Montreal, PF. Schaefer, de Nesbitt, Thomson and Company, 
I muted. Montreal : Jacques (’ Boulet, de JC Boulet Limitée. 
Quebec H W Tmgley, de W ood, tîundy A Company l imited, 
Montréal ; Michel David, de Crédit Interprovincial, Inc., Mont 
real ; Peter A Turcot, de Turcot Wood Power .V Cundill Ltd , 
Montreal ; Georges Falardeau, de J T Gcndron Inc.. Québec ; 
George C. Vilim. de Morgan. Ostiguy & Hudon I.td . Montréal. 
Voici les noms des membres de l'exécutif pour un deuxième 
terme MM BI) Firstbrook. de Greenshields Incorporated, 
Montreal ; André la*tnan, de Geoffrion, Robert & Gélinas, Inc., 
Montreal ; Andre Ijflamrne. de J K Laflamtne Limitée, Quebec ; 
D.C Md-eod, de Royal Securities Corporation Limited, Montréal. 
M. Falardeau agira comme Vice-président pour 1963 64

Ces nominations prendront effet lors de l'assembler annuelle 
d* PIDAC qui se tiendra cette année au Jasper Park Lodge, k 
Jasper, en Alberta du 20 au 23 juin Comme on sait, cette 
importante association alterne chaque année entre l'est et 
l’ouest du Canada ; ce qui s'impose, vu l'immensité de notre 
pays et l'impossibilité pour maints membre» de s y rendre 
chaque annoe F-n tenant ainsi les reunions alternativement, il 
est possible à la plupart des membres d'assister, au moins k tous 
les deux ans. au congrès national de l’important organisme 
précité, jouant un rôle de tout premier ordre dans le finance­
ment de la choae publique aussi bien que dani celui dea entre­
prise» privée».

Mereel CLÉMENT

Nouvel administrateur 
de Montreal Trust

M. Sam Steinberg
L'élection de M. Sem Stein­
berg eu conseil d'administré- 
tion de le société Montreal 
Trust vient d'étre annoncée 
par le président, M. Donald 
E Kerlin. M. Steinberg est 
président de Steinberg's Li­
mited, membre des conseils 
d'administration de le Cana­
dian Petrofina Ltd. et de le 
Montreal Life Insurance Com­
pany, et membre du Conseil 
des Arts du Canada.

Depuis juin 1962
Lindicc des paiements de dividendes prépare par la mai 

son Nesbitt. Thomson and Company, Limited, est passe de 120.5
en mars à 120 8 en avril

Cet indice est compilé afin de déterminer la tendance gé­
nérale des paiements de dividendes par les entreprises de tou­
tes catégories, minières, industrieles, commerciaes, bancaires, 
etc L’indice en question refete e taux moyen annuel des di 
vidende* et il est calculé non seulement en fonction des di 
videndes actuellement payés, mais aussi en fonction des décla­
rations de dividendes a venir

Noua avons calculé notre indice sur la base de Tannée

Nomination au CN

1056 — 100, l’ancienne base de 1935-39 ne répondant plu»
aux besoin»

Depuis 1956 l'indice a évolué comme suit ;
1963 1962 1961 1960 19S9 1958 1957 1956

Janvier 119 3 114 7 1110 105 0 988 105 2 106 7 95 5
février 120 2 114 6 1112 105 5 100.0 105.2 107 6 96 6
mars 120 5 114 6 1112 105 5 995 1052 107.9 97 0
avril 120 8 115 0 111 3 105 8 100 1 104 9 108 1 97 6
mai 1152 111 4 105 9 989 103 1 109 4 985
juin 115.0 1119 106 2 99 6 102.8 108 9 100 0
juillet 115 7 111.9 106 7 996 102 4 108.7 100.1
août 1162 111 9 106 8 996 102 5 108 1 1006
septembre 116.2 112 2 107 0 99 3 102 6 108.3 102.0
octobre 1164 112 4 107 1 100.3 102.8 108 3 103 6
novembre 118 5 113 5 110 3 103 5 99 7 107.2 103 6
décembre 1191 1147 110 5 104 8 993 105.3 104 9

Canadian Tabacofina
innonc* mm Muvellt conceptiM de mite sur le marché

Bourse de New-York
L'attention ipéculatlvo M 

portait hier vars do 
nouveau» favoris

NEW1 YORK. — Les cours 
ont fortement progresse au 
milieu d une forte activité hier 
en Place newyorkaise.

Pans la première heure de la 
seance, le téléscripteur était 
en retard de six minutes dans 
lenregiMrement des transac­
tions Le virement a été de
5.630.000 actions au regard de 
5,160,000, mercredi. Une fois 
de plus, il s'agit du plus impo­
sant volume d'affaires enregis­
tre depuis le 25 avril, alors que
5.910.000 actions avaient chan­
ge de mains

I^s automoteurs et les sidé­
rurgiques étaient mixtes. Ge­
neral Motors s cédé 3 8 k 72 
7 8. et Chrysler 1 7-8 D'un au­
tre coté, Ru Pont a perdu 1-4

l.a moyenne que la Près»# 
Canadienne établit pour 60 
valeurs a gagne 1.2 à 272.0.

Sunray I)X Oil a été le stock 
le plus en demande, gagnant 
1 5 8 a 34 sur un déplacement 
de 06,000 actions.

Pans le compartiment des 
valeurs canadiennes. Mclntvre 
Porcupine a gagné 1 1 8, Gran 
hy Mining 3-4 et Distillers Sea­
grams 12.

Aluminium Ltd et W’alker- 
Gooderha-m ont gagné 14 Par 
ailleurs. International Nickel et 
Pome Mme» ont cédé 14

Les coursa étaient mixtes à 
la Bourse Américaine Le vire­
ment y a été de 1,280.000 ac- 
lions au regard de 1.060.000 
mercredi. Scurry Rainbow Oil 
a gagne 14 et Canadian Mar­
coni 1 8 cependant que Brazi­
lian Traction a cédé 18.

Bourse de Montréal
Orientation favorable de le 

tendance sur la place locale

Les cours ont fortement

Erogresse hier en place locale, 
.'activité a été modérée.
Bell a gagne 14 à 57 5 8 ce 

pendant que Power Corp a cè­
de 18 k 10 14.

Holt Renfrew a gagné 1 38 
k 21

Seagram* a gagné 78 k 51 
38, Algoma 34 à 54 318, Bo 
water 1 4 à 5 58. Aluminium 
5-8 à 20 58 Dominion Tar 1 4 
a 10 78. Asbestos 1-2 à 27 et 
Hudson's Bay Co 18 k 14 

P'autre part, Steleo a cédé 
1 8 k 21 1 R et Banque de 
Montréal 14 k 60 3 4 

Pan.» le secteur de.» mines. 
Fox l.ake a gagné un cent k 
33 cts et Midepsa 10 et.» a $3 
45 cependant que Mount Plea 
sant a cédé 5 cts à 54 cU.

t.a Canadian Tabacofina Li­
mited vient d’inaugurer une 
nouvelle conception de mise 
»ur le marché dans l’industrie 
canadienne de la cigarette. Sa 
cigarette "Mark Ten”, entié 
rement ré-étudiée, fait ce mous 
ci son apparition sur les mar 
ché* du Québec et de l’Ontario 
accompagnée d’une offre inté- 

rée à chaque paquet Re.» 
na. imprimés sur le devant 

des paquets, peuvent être 
échangés contre des marchan 
dises de qualité offertes gra 
tuitement On choisit ses ca­
deaux dans un catalogue illus­
tré que l'on peut se procurer 
chez le» détaillants ou par la 
poste.

Aluminium Ltd 
a traversé un 
bon trimestre
Aluminium Ltd a au un reve­

nu net consolida da $7,300.000 
durant lo pramiar trimastra, 
soit Téquivalant da U cants 
Taction va $(,100,000 au U cts 
Taction durant la mâma trimas* 
fra mi.

Normalamant pour Tan dar- 
niar, la chiffra davrait ètra da 
$5,400,000. vu qua la pramiar 
chiffra inclut $2,700,000 d'un 
itam spècial.

Bourse de Toronto
Gains allant jusqu'à 4 points 

sur la marché miniar

TORONTO. — Les cour* 
sont demeures è la hausse en 
depit d’un certain effritement, 
hier, en place torontoiae au 
milieu d’une forte activité 

Dan» le compartiment de» 
valeurs spéculatives, Purdex 
Lyndhurst et Zulapa ont été 
grandement en faveur Sur 
un virement d# 4,628.000 ac­
tions, 1,500,000 se rapportaient 
k ces trois stocks

Imperial Life a gagné 4 
points à 184 sur un faible rie 
placement Fittings Ltd a ga­
gné 2 points et Fraser Compa­
nies 1 18.

Algoma et Aluminium ont 
gagné 5 8. Distiller.» Seagrams 
34. Imperial Oil 3-8, et Abiti­
bi 14

Dans le secteur des ban­
ques. Montréal, Nouvelle-E­
cosse et Canadienne Impéria­
le de Commerce ont cédé 14. 
cependant que Royale a perdu 
18

Dans le compartiment des 
métaux communs, Falconbrid 
ge a gagné 5-8, International 
Nickel et Mining Corporation 
3 8 Dans le secteur des auri 
féres. McIntyre a gagne 1 5-8 
k 53 1-4. Pour ce qui est des 
valeurs spéculatives. Purdex a 
redé 3 1-2 cls k 35 1-2 cur un 
déplacement de 031.655 ac 
tiens. Lyndhurst et Zulapa 
ont légèrement progressé 

Dan* le secteur de» pétrnlié 
re», Pacific Petroleum a cédé 
3 R et Dome 1 4

À noter...
Le taux d'intérêt »ur le» 

billets du trésor e baissé hier 
à 3.33 p.c. contre 3.60 p.c. la 
semaine dernière, selon le 
rapport de la Banque du Ce 
nade. Cetta réduction démon­
tre bien le tendance è la bais- 
se du loyer de l’argent actuel­
lement au pays.

O
Les actions dos entreprises 

suivantes se vendront eujour 
d'hui ex-dividende tant par 
action : Alum, of C. 4% pr. 
Î5. 4,i°'o pr„ .57; Aunor
Gold Mines .05; C. A O. Sugar 
.25; H Corby B et v.t. .50; 
Hallnor Mines .03; Hud. Bey 
Mining .75.

-O-
A Pessemblée récente de 

Gatney Mines, son président 
M R Marchand a fait remar­
quer aux actionnaires que la 
compagnie avait complété 
avec succès plus de 10 trous 
de sondage au diamant sur 
un total de 43 forés durant 
les 2 dernières années. Ces 
trous demontroraient, disait, 
il, la présence d'un gisement 
de minerai aurifère. A ton 
dire, l'entreprise dispose en­
core de $8.000.00 et elle n’e 
pas de passif et elle est en 
train de négocier présente­
ment pour obtenir la finance 
nécessaire pour creutor le 
puits en vue de le mise en 
production possible.

• 0-
Les entreprises cenediennet 

qui ont des problèmes à ré­
gler dans les domaines de le 
science et de la production
feraient Wen de eoiseidéror

En annonçant cette nouvelle 
formule de lancement, le pre­
sident de la compagnie M 
R. J. Leahy, a déclare: “Ceci 
nous permet d’offrir de* divi­
dendes k ceux qui fument habi­
tuellement nos cigarettes. L'i­
dée n'est pas de nous, des 
offres semblables ont déjà ele 
accueillies d'emblés par les fu­
meurs des Etats-Unis et de 
Grande-Bretagne

"Le consommateur canadien, 
a-t-il déclaré, a répondu avec 
enthousiasme à ce genre d'of­
fre de cadeaux, si bien que la 
formule est maintenant cou 
rante dans plusieurs domaines 
de l’activité commerciale. Nous 
l’avons simplement adaptée à 
l'industrie de la cigarette pour 
répondre à un désir évident de 
la clientèle canadienne,”

Le nouveau melange unique 
de doux et fins tabacs donne 
a la cigarette un goôt qui plai­
ra aux femmes comme aux 
hommes. Cette cigarette se 
conformera aux standards éle­
vés établis par les autres mar­
ques de la compagnie.

M. C.A. Bérubé
Monsieur C.-A. Bérubé vient 
d'étre nommé directeur gé­
néral au Canadien National, 
de la Région du Saint-Lau­
rent, et vice-président du 
Central Vermont Railway. Il 
occupait depuis deux ans le 
poste de directeur du Secteur 
des Chaleurs, dans la Région 
de TAtlantique. H succède à 
monsieur J.-E. Gauthier, qui 
prend sa retraite après 48 
ans au service du Canadien 
National. La Région du Saint- 
Laurent comprend le majeu­
re partie du Québec et Tex- 
trémité est de l'Ontario.

Cours des changes
151'4 

.2702 
3.01 Ta 

.0031 
2.41'i* 

.0419 
0216‘q 
.0019 
.3234 
.1562 
.0181 
.2200 
.2900 
.001737 
.0030 
0860

1.07 25-32

Afrique du Sud, rand 
Allemagne, DM 
Angleterre, livre 
Argentine, peso 
Australie, livre Aust. 
Autriche, schilling 
Belgique, franc 
Brésil, cruzeiro 
Chili, escudo 
Danemark, couronne 
Espagne, peseta 
France, franc 
Hollande, florin 
Italie, lire 
Japon, yen 
Mexique, peso 
New-York, dollar

Recettes du Canadien National
Le» recettes d'exploitation du Canadien National se son' 

élevées à $57.852.000 en mars 1063 Les frais d'exploitation, 
les taxes et les loyers ayant atteint $61,758,000. il en est ré 
suite un déficit net d'exploitation de $3.006.000.

En mars 1962, les recettes d'exploitations avaient été dt 
$62,407.000, les frais, les taxes et les loyers s'étalent élevés a 
$1)0,163,000, et la recette nette d'exploitation avait été de $2, 
334.000

Ces chiffres ne comprennent pa» les charges fixes.
Voici le sommaire:

MOIS DE MARS
1063 1962

Recette» d'exploitation ................ $ 57.852 000 $ 62.407,000
Frais d’exploitation .......... .. 61,758,000 60.163.000

Déficit net d'exploitation $ 3,006.000
PERIODE DE TROIS MOIS 

Recettes d'exploitation . $169.264 000
Frais d'exploitation ................ 134.205,000

$ 2.334.000(r)

$175.561.000
177,775.000

Déficit net d'exploitation ............ $ 14.941.000 $ 2.214.000
(r) — recette

Les recettes indiquées pour 1962 comprennent une parti, 
proportionnelle de la subvention reçue du gouvernement fédé­
ra! en novembre 1962 relativement aux voeux de la commis­
sion royale d'enquête sur les transports. Par contre, les reve 
nus indiqués pour 1963 ne comprennent aucune subvention cor­
respondante.

Optimisme pour notre économie
Selon le rédacteur financier de la PC

Toffrq ci-contra da l’Eldorado 
Mining, una compagnie da la 
Couronna, soit dit an pas­
sant.

-O

La préaidant da la Domi­
nion Bridga a avisé la Bour­
se Montréal qua ni les
edm istrateurs ni las diri­
geants da la compagnie n’ont 
au une connaissance quelcon­
que d’offres pendantes aux 
actionnaires da la compagnie 
et qu’ils n’ont au aucune con­
versation avec qui que ce soit 
qui aurait pu las inciter è 
croira qu’une dite offre est 
pendante ou qu’alla serait tur 
la point d’étre faite.

O ■
Associated Arcadia Nickel 

Corporation Limited a (ait sa 
voir è la Boursa Canadienne 
que la paiement a été reçu 
couvrant 100.000 actions à 40 
et» chacune, se rapportant à 
Toption par versement du 28 
avril, en vertu de Taecord 
conclu avec Davidson A Com­
pany, au nom da Aar Invest­
ments Limited et assigné k 
Géirdner A Co. Ltd., en son 
propre nom ei en celui du 
même client è la date du 17 
juillet 1962, tel qu’amendé. 
Lé capital-actions émis est 
maintanant da 4,559,847 at II 
rasta 2,940,153 actions dans 
la trésor da la compagnia.

■O
La» prix du tuera ont até 

cetta semaine de $13.30 les 
100 livres au gros et au détail 
antre .69 et 74 cta les tacs 
de $ livre». Il ne ta fera pat 
beauceup da aenfiturea k se» 
prtp-U.

L’optimiste, du point de vue 
économique, a grandi à la 
suite d’un certain nombre de 
déclarations qui ont été faites 
la semaine dernière. Elles con­
cernent les produits les plus 
varié» depuis la pâte à pa 
pier jusqu’au wiskey, cl elles 
sont confirmées par des sta 
tistiques commerciales extrê­
mement encourageantes

Le groupe Reed, de Gran­
de-Bretagne. qui serai! le plus 
grand consommateur de pâte a 
papier du monde, fusionnerait 
avec Canadian Forest Pro­
ducts Ltd., de Vancouver afin 
de construire une installation 
de pâte a papier de $50,000,- 
000 à Prince-George. B.C., à 
partir de Tannée prochaine.

Deux mille emploi.» ont été 
créés à l'usine Havilland Air­
craft of Canada Ltd., à la suite 
d'une entente avec la société 
Douglas Aircraft Co. Inc., de 
Californie, entente aux ter­
mes de laquelle De Havilland 
produira des portions du réac­
té moyen-courier DC-9.

La firme française Sud- 
Aviation a déclaré qu elle le- 
rait construire ses reactés Ca­
ravelle par Canadair si elle 
peut conclure un marché de 
$200.000.000 avec Air-Canada.

Inland Cernent construira 
près de Winnipeg une usine de 
ciment de $8.000.000.

Canadian General Electric 
Co Ltd , a signe un contrat 
pour la construction d'une 
centrale hydroélectrique de 
$9.300.000 a Ceylan Ingle 
dnw. Kidd and Associates Ltd., 
de Vancouver, sont les ingé­
nieurs de ce protêt grâce à un 
contrat de S 1.500,000

John Inglish Co Lld.. de 
Toronto, vend ses machine.» a 
laver automatiques dans plus 
de 12 pays

Canadian Westhinghouse Co 
Ltd., a déclare avoir acheté 
pour $58.592.000 de matériel à 
des fabricants canadiens. 
oVdown.d-VAvia- rwOSmf E T

La commission américaine 
des tarifs douaniers a déclaré 
que les Américain» achètent 
du whisky canadien parce 
qu'ils Tairrent et qu'une aug­
mentation des tarif» douan e'.» 
n'aiderait en rien le» distilla 
leurs américains. C'est d'ail­
leurs ce que celle commission 
avait déclaré au début de Tan­
né» pour le bois canadien 
loréqu'Ml» avait refusé dé» de­

mandes de protection accrue.
A cole de ces différentes in­

dications démontrant l'expan­
sion de l'industrie canadienne 
et la réussite de son effort de 
vente, le Bureau fédéral de 
la statistique a declare que le 
Canada avait eu une balance 
commerciale favorable au 
cours du premier trimestre de 
1963 pour la première fois 
depuis dix ans Les exporta 
lions se sont accrues de 66 
pour cent et les importations 
onl diminué de 3.5 pour cent.

A L'AGENCE CANADIENNE 
DE PUBLICITE

Paul Boudreau
Le président de l’Agence Ca­
nadienne de Publicité, M. Lu­
cien Parizeau, annonce la no­
mination de M. Paul Boudreau 
au poste de v.-président char­
gé des relations publiques 
de l'Agence. M. Boudreau est 
bien connu dans let milieux 
de l'information pour ta vas­
te expérience du journalisme, 
de la radio at det relations 
publiques. H est membre de 
l'Association intornationale 
des journalistes de tangue 
française et du Cercle des jour- 
nalistes de Montréal, ancien 
président et trésorier de 
l'Union canadienne des jour- 
nalistes de langue française 
et ancien directeur de le 
Radio end Televisiqn 
Directors AeaMiatsen.

Offre de i'Eldorado Mining and Refining
l entrepriw i réalisé un benefice

OTTAW A — L Eldorado Mi 
ning and Refining Limited, 
société de la Couronne, ins île 
les entreprises canadiennes 
qui ont des problèmes paru 
euherement difficiles à resou 
dre a faire appel a son expe 
rience et à ses ressources dan» 
les domaines de la science et 
de la production Sur deman­
de spéciale. TEldorado mettra 
a la disposition des intéressés 
les connaissances spécialisées 
et les techniques accumulées 
au cours de 30 années d’acti­
vité ainsi que les services ex 
ceptionnels de ses laboratoi 
res et de son affinerie.

M William M Gilchrist, 
president, déclare, dans le rap­
port annuel publié en français 
et en anglais, que cette offre 
a pour objet non seulement de 
rendre service aux industriels, 
mais aussi de maintenir à leur 
état actuel, au cours des an­
nées maigres qui attendent 
l’industrie de l’uranium, les 
services très spécialisés des 
laboratoires et de Taffinene 
Le laboratoire de recherches 
et de développement est pour­
vu du personnel et de Toutil 
lage nécessaires à une grande 
variété de travaux scientifi­
ques. Quant à Taffinerit. bien 
qu elle ait été développée en 
vue des besoins particuliers 
du domaine des matières ra 
dioactives, scs procèdes et ses 
installations peuvent s'adapter 
aux travaux requis par d'au 
très industries.

Selon M Gilchrist. TEldora 
do cherche également a diver 
sificr son activité et a dé.ia 
accéléré son programme de 
recherches dans le secteur des 
nouveaux emplois de l’uranium 
et en dehors du domaine de 
Turanium. Les travaux actuels 
portent sur des éléments tels 
que le zirconium, le molybdè­
ne, le tungstène, le hafnium, 
le tantalum, le niobium, le 
vanadium, le scandium, le tel­
lurium et Tyttrium, dont plu­
sieurs revêtent une importan­
ce croissante à cette époque 
de l'énergie nucléaire, des ex­
plorations spatiales, de l'élec­
tronique avancée et de la chi­
mie organique complexe.

"Tous ces éléments se trou­
vent au Canada, a dit M Gil­
christ. mais la production à 
des fins industrielles en est 
très minime, sinon inexistante, 
de sorte qu'il nous faut recou­
rir aux importations. Le pro­
gramme de recherches de l'El­
dorado, qui emploie des mé­
thodes telles que l'extraction 
au moyen de solvants, l’échan­
ge d’ions. Thydro-métallurgie 
et la métallurgie a haute tem­
pérature, s’applique surtout à 
perfectionner les procédés qui 
pourraient mettre le Canada 
en mesure de produire les ma­
tières qu’il ne fabrique pas k 
Theure actuelle Autant que 
possible, les matières brutes 
seraient, par exemple, des con 
centres de oualite inférieure, 
des mixtês, des résidus ou des 
rebuts de métaux plus pré­
cieux."

Le rapport signale que s'il y 
a lieu de compter sur une re 
prise de la demande d'uranium 
vers la fin des années 60 ou | 
le début des années 70. rien 
ne laisse prévoir pour l'avenir 
immédiat la possibilité de 
maintenir en exploitation tou 
tes les mines du Canada Cinq 
des sept sociétés productrices 
devront, en effet, suspendre 
leur activité d'ici Tété de 1965 
et il y aura peut-être des an 
nées où la production globale 
d’uranium au Canada ne sera 
que 8 ou 9 p c. du chiffre 
qu elle a atteint à son sommet 
en 1959. Une société pourra, 
en échelonnant ses livraisons, 
se maintenir jusqu'à la fin de

net de $4,210.354, en 1962

1971. et la mine de Beaver- 
lodge de TEldorado pourra 
continuer sa production actuel­
le jusqu'au début de 1967.

L optimisme quant aux an­
nées à venir est fondé sur 1» 
nombre de réacteurs nucléaire» 
en construction ou à l'état d» 
projet dans le monde entier. 
"Les centrales nucléaires de­
viennent de plus en plus at­
trayantes. surtout pour le* 
regions du globe qui manquent 
de ressources hydrauliques et 
doivent compter exclusivement 
sur les combustibles fossiles, 
a déclaré M Gilchrist. D» 
nouveaux perfectionnements et 
de nouvelles techniques rédui­
sent les frais d'établissement 
ei d'exploitation des réacteur» 
nucléaires Ainsi, le coût d» 
Tenergie thermo-nucléaire s» 
rapproche de plus en plus d# 
celui de l’énergie thermiqu» 
ordinaire".

L'Eldorado a réalisé en 
1962 un benefice net de $4,- 
210.354 après déduction d« 
$3.600.000 aux fins de Timpôt 
sur le revenu et de $302.386 
pour le versement des redevan­
ces a la Saskatchewan Elle a 
versé au gouvernement fédé­
ral un dividende de 3 million» 
de dollars. Depuis que la Cou­
ronne est devenue propriétai­
re de l'Eldorado Mining and 
Refining Ltd. en 1944, le mon­
tant global versé au gouverne­
ment sous forme de dividen­
des et pour le rachat des ac­
tion.» s élève à $28.740.000, soit 
$19.493.123 de plus que 1» 
placement initial de $9.246.877. 
En outre, la Société a versé 
en impôts fédéraux, en rede­
vances aux provinces et en sub­
vention tenant lieu de taxe» 
municipales, la somme de 27 
millions. A la fin de 1962. le 
revenu global de TEldorado, 
depuis 1944. dépassait légère­
ment 425 millions de dollars, 
ce qui représente un peu plu» 
du cinquième du montant que 
le Canada a obtenu jusqu'ici 
rie la vente d'uranium. A la 
fin de 1962. l'industrie cana 
dicnne avait vendu 137 mil­
lions de livres d'uranium d'u­
ne valeur de 1.44 milliard da 
dollars. A l'expiration des con­
trats actuels, le montant global 
des ventes dépassera 1.7 mil­
liard.

En 1062, l'industrie a vendu 
17.080.037 livres d'uranium 
pour la somme de $173,682.- 
395. au regard de 19,270.884 
livres et de $202.330,734 en 
1961 Au cours de Tannée re­
cord 1959. les ventes se sont 
établies à 30.996.065 livres OU 
à $325.328.282

Cours du dollar
Te dollar américain était 

inchangé hier k $1.07 34. com­
parativement k $107 19-33 
jeudi dernier.

La livre sterling a cédé 14 
k $3.01 5-8.

OPEMISKA COPPER
MINES (QUEBEC) LIMITED

AVIS, EST PAR LES PRE­
SENTES DONNE, qu'un divi­
dende de vingt cents (20c) par 
action, a été déclaré, payabla 
en fonds canadiens, le 17 juin, 
1963, aux actionnaires inscrits 
à la fermeture des livres le 27 
mai. 1963

Par ordre du Conseil d'ad­
ministration.

J.T. McWHIRTER,
Secrétaire

Toronto. Ontario 
6 mai, 1963

BLLANGER OUELLETTE k ASSOCIÉS

Cryn’etllefi rn
Inge meurt rnauttrteit

PRETS HYPOTHECAIRES
1ère et 2ième hypothèque (jusqu'à 10 ans) 

Achat balances prix de vente 
Améliorations domiciliaires

CREDIT
Siege social : 31 

Montreal 
Victor 2-1788

M.-G. INC.
saint-iacques ouest

Quebec
Tel.: 527-4664

Compagnie de N.-Y. ayant manufacture
à Montréal
RECHERCHE

GÉRANT DE CRÉDIT
Nous demandons : Expérience dans Gros 0 

Ventes Directes 
Parfait Bilingue 
Travailleur Ponctuel 
Age de 35 à 45 ans

Nous offrons t Rémunérations avantageuse* 
Stabilité 
Bel avenir
Plan d'Assurancc. etc.

Ecrire en mentionnant expérience nu
GÉRANT GÉNÉRAL 
C.P. 157, Station Youville 
Montréal, P.Q.



DEVOIR, MONTREAL, VENDREDI.

NOMINATION A U CHAHPUIN OU

BOURSE DE TORONTO

Cour* fourni* par la PRESSE CANADIENNE
Vaif-ifT»
Abitioi 
Abu pr 
AcRInd 
Alt* Dist 
Alla Ois vt U7S 
AiU G«s 
^Ita G«s pr 
Alfa Oas w 
Alfa Na^
Alo Can 
Algoma 
AlgooQ pr 
Aluinlni 
Alum Ipr 
Alum 2 pr 
Anthas A 
Argus 
Arg B pr 
Arg C P pr 
Ash Tampla 
AshOown B 
Atlan Acc 
At( Sugar 
Atl Sug pr 
Atlas StatI 
Auto Et 
Autofab B q 
Bank Mont 
Bank NS 
Bank NS rt 
Bartaco 
BatM P 
Bath P A 
Baav Com 
Bali Phont 
Bow S' 3 pr 
Bowater 
Braiil 
Baramalea 
Br Tank pr 
Bright 
8A OU 
8C Forest 
BC Pow 
BC Sugar 
BC Sugar pr 
BC Phona 
BCPh 4*4 pr 
BCPh SA. P 
Brooke P 
Bullochs A 
Burns 
Cabol 
Cat Pow 
Cal P S pr 
Can Bread 
Can Cem 
Can Cem pr 
CD Sug 
Can Foils A 
Cl Fndry 
Can Malt 
C Pack B 
Can Parm 
CSL
Can Wira B 
CAE 
C Brew 
C Brew pr 
Cdn B B pr

Vofitaa Haut Bas Far. ‘85 

)25S %44'% 44 . 443« t '-a
25 $2S 2S 25

TOO 335 125 225 5
SO» 265 245 Îé5 -*-5

240 225 240
♦02? S3t 29»i 30H-*- N,

74 6110 109 no -l-l
6602 900 lis 900 -^70

y* t» +

itoti
e2S
305
435

1267
365

4340
100
ISO
150

7T0
1750
1452
563

2614 
150 
725 
360
60

♦528
125
100

1151
150
Z20
zs

1544
2615 
3071

75
Z75
557

Slf
$24 
154 
«V4 
129»4 
$23 ; 
$46^4 
$16 1 
$12'3
$534.

$944
$14

16
$20H

23 . 24 
53^4 S4 « T N 
21»4 21'4 
29’s ?9»t + H
23 
49 : 
16'4 
12'4 
52^ 
9'i 

14 
I

23 i
49J* + 4„ 
16'4 — ‘ « 
12H I4
52«» - ’4 
9A. I4 

14 + »'*
8

303s 2(A«~ • 
17*4 17A4 - >4 

102 102 
3760 3760 
460 475 -r 15
53 S3 ~1
69 , 69 7- i4 
75 : 7544 — '4

CBat A 
CBal B 
Cdn Can A 
Cdn Celan 

Cel 175 
C Chem 

Chem w 
C Collienas 
C Coin or 
C Curt W 
C D'-egc 

Frbks B 
CGE
Cdn G Inv 
CG Sac A 
C Husky 
C Hydro
C lmp Bk C 3516 $6$H 
C ind Gas 2500 $9-'ê
CIL
C Marc 
CPR
Cdn Pet pr 
Cdn Sait 
C Tl-e A 
C UUI 
C Vickers 
CW N Gas 
CWN G pr 
CWN G 5'3 
Cap Bidg 
Chat Gai 
Coch D 
Col Celt 
Con Baks 
Clairtone 
Clairtn w 
Con Bidg 
Con Bidg pr3925 
Con Bidg w 975 
Con M S 
Con Paper 
Con Gas 
Copp Clark 
Corby vt 
Corby B 
Coronation 
Coron pr 
Coron w 
Cosmos 
Craig BU 
Crain RL 
Crush Int 
Oist Seag 
D Bridge 
D Can Gen 
D Coal pr 400
Oom Elect 1425 
Dom El wt* 700 
Dofasco 787
D Lima wt» 300 
Doko 
Dom Stora

$57H 57H 57H • ■
153 53 53

15*» 5*»
41$ 410 415 S
500 500 500
$22 » 22‘s 2?’#
$93 93 93
$29^» 29^ 29-*» 4
$16*» ir« IS's
$21 20*4 20U + '•
137 37 37
120'4 20'4 20-4
156*4 56' 56*4 4. I4

50 $95'ï 95'. 95'2+1'-.
50 1107 107 107 -r.

Z47 120H 20*« 2(Ps
100 17 7 7

1143 19‘» 9*» 9-»4 -r •
210 70 70 70 -1

1705 124 23*» 33H->'ï
SO $104 104 104

100 15'2 5’î y?
389 139'r 39*4 39»4
150 128'-» 28*4 28^» •> '•

21 + »4
41
23*4 + ’4 
87
59'-4 - '4
79
57 
14 
8^4

11'4 * '•
543U ^ *4
54
10^» -■ *» 

255 -h25
240 --15

12’» 12^» ’4
63*4 63*4 •~1'4
37 . 37‘*

$10’» 10*4 10*4
450 445 44S
$8'» 8’» 8'« »
*>2 9? 9Î -5
’8 78 -1 -2
$8' • 8 • 8'» ' •

450 4S0 <50
133'■. 33 33 .

42'4 43 r . 
15*4 15*4
6*4 6*4

16 18*» ^ •
68 4 68=»- 4
8'» 9^» -1

164» 16'2 ^ >4
420 425 4.5

131 $28 28
225 $41 41

1339 $24 23*4
65 $87 87

290 S59U 59'4
S2S $79 79
700 S57k» 56
Z95 $14 14
525 $8’» 8^

5380 IHH 114» 
54‘ :
54

C Br Aim A 935 HO^» 10', 
730 
240

410 155 
775 155

3650 255 
515 240 
584 113 

40 163*4 
80 $37»» 

4080 
1150 
1200 
200 
3CO 
125 
Z25 

l5 
131 
z25 

7720 
1124

$43
$'5*4

$61
$18*»

1270 116'2 
1600 425 
9103 $30’'4 
1543 mu

200 120'4
475 $27 
325 
475 
100 
100 
275 
700 
ZlO 
200 
715 
125 

2240 
2350 
4850

30 
11'»
20 
26*4
33 
19'2 
19’V 
17
21*4 21*

360 365 -
15*4 1544 
20 20
7'« 7': +
8 8
6*4 7

30
11*4 U 
20
27 - ' -4
33'*- U 
19' 2 - '2 
19’ï
17 + ^4

-1C

$33*4 
$19'2 
119' :
$17
831*4
365
$15*4 
$20 
17'.
$8 
17

300 29C 300
SB’» 8^4 lU 
18*» 8'» 8*» • «

575 570 570 -5
$26U 26*» 26'» - >4 

41 41*» + U
22'. 22U -I- ’•

6 8 - =4
18'i 18*» + *«
17H 17*»
6*4 6*4

27 4 27'4 
165 165 —10

13 14 -f-l
9'

15*4 
14’'4 
51 
20'.

120

3241 
3365 
9205 

100 
400 
z20 
980 

25 
400 

3690 $14 
500 19 ,
875 116 

1000 $14*4 
2370 15 V- 
5581 121'. 2 

200 1123

141*»
122U

18
lis-*»
$17*»
16U

127'4
165

9'a '
16 + '4
14» 2— *s 
51'»fl‘2 
2V» '•

122 +?

Dom Tar 
Dom Tar pr 
Dom Text 
Dow Brew 
Du Pont 
Econ inv 
Eddy Mtch 
Emp Life 
Exquisite 
Exquisite pr 
Exquis Awts 
falcon 
Fam Play 
Fanny F 
Fed Farm 
Fed Grain 
Fnd Gr pr 
Fittings 
Fleet Mtg 
Fleetwood 
Ford US 
Ford Cda 
Fndtn 
Fraser 
Freiman 
Ffosst A 
Gatineau 
Gat S pr 
Gat S< 2 pr 
Gen Vake 
GMC
GS Wares 
Globe A 
G Mack B 
GL Paper 
GL Power 
GNC 380 pr 
GNCap w 
GNCap Bw 
Great West 
Gr Wpg G 
Gr Wpg vt 
Gr Wpg 56w 
Greyhnd 
Cuar Tr 
Hahan 
H Cotton 
Hardee 
Hardee rt» 
Hawker S 
Hawker pr 
Hayes Sti 
Holt Ren 
Horne PI 
Hur Erie 
Imp Life 
Imp Oil 
Imp tab 
Imp Tot pr 
Ind Accep 
Ingerspll A 
Inglis
Inland C pr 
Inland Gas 
niand G pr 
Inland Gw 
IMC
Int Nickel 
Int Util 
Int Util pr 
intpr B 59 W 320

200 $14'.» 
3345 $1SU

117 16’» 16'2 +
$12*4 12'a.l2*iT- + 
850 853 850 +50
$67'a 67’4 67'a + », 
265 360 260

14': 14': + ». 
157, 15U '(
18*» 19*4 -t 
23»4 
19'a 
50
42':
10
38

25Î

7425 119*4 
125 123' 

1875 $19*.
Z5 150 

350 143 
100 110 
300 136 
zl4 1250 
125 
100 
300 

2376 
1600 
2585 
1100 
200 
100 
100 

1600 
500

17*» 7*» 7*»- I
m II 11
160 160 163
163'4 62*» 63 »i
120*» 2C=» 20*« + I
$27 26*4 27 - *.
430 445 445 +5

12». 12'r
30 30 -^V.
8': 8» 2+2

75 75
22’• 22*4 ^

12s 153’4 53 53 —
300 $192 18B 190

1144 $9U 9'. 9U
75 $29U 28-'4 29’» t

300 $6’4 6 6'4 +
225 $19T» 19U 19U
Zl5 $34*4 34*4 34*4
417 $103’ 2 103’4 103» 2 +

45 $107 107 107 +

112' i
130 

18 . 
75

$22*4

z75
538
470

1650
1025

Z30
390
400
200

1640

Intpr Dis 
Inter PL 
Int Sti P 
Inv Syn A 
Iroq G pr 
Jamaica PS 
Jefterson 
Jptf Bw 
Jockey C 
Jock C B pr 
Kelly D A 
Kelly wts 
Labatt 
Lafarge
i.aterge a
Lafarge wts 
Lakeland 
LOnt Ctm 
Liura Sec 
Lau Pin A 
Lau F IV 
Lau F 288 
Leiand 
Levy 
Lew pr 
Levy 3 pr 
LobCo A 
LobCo B 
LobCo pr 
LobO 1 pr 
LobO B pr 
Lob Inc 
Loeb M 
Maclaren A 
Macttods A 
MB and PR 
M Leaf Mill 
Mass.F 
Ma*i F pr 
Maas-P 5» a 
McCabe 
Met Store 
Mid-West 
Milt Bnck 
Mo*son A

S250 235 205 225 -te
455 S58H 58 $8 — H
100 SU 11 D — ’4
100 $13 13 13
950 Sé .. 6*s 6 ♦ ' 4
éOO 270 365 270 -*•5

1110 340 335 340 -*-5

2719 19'4
500 150'a 

25 133»4 
176 132U 
650 19’»
925 119'? 

2205 S3J 
2100 124 
2891 
670 

9656

100
190

22217
Ml
630

$24»»> 34'4 24*1
$12' . 12'T 12’;
$14 13*4 }i

$107'i1 107'. 107';
$108’;: 10l’4 108'
$45*4 45*4 45*.
$23 33 23
240 320 335
360 355 355
$79’ . 39' , 29

VAtPvr» 
Motion B
Mon FooOi 
Mont Knit 
Mont Loco 
Moort 
Nat Contin 
Nat Drug 
Nat Trust 
Nat T Rts 
NIa Stool pr 
Noranda 
NO NCas 
NQP 1 or 
Nor Phona 
NW Util pr 
NS LP 
Ogilvio 
Oceon Cam 
Ont Stool 
Osnawo A 
Overland pr 
Pago-Hot» 
Pbina 
Pen man»
Pac Pete 
ac Pete wf» 
hantom 
Pow Cofp 
Price Br 
QN Gas 
QN Gas pr 
QN Gas w 
Rapid Grip 
Rap G A 
Reichhotd 
Raitman A 
Revolstoke 
Revenue pr 
Robertson 
R Nodweil 
Rob A pr 
Rockowr pr 
Rolland A 
Rothman 
Royal BnK 
Royaiite 
Royalitc pr 
St Maurice 
Salad#
Saiada wts 
Sayvettc 
Selkirk a

1100 375
17255 liO*» 10» I 10'4 —

700 141H aOV:

Ventea Haet
109 130>2
150 $9'<
zl 110 

z50 113U
1261 153*4
930 15 .
•01 116'»
340 $29*4

1330 169 
z5 821 »

3399 137 
1415 119’-»

40 151 
1050 $9'«

SO 182'a
100 $25*n
290 113'2
725 814 
500 119’'»

55 136 
460 18

3018 123’» 23*4
850 17 2 7*»
100 128 21 

4797 $13*4 13*»
20 740 740

5352 $8 Vt 1
585 $105’» 105 105

23X 85 80 W
IX 340 340 340
100 $8 • . f
625 $11'» 10’» D’(
100 $9*. 9*sb 9*
’15 $S'4 S'» S <
z50 $23' J 23' 23
399 $13 13 13

1000 500 500 500
Z25 $19U >9’. I9‘i

200 470 455
50 131 31

709 113'» 13 
Z6 113»a 13»2 

935 $34'» 33’»

23'<» + » » 
19'a—
50 
43 
10 
38 

350'

\ 5

»4

Shaw I rt» 16385 33
Shawin 
Shaw A pr 
Shaw 6 pr 
Shell Oil 
Shell I pr 
Shell I wts 
Shullvs 
Silknit 
Silverwd A 
Sllverwd B 
Simpsons 
SKO Mfg 
Slater Steel 
Slat StI pr 
Soutnam 
Stafford 
St Pav 
St Radio 
Steel Can 
Steinbg pr 
5te<nbg A 
Stuart Oil 
Suptest era 
Switson 
Tamblyn 
Tancorq 
Texaco 
Texaco pr 
Thd CO In 
Tor Oom 
r Fin A 
T Fin 4 
Tf C Fund 
Tr Can PL 
Trans Mt 
Trans PPL 
Turnbull 
Union Acc 
Un Acc 2 
Un Gas 
U Corp A 
U Corp B 
U Corp pr 
Un St»«l 
Vendomat 
Vic G Tr 
Walk OW 
Webb Knp 
Westcoast 
Wcoast vt 
Westeal 
W Copper 
W Pacific 
Weston A 
Weston B 
Wstn 4'a pr 
Wstn 6 pr

500 $7'» 6** '»
100 19’» 9-a 9’»— '•
430 18 8 8

1511 180 . 79*4 80*» — ’•
350 1I2H 12'-4 12 a—'»

60 126 26 26
5900 51 SO 50 -1
2335 110*4 10^ 10*4 T 4
990 395 360 365 -10
900 300 295 295 -5
400 5 5 5

M 31 -3
25 130 30 30

545 145*» 45 a 45*» r «
125 147'4 47»4 47’4

5537 $17*4 17*» 17*4 + ».
125 $27*4 27*4 27*4

5627 635 615 635 -t-IO
455 - 35

31 +1
13 + U
13» :
34'4 -I- ». 

100 300 3C0 300 +10
1475 $94. 9'4 9'4— <•
420 119*4 19-tS 19*’4 + U
420 I34A4 34 34 U
100 425 425 425 - 25
Z20 SIO'? lO'i 10'a
400 110 9U 10

7994 $21*» 21'. 2V'4
301103 103 103

1025 123 22-4 23 t ’4
175 128 .28' 28 5 -V
725 119-, 19*. 19’» -f- >,
400 115 115 115 +5
m 121» 21'» 2V»
200 760 760 260
79b >49' . 49-4 49 , 4
Z16 1*1 91 91

9 30 150 SO 50 hi
552 166 65'; 65’» - ’«

<175 114 » >4 14 —
Ü $95 95 95

100 111 11 11
6810 127U 27 27*4 U

15121 lU'j 14'4 14-»- ».
210 $7»4 7'» 7'4
400 $12*» 12'a 12'3 -f '•
500 18V» 8*» 8*» -h

pr 700 $10 9*4 10 '4
3240 $22 21» a 21''a — *»

100 130>'4 30'k 30'4 ■+■ '»
270 $26-*4 26*4 26*4 .
75 luC‘4 .>0'4 *a)'4 — i 
Z50 15 2 5' 2 5'2
5CJ 440 440 440
510 115'» 15*4 15’» - .»

3005 159*» 59' » 59-t» + *»
400 165 165 165
378 815>2 15» 2 IS’2 + U
9)0 814’» 14*» 14H — ‘»
150 113 13 13
200 145 145 145

1655 119'4 19 19-4 ‘ .
10968 120'» 19*4 20 t '•
8135 $22' 2 22»4 22' ; + ’
625 1100 99*2 99 — -,

60 1109' 109 ; 109'- -.
West A wts 3999 $11*4 l$H IV 

25C 250
9 9

18U 19 
400 415
39'4 40

480 490

Wood Alex 
Wood J 
Woodwd A 
Wdwd A y 
Zellers 
Zenith

113'.■ 13': 13’a
$79 78*-4 78*4 + »4
112»4 12'» 12’/»- ’»
m 9'.- 11 + »/>
$8 7H I + »S

1700 119’» 19*4 19’» '»
750 12 4 24 24 —

150 : 50'a 50» a
105 105 105
205 200 705

44 44 44 ^4
117 16'4 17 + 3-4

7785 $16’» 16'4 16'» t »•
120 135 135 135

1000 $73 22’» 22’» '»
165 $6012 60 60 — ’
110 118*4 18*4 llu

75 $25* 4 25». 25*4 + '4
1625 235 230 235

21345 44 40 43 —1
6555 17*» 7'» 7’»—»,
630 1100 98- 100 i-2
TOO $18*4 18'» 18*4 + '4
•3S 121 20'4 20'2 + »»

67i« 185 175 175 -5
26S $65 65 65 -f 1U

in0$1|4 1 84 184 44
4552 $4J 44-4 ;4Ai + -»
2213 $15*4 tS'5 11*4 +

Abacus 
Accra 
Advocate 
Agnico 
Akaitcho 
Amal Rare 
Anacon 
Anglo Hur 
Ang Rouvn 
Ansil 
Area 
Arjon
A Arcadia 
A Arced Bw 2400 
Atl C Cop 
Atlin-Ruf 
Aunor 
fiankeno 
Bnrn»f 
Bary txpl 
Base Mats 
Baska 
B.Duq 
Beicher 
Beinim 
Bevcon 
Bibis 
Bidcop 
Black Bay 
Bordulac 
Bouzan 
Bralorne 
Broul Reef 
Bruns wk 
Buff Ank 
Cddmet 
Camp Chib 
C Tung 
C Astoria 
C Austral 
C Dyno 
C Malart 
C Silica 
Candore 
Can-Erin 
Captain 
Cariboo 
Cassiar 
Cent Pat 
Cent Pore 
Cheskirk
Chester
Chib-Kay 
Chib M 
Chimo 
Chrom 
Coch Will 
Com Lake 
Comb Met 
Coniagas 
Con-Key 
C Bellek 
C Olscov 
C Fen 
Con Giiheb 
CG Arrow

SOO 255 
350 $9' 

1610 119 
830 415 
300 140 

1750 490 
MINES 

916 17
10062 49
7650 735 
2024 58
1510 45
2000 15
2501 24

100 810 
6C00 15
1071 9
600 115 

12665 11
296C0 55

23 
650 100 

S5C0 8 
150 345 
500 341
500 

4500 
2500 
1200 
1000 
6v0

129o
924

25C0J 
1000 
2500 
3700 
3000 
875 580

11200 28 
1700 360 
2500 211 
4000 11
3450 465

95
16

5» 3
7

17
39'!

370
71;

19
9

11»;
7

45

17
49

725
58
45
15
24

810
1»
9

115
* 1C’-,

54
22

ICO
s

345 
a 34

♦-20
t-1

1
-1
‘10

t1 
- 1 
-2

-•-1
-5
-t-l
-I

700
57633

2500
1115
6500
9261
1000
1237
loco
1000
1175
200

2500
3500

15000
2000

15880
99000

250

95 
16
5'.
7 —

17
39»! + 

360 +5
7 7'3

17-.- II
9 9

11» a n»3-1
6'? 6'3

44‘-.- 45
575 +5

28 ^2 
360 +5
215 -4

11 -1 
460
121 - 1 

12 -5
14 +

102 
37 

104

800 440 
3500 24-

300 $6'. 6'k 6'4— »»
3410 128 27’3 27'T— *•

Z75 18 8 8
Z176 480 410 410

z5 118'a IB'a 11'»
400 15*4 5^ 5*4 
ZlO $18->4 11*4 18*4
825 70 65 64 +1
140 $59*4 58 Sl'3

2588 $71'4 7(F% 71 + *1
1025 152*4 52 52H + »»
435 154 53H 536» - H

54 50 SO
15 5 5200

4521 165'f tSU 85'/*+ U

33S $10*» 10*» 10’» •
800 15*4 5*4 5*4
300 190 190 190 fl
'r90 116’» 14’» 16»i
120 14’i 6’- 4'-.

200 14’» +*4 6’» 4- '«
Z30 SS 55 S5

3325 340 336 33$ -hlO
950 245 260 260 -10
Z45 117*4 17^8 17*4

1193 $17'» 17 -ir» i- »» 
525 $21’* 21’» 21’» - »»
335 143 42’» 42’» -I- ‘e

1425 18’a l'4 l*«
3955 $ll'4 17’» 18 +

100 122 22 22
400 $12*4 12*» 12*» - *»

4445 M’» 8*4 8’»

Haili 
C Mar ben 
C Marcub 
C Mogul 
C Mo’risop 
C Moaher 
Con Niche! 
C Northid 
Cons Que 
C Rambiar 
C Rod Pep 
Con Shaw 
C Senorm 
Con west 
Cop Corp 
Cop-Man 
Coulee 
Cowich 
Craigmt 
Croinor 
Cusco 
Oeering 
D'Aragon 
De Cour 
Deer Horn 
O'Eldona 
Delhi Pec 
Denison 
Oicknsn 
Dome 
Donaida

tEmph* 
ast lull 
Eureka 

F west T 
Fetima 
Prncaeur 
Ggitwin 
Gece Mmea 
Genex 
Gnt Maset

1700
500

86730
13750
4375
2142
490C
1000
1700
1500
3708
1700

14000

20
67
13
10
IS
15

8
43-
22
44

119
109
46

2050 206 
3000
6500

12000
2000

16000
5041
7000
4000
7500

12000
1000
500

1950
63850
310)4
38600

4700
3500

12350
TOO

21313

29' 
55 

101 
12 
30 

4 
495 

16 
13»: 
34 

120 
$18» a 
16'/ 
9

12» a 
17
7

45
8

21

570
26

360
215

10
455
121

11
13

102
37
99
lO'a
11»T

6
60 
113» 

131 
f 5 

7
16'Ï 
11 
39 
57 

164 
440 

24' .• 
20 
66 
1 V 
9 

84 
15

43 -
21
i*

109
109

42
203

4
28'
53

101
12

-3
+2

10'a + 
11'a +
8 hi 

60 —16 
11'a + '» 

131
5 — 1-.
7

16'-a— U 
11
41 -1
59 -h4

164 ■♦.4
440 +10

24' a — ' Î
20-a -4
67 f 1 
IVa— '1 
10
85
15
8

43
27

+ 1

119 +9
109 1
46 +2

203 t
4 ; — 

28 ' 7 - 1 
55 +1

101 —1 
12

29'7 29'a-1'2
4

490
15
73
34

114
18';'
14

7».i
10’.
17
7

I
24

7495 $12*. 12*» 
706 440 440
Z45 $28*4 21*4

1500
2500
1225
320C

10000
1000
5000
7000
1907
2000
1000

9'» 9'4
50*4 SOU 
32U 32'. — 
32*» 32-^»+ U 
9*» 9^ + *4
It 19’a + *• 
23 23
23*4 23*4

Glann Uran 40800 
G FMIning 5000 
Geidray 
Grand ray 
Granduc 
Gunnar 
Hard Rock 
Har-Mln 
Hastings 
H of Lakas

I
8

263
23
14
17
It

8
129*»
U
90
10
7U

21
13’a

Headway 
Heath 
High-Bell 
HoMinger 
Hud Bay 
Mu-Pam 
Hydra Ex 
Irish Cop 
iron Bay 
Iso
J waitc 
Jacobus 
Jave Expl 
Joburke 
JflttRt

1500 
3250 
2400 340 
4515 815 

27000 13
9000 
w 

1000
14300

1000
900

2425
1670

500
1520
4000

79050
3000
3000

10000
1500
ACOC
»’0f)

12
95
17
21';

$
275
128*.
159

9
26' 
48 

149 
73 
17 
21 ‘ 
12' 
M' 
24

240 
22 
13'i 
11 
IB 
8 

19 
IT 
9B 
I". 

14 
24 
13 

350 
80S 

12 
11 
9S 
17 
38 
5 

275 
21 / 
58*4 

9
26’ . 
47 

123 
71 
17
20'.
12
13
23

6
495

15 
13 
34

120 
18’ /
16
9 

12
17

7 
45
I

26
12»»

440
28^4
«
8 

Z40
22
13U
15
18
8

29 . 
If
90
10

+5

+2 
■t'2'-»

17'» +1'^ 
28 +1 
13 -

350
805 -10

12*1 + î-a
71 -Tj 
95 -S 
17
2Vi + 1/t 

5
275
21^»
58->4 

9 
26 
47 

146
72 
77 
21 
12»
13 
24

- ’»

+23
-1-1

1
+ I

■i I

bourse: D£ ne:\v york

THf STEEL COMOAKY OF UNADA. 
U.MITED

M. Georges A. Boire
M. J.C. CUpinion, prési<ltrit 
de CHampliin Oil Products 
Limtitd, onnonco I# nemin«- 
tion de M. Georges A. Boire 
•u poste de vice-president et 
directeur general de la com­
pagnie. M. Boire, gui est 
originaire de Québec, est 
diplômé en genie mécanique 
de ("université McGill et pos­
sède de nombreuses années 
d'experience dans Tinduitria 
pefroftére au Québec et dam 
d'autres parties du Canada.

Jensmith 9000 12U 72 12’a
Joutai 300 130 130 130
Jowsey 5838 32 31 37
Kaaiay.F 18700 56 54 54
Kanvillt )0CO 4'a 4 4 .
Karr Ada 2445 680 675 68C
Kirk Min 3C07 25 25 25
Kopan 6000 16' -. 16 16';-=■
Lab Min 1125 $33-<4 33 33*4 -1- ’4
L Dufauit 1500 660 65L) 650
L Osu 1200 16 16 16
L Short 335 243 243 243 —1
Langis 2100 34 34 34 -t-1
Latin Am 18620 30 28 29
Leitch 2800 139 138 138 -2
Lencourt 5500 1 8 8
Lorado 8400 152 147 150 2
Lyndhsf 332300 14 IV < 12'.f
Lynx 1000 é 6 6 + '.
Macassa 740 315 JI5 315
MacLeod z3O0 Ib 12 15
Madsen 19CC 230 226 230 *
Mêlartic 14C0 75 *5 75 -3
Mao Bar 138? 21'. 2V?V . - '
Marbov 7100 16 16 16
Merchant 115C3 90 8* «0 -1
f^treon 102/0 8 T'. 7‘.
Mariiima SOOO <2 42 42
Martin 5450 41 40 40 - 2
Matêtch 1000 9 ’ ’ .
.Matigmi 4585 815 ICO 810 -hlO
Mclnlyre 2663 153’4 51*4 53'4+1'»
McKen 5800 30 29’3 29"»—',
MeWat 45’ÛO 28 24 2/ +3
Maotor 3600 28 27 28 -1
Merrill 4800 SS 54 57 -^2
Mata Uran 1000 8 1 8
Midrim 1450 34 34 34 —1
Min Corp 2740 $16*4 13*» 16*» + ** 
Min-Ore 10584 10 9 V . - '.
Mr Wright 2C2B 55 55 55 -1
Multi-M 10C0 22 22 22
Murray M 5700 717 112 112 —1
Nama Cr 7000 15 13 : 13 2—1
Nealor. 26500 15 14'a 15 — 'a
New Alger 2500 4 . 4' ? 4' ,
Newconax 700 435 430 430 -5
Ncontx wts 33C0 145 UO 140
N Goldvue 1000 4 4 «
New Hotco 10700 157 153 155 4
New Jason 5000 6 6 6
Newiund 650C 23 20 20
N Mylama 7C00 17 16 16 -1
Newnof 2500 15 14’-. 15 - .
New Rovyn 2000 16 16 U h1
New Taku 500 13 13 13 2
Nickel MS 4600 30. 29 30 -2
Nick Rim 750 15» 7 15-2 15' •
Nor Acme 2000 16 16 16 - .
Norbeau 26757 33 27 27 -3
Norgold 3000 i» $'. 5'.
Noriartic 500 14 14 14 1
Norlex 34850 37 34'-. 37 -r2 j
Normetal 500 310 305 305
N coldstrm 3125 55 54 54
Nprthgatc 7650 400 380 395
N Goldcrt 5900 27 25 25 —1
N Rank 5500 33 32 32 - ’-a
North Can 5500 22$ 20C 225 +30
Norvalie 7200 9 9 9
N Beauc 1000 35 35 35 -^2
O'Leary 500 11 11 11
Opemlska 2297 SCO 790 795 -t-5
Orchan 365C 220 211 220 -3
Orenada 6000 U 13'v 13'»— '■»
Ormsby 3000 31 30 31
Osisko liCO 37 37 37 -f-
Pamour ICO 103 103 103 -»-3
Paramaq 2KOO 16 14’; 16 -<-1
Patino 424 770 770 770
Pax Int ^2775 23 22 23 - .
Paymast 2000 12 12 12 + ’a
Pce Exp» 2000 13 11'^ ll'a—
eeriess 10500 3’ 35 35'?+ 'a
Perron 2830 13'; 13» a 13'»
Pick Crow z35 56 56 56
Pitch-Ore 5030 6 S’a 5';- 2
Placer 450 130'-. 30 30 —1
Pow Rou 2C00 S3 52 S3
resron 2500 940 923 940 -rlS
Pros Air 1600 11 8ü 11-3
Purdex 931655 42 33 35 a-3’.
Que As#:t 2632 BU 8 B
O Ma.igmi 5500 15 14'a 15 t1
Q Métal 2200 89 |9 89
Quemont 2375 $11<; IIH IV r «
Radlore 4800 50 49 49 -1
Raglan lO’OO 73 68 73 h9
RayrocK 2100 90 90 *0
Realm 2600 11 10' ^ 11 1 ■
Renabie 8CO 200 300 20C
Rexspar 2500 20 19» a 20 +1'.
Rio Algom 8338 $15 14*» 14’» f ’■
Rio Rup 2000 6 6 6
Rix Athab 700 25 25'a 75'»—1
Rockwin 2000 16 15 16 +1
Ryanor 3000 IV5 IVa IVa + ’/
San Ant 1150 34 34 34 —2
Satellite A500 15<; 15 15
Sheep Cr 1000 113 110 110 —4
SntrrlH 3310 320 315 315 —5
Silvmaq 3000 24 23 24
Sti Miller 9467 21>a 20 21
Stscoe 1200 179 178 178 -I
Starratt 66508 10» ; 9'» 10 ' a
Steeloy 500 S 5 5
Steep R 1370 490 485 4|5 -‘S
Sturgeon 4000 29 27» a 29 *2
Sud Cent 500 8 8 8 —
Sull'van 2200 158 155 155 -3
Sunburst 1600C 15'. 12'a 12’a-3
Taurcan T 7000 22 22 22 +1
Teck-H 8445 183 176 180 +2
Temag 1000 70 70 70 —1
Territory 1600 14 14 14 + 'a
Thom L 1500 68 68 68 -2
Tomblll 2500 73 72 72 1
Tribag 6300 102 9| *00
Trio Chib 24250 28 26 .18 r 4
U Asbestos 550 360 360 360
Un Buffad 10800 73 71 73 +1
Un Kvno 3725 680 6^8 670 -18
Un Fort 29500 15 14 15 -hV.
UPP Can SCO 163 141 141
Vandoo 5200 5 3 i -i
Vaute 1500 81 M 80 -1
Ve/par 20C0 17'-. 17’., 17»-.
Violam 5200 179 1 77 1 79
Weedon 5000 3 3 3 — ' a
W Malar 13000 6'» 6>a 6-a
West Mines 2600 415 410 410
W Beaver 4500 15 13'» 13'fV'a
W Surf I 500 19 19 19
Wiliroy 2900 167 165 lié
Wiltsey 24850 15'a 14'a 15
Wr Herg iSOO 80 80 80
Yale Lead 1000 9 9 9
Yk Bear 200 107 105 107 -2
Yukeno 500 S 5 5 /
Yukon 4000 45 4) 42 -3
Zenmac 14500 25 23 24
Zulepe 351800 38 28 31 >-3

HUILES
Acme Gas 2000 12 12 12
AP Cons 1240 41 41 41 —1
Almintk 1910 285 280 280
Am Leduc 2500 6 6 6 —
Ang U Oev 4500 25 34': 24’ - »>
Bafey SA z25 SIO*» 10’» lO’i
Bailey S pr z90 $?4'« 24'4 24'4
Bail 5*4 pr 786 S2S*4 25*4 35*< -f 4
Banff 1100 127 125 127 +2
Bata 2000 5 5 5
Cal Ed 550 $27 » 22 22 » 1 ♦
C Oil Ld» 6100 140 134 131 -4
CS Pela 2300 390 385 390 - 10
C Delhi 166/ 440 435 440 -6
C Delhi W 1» 120 120 120 +3
Cdn Dey 5100 420 410 615
C ix Gas 310c 109 102 10* ■*'1
c willlsten II8C 32 32 32 ^1
Cent Del $575 145 840 845 -5
Charter OH 2108 145 1 45 1 45
C Dragon 1000 10 10 10
C East Cr 705 47 47 47
C MIC Mae 300 445 445 445
C West P 1300 241 740 241 -t-l
Dome Patt 100 $13*« 13*ti 13*« — U 
Duvan 1500 9 8’a l'a — »*»
Fargo 1500 340 236 236 -4
Fr. Pete pr 650 300 300 300 +5
Glacier 2000 11 11 11 — V»
Gr Plains 700 $12'a 12’. 12'a
Gridoii 3003 37’. 36 37»a— 1,
Home A 5019 $14'» 13’» 14
Home 8 3562 $U>» U 14'»+ <«
H B Oil C 3076 514’. 16’. 16'. + »»
Long Point 1500 16 14 -, 14'7 — U
Medal 4422 297 295 295 -1
Midcon 1700 33' 32'? 33>-a+VT
Mill City 2000 20 2' 20 1
Murphy 500 195 191 191 I4
Nat Pâte 1800 190 185 lté »
N Davies SI^SO !• 15 17 <2
yfbmcat n7«>00 3f' 14 34

Cpurt fournis
Cgm

VêAtes Haut Ba» Fer. Ne*
2700 9r» 90'4 90 . -t *4
2800 45*» 45U 45*»
4430 10*« 10'• 10*»+ •
9100 18't 11 11'»- H
23C0 135 » 134 135 -f-1-»
92C0 44*» 44 44'. —
7000 SIU 51 » 58 • — '4

19500 19H 19*» 19*»
31C0 73’» 73'4 73 1- 4

15U 15*» 15H 
25’» 25'» 23U

257X 125 6 tWH 124 +
X500 32*» 3D» 31*4 — -4
2i00 J2»4 32U 32H + H

I73CO 41*4 47H a -a 1-lH
13000 S4<» 54 54 » '>
2CX 87 t $2 82 • H
2300 54 '4 S3 4 53 :
730C 40U 40 40'» -r H

215C. 31*4 31H 31H
lOICX. 37U 36'; 37 » +

ICOC' 64’» 64’ - 64U
42C0 45*4 45>» 45H ' 1
2300 41»? 40’» 41'» - U

34000 15*» 15'« 15'» — U
2100 17 16 • 17 -- ' 4
5900 13»» 13H 13’7 + U

12300 34«» 34>4 344» + ••»
70300 X’» 29 30*4 +l’l

•CO DH D’4 DH + '•
12C0 95 94 94'i
2000 24*» 24» 24'» 4
3IC. 10*9 JO'4 10-^»
3200 28 27»* 27’» 1
3700 9 I’» 8 •

21700 39H 38't 39'? -k •

Fonds Mutuels
OHie

4.«;
6.97 
8 58

34 60
5.20

AK Cdn Coni 
Ail Cdn Oiv 
American Grewtn 
Beaubran Corp
Canada Growth 
Cdn Gas and Energy 7.08
Cdn Investment 10.90
Cdn Trusteed 4 73
Canafund 45.11
Champion Mutual Caa 6.21
Commonwealth Intl 9.32
C. I. Leverage 7.95
Corporate Invesors 10.78
Div inc Shr Ser A 23.05
Div inc Shr Serv B 4 73
Dividend Shares 3.42
Dominion Equity 19.75
Dreyfus Fd 16.99
European Growth 6.81
Federated Growth 5.03
First OH and Gas 4.72
Fondé Collectif A 6.52
Foods CoHectif B 5.58
Fonds Collectif C 6.77
Group Inc 3.76
Growth Oil and aOs 9.88
Investors Growth 7.23
Investors Inti Mutual 4.61
Investors Mutual Cda 13.11
Mutual Accumulating 3 97
Mutual Income Fd 5.63
North American Caa »l.5S
One William Sireet 13.9|
Prêt et Revenu 6.45
Provident Mui"el ' 11
Putnam Grow'h l.i*
Radisson 41,
Pegeni Fd S ?6
Research Invci'-no iC*?
Savings inve:,. 6 4i
1962 Exec Fd Caa 5.58
Television Eleuiomcs 7.s
Timed Investment 6.50
United Accumulative 6.45
- EN MONNAte AMERICA'NE

Affil Inc. 8 13
American Bus Sharas 4.14
Boston 9.63
Bullock 13.33
Keystone Cust 8-3 16.57
Keystone Cust 8-4 10.01
Keystone Cust K-l 9.52
Koysfoiie Cust K-2 5.22
Mass Inv Growth Stock 113
Wellington 14.56

Oem
5 A'
’.64
9.38

36.5/
5.69
7.74 

11.9s
5.17

47.37 
6.82

10.21
8.71

11.78

5.2g
3.75 

».;? 
18.47
7.44
5.50 
5.16 
7.09 
5.9j 
7.J6 
4.11

10.38 
7.86 
5.01

14 25 
434
6 16 

12 62
15 28 

7.03 
5S6
9.50

11 79 
7.Cri 
5.8i 
8.17 
7 14 
7 05

1.79
4 48

10.52
14.62
18.09
10.93
10.39
5.70
189

15.87

Titres au Comptoir
Anglo Can Te< A 
Banque d'Epargne 
Br Nftd Corp 
Cdn Javelin 
Cdn Sup Oil 
Cte P. B St L 4 Pfd 
Corps D'expl Financière 
Credit St Laurant 
Crown Life
Dupuis Frs Pfd $20 F.V. 
Great West Life 
Guar Co N.A. 
Industrial Life (New) 
La Prévoyance 
Les Prévoyants 
La Solidarité 
London Life 
Northern Te! Conv Pref. 
Pacific Gas 
Shopper's City 
Soc d'Adm et F id Nw 
Trust Gen du Cda

Offre Oem
65

168 
375 

13’, 
15
11

172
315

'4
15
19
17

13 
245 

2
780 
190 
220 

25
90
65

340 iéO 
22'3 24 
11'4 18^4
2' . 3

39 a
38'a 39U

275

100

27
92

Moyennes (ie Montréal

PRESSE ASSOCIEE
cgm

valeurs Vantes Hau* Bas Fer. Net 
Cranese 23100 «6^4 45U 46*4 •*'V»
Ches Ohio 2800 62 61*4 61U - '•
Ctvytler 24100 107 104 4 >04 4 -V»
Cities Sve 3SCC 67>a 66^ 67 -,
Citvite 5K0 42U 42 42 >•
Cxa (.ola 2000 96*4 95 9^ « ■
CBS 14300 55*4 54 55 -1
Coml Sotv 6903 26'4 25 » 76'•-
Con Edis 4400 t6*s 16 16 -•- '»
Container 14600 29’4 21'» 29 - »
Con Can 17500 44U 44>» 44^» ^ u
Con OU 290C 60*4 59*- 6C +
Copw Sti 700 36 35U 36 * *4
Corn Proo 7400 55*4 55'» 55 . + *•
Crane Co '’00 4€U 48U a'4- /
Cr Zell 900 S4 . 54 54 -
Curtiss Wr 946CC 33U 22»» 23 -*• '4
Deere 3503 63’a 63'» 63’» -*■ H
Oist Stag 1300 47*4 47U 47*» '
Dome M 1000 26''4 26 26 -4
Douglas 6100 24'» 24 . 24*« — '»
Dow Cham 10400 i5'4 64U 65 4- '
Du Pont 440C 256-»4 254 254U - à
East Kod 9900 IU'4l15 116'4+1*4
Eaton Mfg 3500 36 35*» 35U - <
El Auto L 400 59 58’» 59 i <4
El Paso 12600 19»» I9H 19’:+ '»
Firestn 6800 37'- 37 37’-»+ .
Ford >6700 49*» 49'4 <9 1- '4
Fruen Tra 38500 314» 31 31’ +
Gen Dyn 17200 26-H 25*» 26 a + ’•
Gen Elec 188:3 82*» 82’t 82 -f ',
Gen Fd» 64D0 80*» 79U 80*» + *
Gen Mhis 46C3 36*» 35’» 36 -f '$
GMC 55400 TSU 72*4 72U >•»
Gen Tire 160CO 27*» 26'» 77'4 -
Glidden 6200 40': 39’4 40 * '■
Goodrich ■’603 49.4 39 4 40 i
Goodyear 6400 36U 36’» 36’» +1'
Grand Un 76C0 18*» 18 '8 4 •
et A P 5600 46 45 . 45 -r '4
Gt Nor P 4400 49-4 49U 49-, -*• 4
Gulf OH 23100 45 ’ 44't 45U ^ 4
Homstv 600 45U 4'>'4 45'4 •
Hud B M 900 54't 54< ; 54’a - •
interiakc 300 25U 25 25
Inl Bu» 5000 475 470 470 . -
Int Harv 43v.'0 61'. 61 61
Int Nick 6600 65’4 65*» 65>< - 4
Int Pao 28500 3 V4 30*» 30'. - 4
int Tel 18500 49*» 48U 49»4
Johns M 6900 48*4 4b-» 48-» ’<
Kellogg 14C0 64’4 64 64U — '4
Kennecot 9500 75*4 75 75'4+ '4
Korvette 8200 26*» 25*4 25'»- '•
Kresge 1000 24*« 24'» 34'2— '»
Kroenior I600 15’+ 14»» 15'»+ ’4
Lib MCN L 7800 15-U 15-. 15»» + ’»
Litton 29J00 7D»» 69-', 69'4-»»
Loew's 4600 19*4 18»» 19';+1
Mâd S Gar 6700 2'« ? 2 - ■
Marath Oil 4400 Si*» SCU 51*» 4- ’»
Marsh FId 1100 34’»'34U 34*» -
Martin 14200 21 20» a - U
A^cKee l?C0 I7'4 17 I7U - '4
Merck 4300 86 » 86 86'4 'r
Mpis Hon 3500 105 » 104 104*» >$
Minn MM 1410Ü 60': 59U 59’» ••
Mlnn Ont 2700 21Pi 20’» 31’» •» U
Mohasco 4700 9*» 9*4 9'4
Monsant 19700 5»'» 53»» 54'» • U
Mont Wfd 44100 •.4*< 37'4 37’» - *»
Nêt Aviat l!00 27*» 27 » 27'»
Nèl Casn ©3:^ r3U 72'» 7?'» -•
Nat Ois» 9600 ^ 74' - 24 »
Nat Oyps '200 48 t 48U •
NY Cent J?CC I8 - 18 - 18*»
Nor Pac 4:00 46'» <5 <6 '«
Ouib Mar 6>oo iv- n » iv»
Parke Oa 10?v-0 ?8’» ?8 - 28'» - •
Penn RR ’800 15’* H » 15 ; •+ '*
PrpSt Cola l’OO 5Î 4 50-» 5l
Pt'--«r 5100 S4U 54', 54'» •
Phelps O 3400 60 » 59 - 59'4 - -»
PhHco 4400 34 " 34 • 34 . -t- *»
Philip Mor 1400 86=-» 85‘» 85U - »»
Pit Plate 5300 55*4 55'1 55 4 - '4
Pro Gam 4600 78 77 77H ’*
oilman zOOO 30'. 30'4 30'a-t-H
RCA 47400 67*4 66'. 67*» +V»
Ralston 500 37'» 37» * 37'»
Rtpub Sti 12300 38*4 38'» 38*»-» U
Rey Tob 15900 46'. 46 46'4'^ U
Rich Mar 2400 60U 59 . 60'4 -f >
Royal Dut 16C30 47’» 47’. 47*»-, '4
Sears P 93CU 86-. 84*4 86 +1 .
Shell OH 134C0 434 42 43'?-^i -
Sheraton 9300 9'» 8'» 9 +
Sinclaif 9500 «'• 8 » 9 *- ' •
Sinclair 9500 44*4 43’» 44 -t-
Socony 6530 44*» 43U 44 .- + ’»
Socony 6530 65 65'» 65*i-t U
South Pac 12500 34': 34 34
Sperry R 35700 U’4 13’» 13’»- •
Std Brand 30CC 72'4 71U 72 + ’.
Std Cal 8600 65U 65-, 65U « 4
yd ind 5400 59'4 56 . 59*4 î '*
Std NJ 34'00 66U 65 » 66'4 - V
Siud Paex 13100 6U é 6»
Sun OH l’.OO 49 4 8 49-» - •»
Texaco 14/00 68 6’ 67»»
îex G Sul 7600 I5*t 15'» 1S*« + ’4
Textron 4900 34U 34 34 i> U
Thloko' 13700 33=: 32'» 32U - ’4
Tidrwl 3800 24*4 24 34 - -»
Timken 8700 lll'.a U0.4 111 + ’»
Twent C 12900 33’-a 33 33 a
Un Carb 8200 11V v 110'x 110*»
Utd Aire 3800 50=» 49*» 49’» + '*
Utd Corp 2100 l'4 8'a 8'4 >»
Un Fru’t UOO 26’» 26’» 26'/ f ■*»
US Gyps 2900 84'4 83H BT» + ',
US Rubb 2800 46'? 46 • 46*«'4
US Steel 44000 50n 49^ 50'1+ ’ ;
Vanad Cp 500 13*4 13 13*4 + *«
Walkers 900 5Su 54*4 55*4 ■+■ '»
W Un Tel 17700 30*» 29*4 30'»-f- '4
Wtsths El 43500 36*4 35'a 36»» -fV»
Woolwth 278C 74'» 73*» 7y»4 + ’«

TOTAL DES VENTES: SAM.OM

NfUP

ROURSE DE MONTREAL

Cours fournis pêr la PRESSE CANADIENNE

6Str.
Jeudi 129.7 
Mercredi 129.0 
S. bas». 127.0 
M pass. 123.4 
1963 Haut 126.6 
1963 Bas 115.9 
1962 Haut 125.6 
1962 Bas 101.6

iSuf
122.5 
122.4 
121.3
119.0 
120.2
111.1
117.6 
96.7

«pa
114.0

'bu 85CO
133.3 128.7
133.4 128.2 113.8 
131.0 126.3 112.9
128.4 123.1 110.1
132.4 125.9 115.1
120.7 116.2 9SÎ 
141.2 :2S.3 104 1
101.9 1 01.6 85.f

Moyennes de Toronto

Dividendes
Inttrprovincial Pipe Linei 

Company, 7,ï cents, 1er juin, 
inscription 10 mai

Loblaw Incorporattd, lü cent- 
en dev ises américaines. 1er 
juin inscription 17 mai.

Salada Foods Ltd., six cents 
l'action ordinaire, It septem­
bre, inscription 23 août

Trans-Prairi# Pipelines Ltd.,
cinq cents l'action ordinaire. 14 
juin, inscription 30 mai

BOURSE CANADIEbZKZE

jeudi
*ltr.

645.61
Àégo
8’ 43

i5bm
217.86

t5w»
123.63

Mercredi 644.41 87.28 216.99 123.86
Sem. pass. 639.20 87 40 214.14 122.97
Mois pass. 614.33 88.40 M7.47 119.76
Ann. pais. 610.08 90.38 210.62 108.99
1963 Haut 645.41 93.68 217.86 124.95
1963 Haut 626.52 93.68 212.88 IW.’j
1963 Bas 576.80 15.05 193.02 113 63
1962 Haut 629.06 104.30 216.90 131.2(
1962 Bas 503.17 85.01 166.60 19.51

Cours fournil par la PRESSE CANADIENNE

valeurs
Atax

Ventes
ic:o

Alpha A 300
Alsof 5400
An Am Mol 1CO0 
Arr»o 1400
Atlas Tei 900
Augustus 503
Aut Fab B 1000 
Baker 
Band Dre 
Befiacha'
Blue Bon 
Bluewtr 
Bornite 
•runtau 
C Cêlhortes 
C Oredqe 
CG Inv 
C Power 
Canorama 
Cant Mor p 
Canuba 
Carbac 
Cartiar Q 
Cassiar 
Cant Man 
Cassiand 
Chamailoy 
Comodore 
C Balltk 
C Div Sac 
C Paper 
CQ Yen 
Couvrette A 
Delta Elact 
O Explarar 
D Laase 
O Oilcloth 
Drum Weld 
Emp OH 
Equity Ex

Haut Baa 
15 15
$6-, 6 
45 44

219 216
4 4 /

215 280
29 79

Cfm 
Far. N»t 
15
é - <4

45 .
1

ICOO
1500
1000
395

3CC0
2000
1000

100
100
25

435
SOO

> 100 
I5C0 
15C0 

700 
260 

1500 
400 

1500 
2200 

12000 
pf *>0 

1630 
13000 

100 
200 

5500 
5100 

20C 
850 

1000 
13400

S3
10

7
17'

$19 .
17
12
21
$9
t8\

$42
$12'» 12

14
$10

V;
7
8

$1V.
4

195
80

460
10

$25

14
10 

V .
7
8

11' :
4

195
60

460
10
2$

$41-*» 4V«
S 5

$10*4 10*4 
ISO 150 
28 26

Fab 46500
Fana 3000
Fcntana W
Fl Reliante 500 
Fax Lakr «4180 
Fundv 1500
Futyrlty lOeC 
G Autdtron 160

28
$28’:
$10’:

3
14 
U

3
4

i*
33

5 .
15

Jlh

28
28
9’»
3

13’
15

LS 
ïfl 

S . 
15

218
4

285
29
53
10

16 +5
12
21 +

9
8U . ’ 

4? +
12’J +
14
10 
V .
7
8

IVa -*•
4

195 -5
8C

46C
10
25
4V4 -4-
5 +

10*4
'fs t
28 
28 4
lOU - 

3 
14 
V

valeurs 
Glen Lake 
Gald Age 
HubD A 
Inland C 
Inspiratn 
Int Ceram 
int Hélium 
Il Dredg 
Inv Fnd 
Inv Fd *
Jubilee 
Keeley F 
Kiena
Lab Acetp 400 $7
Labradol 200 $3?
Kodiak 8033 140
Lambt A 4630 $20
Leland PubI ?00 $8
Lamlagne A 200 $1

Cqm
vante» Haut Bat Fer Net

400 170 165 170
7000 32'. 31' ; 32

100 $25 25 25
203 385 375 385 fie
134 24C 240 240 -10
SOO 6 6 6

) 4400 >99 192 •■96 1
6500 15 13’ . 15 fl’

>33 $50 X » • 4
pr 22 $52 5?- ; 52 .

7911 3X 3» 330 5
1000 55 55 55
39 SO 365 355 360

i 7*4 
33*4 

135
19*4 
8 .

11
4 S3 4

5 . 
23

75
33
y. 

15 
.180

+ 1

NC ©Ils ler TA’ >éj )6u -)
Pameii /oc 48 a a -2
Ferme 500 32 32 32
Peruv OU )oeo 75 75 75 -4
Petrel 3600 69 65 65 -a
PhiHipt 3000 19 19 19
Place 5600 Sé 55 55 -1
Prevo Get 9425 175 172 173
Quonto tlOO 26 24 24 — 1 ' V
Ranger 900 128 125 128 +1
Sarcee 1325 119 115 118
Secur Free 5200 •05 •00 805 -rS
South U 3000 13 13 13 - ':
Trent Can 4CI0C 86 83 8* -2
Triad OU 1710 16$ Uj D -1
Union Oil 1375 $11 11 D
Unitphtr 13166 49 1
U Canto vt 475 128 Ùt 128 +2
Un OHt 3842 >47 U;> 145 -1
Wetpac 1500 10': 9 9 -1
Wttatet 22C4 360 35C 350 -15
W Decalia 500 120 120 120
Wilthire éOG 203 203 r
Windfall •427 37 37 37 -1
Yan Can 200C 7' , '• •

TOTAL Dit VENTES I 4.4M.aaa.

Mclnlyre 
Meich pr 
Mer Chip 
Midapsa 
Min Corp 
Mistango 
Monpre 
Mt Plaast 
MR Dairies 
Nat Au Van 
Native M 
Needeo 
N Forma 
Nfld Light 
NW Amult 
NA Rare 
NQ Pow Ipr 
Opam Exp 
Opemiska 
PA Inv 
PA Inv rt 
Pat Silver 
Peace RIvr 
ennbac 
put Gbid 
Phoenix 
Que Smell 
Ruby Fan 
sti. Caium 
St Lae Oiv 
St Maurice 
Sauc Oev 
Shea Sava 
SHvf Rag 
SiWr Sum 
Sobay 
S Dufauit 
SC Pow 6pr 
Spartan 
Spartan wH 
Std Gold 
Sllv Tawna 
Tacha 
Tailsman 
Titan
U Asbastos 
U Corp B 
Un Obaisk 
U Prln 
U Town E' 
Val Mar 
Vandarht
Vanguard 
Western Hfi 
WestvHic .

TOTAL DES VENTES : 
Industrial» $02.206.
Mine» et HuUei i 4)7.i

; •
33*4 

I4C 
19U 

8 . 
11
53;»
5'»

33

250 $53'
135 $5'

9255 26
21000 360 325 345

700 $16'a 16', '6 
7100 26 24 34
8000 13 12 12

24450 60 52 54
100 $8*» SH 8H
400 165 • 165 165
500 10 10 10
100 205 205 205

2000 3’ 3 ’ 2'
250 $1l6 106 106 ’

1500 10' 10 ; 10'.
1000 32 32 32

)C$ $51'» 51'» 5>'»
2000 17 17 17
1300 790 ’90 790

10e JM 358 351
1489 t 8

2(350 36 35 36
5300 300 36' 785
1000 5 5 5
2500 Jlt S î .
200f 69 68 SI

10500 >6' 16 16' .
700 250 250 250
708 320 32f Jth
800 105 1W
■^00 $■> yi S3

2V>e M 14 U
374 $7»» 7 7

2400 VI 4* V>
2eC'r 70 7C- 70
500 $14U 14'4 14U

4000 1 1 1
272 '$D9 i 119 î D9’»

1801 SI 51 51
500 13 13 13

3500 9 9 9
9500 40 40 40
3000 10 10 10
9300 93 90 93
3200 5 5 S

100 360 360 360
30C $27 26*. 27

118^ 69 67 69
16lj 34 33 33

599 $l4>é 14»» 14»
400 $5 - 5'.
X)C 220 215 2)5

85C0 12 10' : D
1 500 45 45 45

7500 5 i' *' 1

-12
-V:

LUCIEN O. ROLLAND,
6.A., B.A.Sc., I.C.

The Steel Company of Canada, 
Limited annonce l'élection de 
M. Lucien O. Rolland, 6.A. 
B.A.Sc.r I.C. a son conseil 
d'administration. M. Rolland 
est president et directeur 
general de la Compagnie de 
papier Rolland, Limitée, pre­
sident de La société financière 
pour le commerce et Tindus* 
trie SFCl Limitée, et admi­
nistrateur de plusieurs autres 
sociétés canadiennes dont le 
Canadien Pacifique, Building 
Products Ltd., The Royal 
Trust Co., La Sécurité, com­
pagnie d'assurances généra­
les du Canada, la Banque de 
Montréal et Standard Lift 
Assurance Co.

Moyennes des 
obligations à N.-Y.

lOrr iOtn lOui lOtrn i8t> 
Jeud' 81.0 101 4 88 7 900 94 9
Mercredi 80.9 101.4 88 6 90.2 94.2
Serr pa». 81.0 101.6 88.8 90 2 94.3
Mo*» pas» 80 8 100 6 88 B 89 7 94.6
Ann pas» '8.4 99 8 88.5 87.6 94.1
t9^■ Haul 81 2 Cl ' 59 ' 90.C 95.1
1963 Bas ’9.’ '>9i 88.; 88.4 94 '.
1962 Haut ’9.' 102.2 89.7 88 5 «4 4
196? Ba» 76.1 96 7 85’ 85 • 9l 1

Moyennes a N.-Y.
Jrud'
VercriK.

æin
J84 ’
383 6

»5ri
14'
140 4

<5ul fOsHu 
143’ ?’2«'
144 6 2’e 8

Sem pas» 385 3 1406 145.4 272 0
Mois patt 376.2 134.1 144 1 265 7
Ann patt 340 1 114 B 131.2 2385
1963 Hau’ 385 3 141.0 145 7 272.0
1963 Haut 373.0 133.0 144.1 262 5
1963 Bas 341.1 121 .B 134.9 242.7
1962 Haut 377 1 127.2 142 9 262 1
1962 Bas 285 8 97.0 D0,3 200 4

Dow Jones
Ovv Haut Bat |■ern• Cam 

30 Ind» 720 75 726 48 717.20 721.97 -3 43
20 C fer 164 1 6 165.15 163 39 164 40 -Q.6V
15 UtHit 138 96 34C.04 1 38 41 139 63 -«-0 89
65 Stek» 254.69 256.60 253.50 255 28 -«-1 28

vat«ur» Vanta» Haut Bas Far
APUiCX J»0 $44 f 44 44
Algoma 1'49 $54-» 53' 54^» •
Alumm- 9343 $29*- 79 » 79** 
Aluft» ? pr .10 $49-« 49 4'j6
Ang Cdn pr 50 $53 S3 . 53' 
ang T 790p 475 $35 55 55 •
Argus 190 $17U 12 4 12'4
Arg 27upf 35 $52 52 5<
Arg C pr 11185 $9 ; 9 9 .
Asbastos 2)70 $27 36 27 -
Bail $*4 pr 6C0 $25*4 25*4 25*4 ■
Bank Mont 43’ $69*» 69u 69*4
Baoq NS rt 2502 345 34C 340
Bank NS 27$ $7SU 75*4 75*4 
Banq CN 45' $V ’6 77 •
Bang PC 349 $51 50 . 50 ;
Bath P A 275 $57 5l'i 52 •
Bail Phona 3124 $57»» 57»» S7H 
Bow 5pr 3300 $51 50'. 50’.
Bowater 11200 $5U 5*» 5»«
Bow Mar pr 25 $52 4 52^ 52'4 
Brazil 274 415 4iS 4i5
SA OH 1365 $29»» 29' ?9»»
BC Foratt 1080 S'8 4 18'■ 18'4 
BC Pow 1419 S2< 20 . 3)
Brockvl pr 575 $1 7»* 7*4
Butolo ’5C 6’5 675 675
Cal Pow 2uC0 $24 23 23*-4
Can Cam 165 $39 . 39'. 39'.
Can Cam pr 118 $)•'• ?8'« 28’» 
Cl Fndrv 10*3 $2< 23 73*.
CSL 925 157 57 ,57
CAE 525 »? » 8*4 B 4
Cdn Brew 62*3 $11»» DU 
Cdn Braw pr 90 $5$ $4' 55
C Brew B D 40» »S5U 54'. 5$'.
C Br Alum 1005 S'" ’C'» tO*.
Cdn Celan 167 $64 64 6 4
C Cel 175pr 50 $3’-* 37*» 3»»i
C Cham 2225 DC*. 10*. 10'»

FrbkS A 150 SB-*. 8*. 8*4
C imp Bk C ’53 $68 68 . 68
Cll <065 $'>6' 16*« 16
Cl Pow 1675 $13-4 13 . 13*4
Cl Pow pf 580 U8 48 a
C Marconi >600 425 410 425
CPR 5405 $30U M 30
Can Pat pr 510 $D V 11
C Vickers 100 $!• ; 19 . 19 .
Cent Del 300 845 845 845
Col Cell 4CC $7'4 7-4 7U
Con MS 2035 $26’» 36U 26U
C Glass SC $44'. 44'. 44'4
Corby A ISO $18 ; 18’: 18U
Coronation 700 $6*. 6*. 6*.
Cr Cork 152 $» . 8QU 80 .
Cr Zall A 35w $26 26 26
Dist Seag 1511 iSlH 50’» 5D»
D Bridge 3350 $21" 20'. 2V»
0 Fndry 13‘ $67 . 6r . 67’a
D Glats 49C $17’« 17’i IF»
0 Glass pr 7go $18 . 11’. 18U
0 Lime 350 $7'4 7’4 7*
0 Steal too SI4U 14U )4U
D Stores 2710 $V’» 15" 15U
Dom Tar 2376 $19*4 19*» 19»..
Dom Tar pr 550 Skv 4 23‘4 23‘4
Oom Text 850 $19*» 19’ )9H
Donohue 300 $25' 34U 25'a
Dow Blew 100 $50 SO SO
Du Pont 225 S43 4? • 43
Du Pont pr ISO U2 82 87
Dupuis Fr A 475 »9'i * •'
Electrolux *00 »55 5*.- 55'.
Falcon 990 W3 62' 63
Fam Play '25 $20' 20 20
Fleetwood »''2U 72 4 ?*’ 4
rndtn 1010 »«■« 9 9’»
Frasff 143h $29 28-4 79
f< Petr Or DO X5 -Oi
Oat 5pf 105 1(1280 1(1?89 »o:8n 
Odvnam 100 ?l 28
G Br Can In >00 $12 12 12
GL Paper 2725 $2'' it-* •
Hawker-S 317S $'*» 7'» 7«
Hawk So 50 $100 10c 100
HoHtnge' 150 $28*4 21 >4 78»«
Holt Ren 1795 $21 21 21
Home A 100 $14 I4 14
Home B 125 $14 '4 14
Hardee rts 1M 4C 40 40
Horne Pf 1202 180 180 18C
H Sm>th pr 65 $44 44 44
Hud Bay 225 $59 58'. 58*4
Hud Bay Co 2S3U $14 13U >4
Imp OH 2734 $45 44 . 44’»
Imp Tob 1935 S15U IS'. 15U
Ind Accep 4.40 $21 27*4 27’»
Inl Nickel 15S.. $7i 70'» 71
Int Pap 236 $33 . 33 . 33 ,
Int UtH 405 $52-» 52'4 52H

Cgm
Nat

4-
* 4

-1

+ u

♦ •
+ '4

+ +i
+ a

+ '• ‘

Valaurs vantas HatH Bas Far
)nt U»H pr 30 $54 4 aj-» 53*-
tmar PL '70 $85 15'« 15»«
Irog or 11a $11'. DU D'.
Jamaica PS 3tOC. $>3 13 >3
Labatt 1355 $i7 16' 16
*.taclaran A 825 $23 23 23
MB PR 785 $24»» 24 4 24-»
Mau-F 2154 S13U 13'» 13U
Mass 5 pr 15 1109 10* lO* ♦
Mat «tores 150 S7 7 ; 7>--
Lablaw A 100 $9 •’»•<•
Loblaw B DCO t«n * • 9', -
Miron 4 Of 15^ $13' 13'; 13'.
MOlsOn A 85 129 : 29’ ; 29- . -
Mosn jdk 50 S3C 30' 30
Mont Loco 200 S13>« 13». 13»4
Mont Trsf IOC $99 9f 99
.Moore Corp 670 SS3U S3 : S3*. •
Noranda 1805 $37 36»i. 37
NS LP 1854 $26 25' . 25*4
Ogiivia 685 $13'. ISH 13U 4
Ont Steel 450 $i9Vi )9'« 19’» -
Pac Pete 55C $13*4 13'> 13''i-
Page Her» 450 S22U 22L. 22*4
Penmans 90 S?9 28 a 79 4
Pow Corp "tic $10’4 IO'm 10*4
nee Br 1)9' S4l 40*4 40*»
QN Gas 2600 SI 77» T’a
QN Gas pr 25S $105*4 105’4 IOS'4 •
Qua Pow 102 3650 3650 3650 *
Qua Phont 560 $48 a a 4l
Raitman >00 SD '1 >> -
Raitman A aOO 110 >0 >8
Rolland A 630 $9 • 9*. 9-.
Rolland pr 390 $89 « |9U |9'4
Royal Bank 501 $81^ $0 llu ■
Rio Algom lOOn $>S 14*< IS -
StL Cam A 100 $<8 • 18'» 1$ »
Salada F 2750 $10*4 lO»» 10*4
Shaw In rt 749|l 34 X 33
Shaw 4 pr 789 4560 4550 456C
Shaw 4 . pr 60 573s 4'35 4735
Shell Oil 750 $17'. 17»» 17U >
Sher W pr >0$125'4 ir5'4 12SU 
S>mp»ons 325 $34 34 34
Southern 200 $34*. 34'. 34'.
SS Steal 100 $10 10 10
Steal Can ”05 $2''4 21U 21 •
Steinbg A 550 $73 77*4 73 «
Texaco Can 30C $49 49 . 4f U-
T Fin A 1916 $14U 14 14
Tr C Corp 1250 SU . D’» D »
Tr Cao PL 2505 $27'» 27'» 27'»
Tr Mt PL 44)0 S14 a 14’. 14*»
Un Steal IX $5 ; 5'a S
Walk G W DX S59'. 59'. 59H
Webb Knp 100 165 <65 165 -
WCoait Tr 125 $15’» IS*» 15U -
Weston A 2200 $20 19’» »
Weston i 200 122'i 22'a 22’1
Zattar 5M S4C 39’) ao-

Cgn*

FERNAND GIGUERE
aièm. hyp«th44ut 

7*/4U

274-2991 ■ Mir : DU. 1-5639

A. Renaud A Cie Liée
Ceurti.r .n V4l4urt

Commandes executees sui 
tous les marchés

200 ouest, rue St-)acques
Montreal — VI. 4-2886

COMPTABLES AGREES
UevtltiS Di

L'INSTITUT DES COMPTABLES AGREES 
DE OUEBEC

THE INSTITUTE OE CHARTERED 
ACCOUNTANTS OF QUEBEC

— tIMII M IW* —

C.-D. Metier, C.A., S.c. Adminitfr.fif
Edifice des Comptables Agréés, 630 ouest, rue Lagiuchctière — Té.: UN.

J. i. W. ARCHAHBiUlT 

& ASSOCIES

Compt.btea agree*
A A Arctiambault, C.A 

O. Marchand. C A 
J.H. Bolvin, C.A 

Gèrald Arbour. C A 
Paul Lafleur. C.A 

Roger Archambault C a

159 O., rue Craig. UN. 1.1491

ARMAND. FIllION A ASSOCIES
Comptables agrées

3785 ouest, Jean Talon 
RE 1 7601 

Ville Mont-Royal

lORENZO BEIANCER A ASSOCIES
Comptables agréés

Nineteen E'ghîy Sherbrooke West 
BuHdfnp

WE, 7-4238

PAUl E. BONNIER A CIE
Comptables agréés
Pwül E Bonntar C.A 

Marcel M. Oucharme, C.A 
Marcel F Mercier C a

132 ouest, rue Saint-Jacques 
Montréal VI. 2-2761

CLARKSON. CORDON A CIE
Comptables egreés

MF Bell, t- A .. V .CaniirenoL A
H.." C.' LJ Carf •' . C.-
I B. GiO CA A W GHmour C.A
G P Kcepino »' A IP Vnrrlson. C A

Associés-résidants 
SOO ouest rue Saint-Jacques 

Montréal
Ouebei toronto Ma/nHior
Kitchener London - Wind'-or
Winnipeg Régna Calgarv

Edmor'lo'* Vancouve«^

6AUVIN, DUCHARHE. ROULEAU, 
PRENOVOSr, BRAULT 

ET ASSOCIÉS
Comptables agrees

Roger Gauvin. C a 
J -Oma< Oucharme. C A 
Jean.Paul Rouleau. C.A 

Georges Prenovost. C a 
Bernard Dumals, C A 
Loul$.P Brault. C A 
P’arre ualoie. C.A

561 est, boulevard Cremaiia 
Montreal II Tél. 381 8011

GERARD LABELLE
Comptable agrée 

3414, avenue du Parc 
Suite 309 VI. 9-1281

IaCHANCE, BROtSEAU. ALLARD 
A CIE

Comptables agrees 
Bernard F Lichance. C.A 
P'arre Y Brosseau. C.A 

Denis Allard. C.A 
Roger Morin, C.A 

Raymond Couture. C.A
CôtR des Neiges
RE. 1-3371

LAFONTAINE, BEDARD A CIE
Comptaoles agréés

Gaston Bedard. C.A 
.'wofQfS Lafontaine. L.S C CA 

7870, C^hemut de fa C6te-des-Na«9es 
MONTREAL 16 ~ T6I. RE 1-1491

LAVAI LEE BED1RD, LYONNAIS. 
GASCON A ASSOCIES
Comptables agrées

MESSIER, JACQUES 4 CK
Cemptebles egréés 

Roger Massitr. C.A 
Robert Jacques CJ4 
Régent Gauthier C A 
Yvon B Allard. C.A

4SS ouest, rue Creif 
UN. 6-6791

NADEAU, RAQUn A Cl!
Comptables agréés
JacQua: P Nadeau. C.A 

Albert Paquet. C.A 
Gilles Biondin, C.A 

Guy Laniel, C A
1245 ouest. Sherbrooke - 842-8812

H L avaiiee, c a 
P l yornais. C .A 
i C A
P No.'.eux C A 
D Cf -.ketl r A 
& rretontftine C- 
P B^dard c *
P Hébert C.A 
R P nta-ne ( ^

10 est, rue 
Montréal
TROISRIVieeES

P fi*dara. . - 
l Ga^ron C A 
i Dp' ‘nataU C * 
P benécal C a 

SfLoui' CA 
“ Oen ers. C *

A l usiter C A 
A Harel C A 
■ Pouw-efn " A
Saint-Jacques 

UN. 1-6325
- SHEKeeOOKi

COURTOIS, FREDETTE A CIE
Comptablas agréés

R Courto'f, C A F Fredette.CA 
G. Charefte-C A. R Poupart, CA 
M Lairunesse CAL RoblHard.CA 
L -P Hetu, CA M Mercier, C.A 
G Vary. CA J-P Bessette, C A
L BeMefieur, C A G Fausse. CA

10 ouest, rue Saint-Jecques 
Tel.; 842-8621

LUCIEN DAHME
Comptable agree

kd'tice dp La bauvegaidr

152 est, rue Notre Oam# 
UN 6.2681

DENIS, DESHARAIS, 
HOULE A CIE

ComptabiBs agros 
I p Denis. B.A B.S.A^ L.s.C, C.A 

Rager Houle B.A., L4.C.« c.A. 
OHV'tr SaSMvHle. 8.A. L.S.C. C.A 

Germain Desmarais r.A

57 ouest, Samt-Jaciiues 
VI 5-5208

DESCHAMPS A GROTHE
Comptables agréés

> Arthur Oevchamps, C.A 
René F Grothé r A

1411 Crescent, Montreal 35 
Vf. 5-3741

lEBlAHC A FAUCHER
Comptables agréés

Fernand-E Leblanc, L.S.C.. CA 
Je^n-Guv Faucher A 

418, rue Saint-Sulpice 
Charwhr- 2éN. ‘lantréal Oué

VI 22703-4

lEMIRE, ROÜIEAÜ A CIE
Comptables agréés 

e Ltmfre r t q ^ Rouleau C a 
3189 rue Masson, Montréal 

RA 95215

M*HEU NOEl A CIE
Cemptebles «gréés

I 6 Mnhau v A * Noe' .. A 
F Ma^heo TA F Robert ' a 
'• P Fagtialo L a j Bessett» c 6 
M Hurtup'se C.4 G AirHdeneaü C « 
G Ltndry C A Rey .Vaheo. C 4 
L Dion C A l.M Tanguay C * 
l larrv C * N Ch»rl*onneau C « 

•• Leteiller r »
274 ouest, rue Saint-Jacques 
Mentréil VI. 2-6611

iHeetROOKi rti iit.sto

MCDONALD, CURRIE 4 CO.
Comptables agréés 

630 ouest, boul. Dorchester 
875 5140

Montréal, Québec. Ottawa, Toronto, 
Saint-Jean, Charlottetown, Halifax, 

Rimou«k(. Sherbrooke, Hamilton, 
Kitchontr. Winnipeg, Edmonton, 

Calgary, Vancouver.
Firme mternatfonale,

COOPERS C LYBRANP

NADON 4 4c CARUFB
Comptables agréés

J.-Emilien Nadon C A 
G. Marc de Carufel C.A 
Pierre Y, de Carufel, C.A 
Andra Nadon. C.A 
Gérard L'Eîpèrance C.A 
Robert Dagenait, C.A

BUREAUX
$10 Bld Henri-Beurasta Ouest $$l-1316 
215 rue StJacque» Ouest $45-8851

PRDULX, D'ORSONNENS 4 CIE
Comptables agréé*
R»n* Preulx, B.*., C.A.

Guy O'Orsonnsns. B A CA
10 ouest, Saint-Jicques 

VJ. 4.3017

RAYMOND. CHABOT, MARTIN, 
PARE 4 CIE

Cemptebles egreés
J «a/mrmfl CAO. Chabot C A 
G Martin CA. J Paré- C.A 
J Brisettf C.A P Paquin CA 
I Girard CA F H. Oedin. C.A
I P Re C A D BHedeeu C A

132 ouest, Seint-Jacquet 
VI. 2-3811

ROBERT SAINT-DENIS 4 CK
Comptables egréés 

7000 Ave du Parc, Suite 301 
Montréil 15 CR 4-2797

SAMSON, BEI AIR, CÔTE, 
LACROIX 4 ASSOCIES 
E. H. KNIGHT 4 CO.
Comptables agréés 

MONTREAL 
OUEBEC — RIMOUSKI

LOÜIS-J. TÎOTTIEI
Comptable agréé

ISO» Stanley, chambra 437 
Mantraal - VI 2-7957

LUCIEN VIAU 4 ASSOCIES
ComptBbiBB BfrééB

C.A Oeerbcnet, C.A 
Fernand Rheault, C.A

210 e. b. Crémaiia DU. l-tlSI

VIAU 4 ROBIN
D Viau, C.A H .lonel Robin, C « 

Jacques R ChadlHon. C.A 
Armand H Viau. C.A 
I Serge Ggrvals. C.A

4926 Ave. Verdun, Verdun 
•PO 9-3871
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Au gré du SPORT
<^> ' R4f JUN-PiUl (OfSKï

Mon Dieu, pitié pour les golfeurs !
Elle * de» épaule» qui branlent, la tète qui tourne, 

de» bra» qui «’agitent et de» pied» qui giguent; t’est la 
faute au Bossa Nova! comment voulez-vous qu’elle frappe 
une balle d’aplomb quand tout le tremblement de cette 
danse infernale la secoue de la tète aux pieds? le pro a 
beau lui dire : "Prend» une position normale, tiens ton 
bra» gauche rigide, il n’y a rien a faire quand elle entend 
les premieres msures de cette satanée musique : elle devient 
la marionnette des temps syncopes, la povre! et elle veut 
jouer au golf! le pire de l’affaire, c’est que je crains de la 
rencontrer souvent. Elle aime la danse, elle aime le golf, 
elle aime le grand air . . . un air de Bossa Nova. Dire qu il 
y a des années que j’implore le ciel afin qu’il anéantisse 
cette engeance de malheur qui se promené dan» les auto­
bus, le radio en bandoulière, qui me fait endurer le sup­
plice, autrefois du boogie-woogie, puis de l'I !vis déchaîné, 
enfin du twist démoniaque! Ne voili-t-il pas maintenant 
que le ciel m’afflige d’une nouvelle croix : la teenager 
au tertre du depart de mon club de golf favori, armée 
d'un mignon radio transistor accroche à son sac de golf 
tout neuf ... et qui va me beugler dans les oreilles, tout 
au long du parcours, cette musique angélique . . .

Prions ensemble... pour que ça dure!
Pour que la bonne entente soit durable, pour que 

rien n’entrave la bonne marche et le développement du 
baseball junior a Montréal. Nos deux ligues de baseball 
junior à Montréal ont enterré la hache de guerre; espé­
rons qu’il» l’ont enterree assez creux pour que personne 
ne puisse parvenir à la brandir de nouveau. Ocs deux li­
gues junior, celle de Montréal et la Nationale, «ont le seul 
ben qui nous rattache a la cause du baseball a Mont­
real, il ne faudrait donc pas que les ponts s’écroulent et 
que nous soyons condamné* un jour à ne suivre les activités 
du baseball qu’a une seule source : la TV. |e préfère en­
core mieux une bonne partie de baseball en chair et en 
os’’ sur un terrain de la ville que de contempler les om­
bre» sur un écran de 24 pouces, fussent-elles celles de 
Mantle et Maris!

L’idee d’une *érie mondiale, à l’échelle montréalaise, 
est très bonne et va certainement créer un intérêt im­
mense. On n’a qu’à se rappeler les séries de détail au hoc­
key dan» la ligue métropolitaine junior cette année pour 
apprécier le» fruits d’une adroite publicité, épaulée par 
du jeu de calibre de la part de* juniors. La paix est au 
moins faite dans ce petit coin de notre univers!

Beaucoup de bruit pour rien ... 
à l'Américaine !

On l’avait mis à la porte, on ne voulait plus le voir, 
on ne l’avait pas invite et on a dit a qui voulait l’entendre 
que jamais, au grand jamais il ne remettrait les pied» 
dan» la place. On a tout dit cela a propos du golfeur Don 
January qui, au dire de» autorités du club Colonial de 
Fort Worth, Texas, s’était mi» tout le monde a dos par 
«e» remarque» désobligeante» envers certaine* grosse» légu­
me* du dit club. Puu il v eut l’intervention de l’associa­
tion de» golfeur» profe»sionnel» en faveur de l’admission 
du même January au dit tournoi de Fort Worth. Puu 
il y eut échange» diplomatique» de part et d’autre et le vin 
de chacun a commence a suinter l’eau ; l’atmosphère »’est 
radoucie, l’ère de» procédés de la gentilhommerie est re­
venue et tout le monde, se jervant de »on gros bon sens, 
a vu clair en même temps : pour le plu» grand bien du golf 
en general, du bien particulier de» deux parties intéressée» 
—— January et les autorités du Colonial — January a reçu 
la bénédiction de tou» et le tournoi débuta. Au grand dé­
triment du golf cependant January a son apparition «ur 
les link* n’a eu rien de plus pressé que de catapulter «a 
balle dans le premier étang venu, de jouer ensuite une 
autre balle que la sienne . . , disqualifié le January! du 
vent. . .

Sanders fait la leçon 
à Palmer et Nicklaus!

F ORT WORTH, Texas-Doug. 
K,i rider.- a reu.ssi hier a jouer 
une ronde de golf sanx éprouver 
aucune sorte de malaise au dns 
pour la première fois depuis le 
tournoi des Maires et il en a 
profite pour prendre les devants 
lors de la premiere ronde du 
tournoi Colonial dont l'enjeu est 
de $M>.<X>0 Pour ce faire il a 
rapporte au chalet du club une 
carie de K7. soit trois coups sous 
la normale

Le fait saillant de la journée 
cependant fut celui qui avait at­
tire l'attention du monde des 
golfeurs depuis quelque temps, 
Don January. Invite au tournoi 
apres qu'on l'en eût banni avant 
même qu’il ne débuté. January 
hier s’est de lui-mème disqua 
lifté. Voila comment la chose 
est arrivée Disons tout d’abord 
qu'il a joue une désastreuse 
ronde de 83! Treize coups au- 
dessus de la normale, une ca­
tastrophe pour un joueur de son 
envergure La raison de sa dis­
qualification est qu'il joua la 
mauvaise balle au huitième 
trou. 11 frappa lotit d'abord au 
tertre de depart une balle qu U 
crut voir tomber dans un étang.

S'empressant alors den 
jouer une seconde il s» rendit 
compte par la suite que la 
première pouvait être jouer

ZORA FOLLEY
L'adversaire de Robert Clcroux le 23 mai prochain au 
centre Faul-Sauvc. Formidable tâche prevue pour le 

champion canadien !

RICHELIEU

Bullets et Wee Irish 
sont établis favoris

de sa position. Il joua alors 
cette premiere balle au lieu 
de continuer avec la seconde 
qu'il avait frappee au delà du 
vert, ce qui lui valut sa dis 
qualification de son propre 
grc lorsqu'il se rendit compte 
de l'accroc aux règlements 
dont il venait de se rendre 
coupable.

Sanders vote la vedette à 
Palmer et Nicklaus

Sanders a révélé que le 
chaud soleil du Texas cl une 
pluie efficace avaient été ses 
deux meilleures armes pour 
l'aider a surclasser Palmer et 
Nicklaus. Bill Collins a ter­
mine second avec une fiche 
de 68 Ses coups d'approche 
superbes lui ont valu à lui aus­
si de faire la leçon aux autres 
’•Grands". Nicklaus, Palmer 
et Player ont tous eu des diffi­
cultés à maîtriser ce parcours.

Nicklaus a terminé avec un 
71, soit quatre coups derrière 
le meneur Sanders, tandis que 
Palmer ne put faire mieux 
que d'avouer un compte de 
74’ Player, de son côté, a'en 
tira avec un 73 Un vent vio­
lent a induit les joueur* en er­
reur à plusieurs reprises 
quant au choix des hâtons a 
employer.

H.CNOEO GIN—DISTILLÉ À MONTRllAL/'LA VH Alf SaVFlIB DE HOLLANDE 
«lohn deKuyptr A Son DEPUIS ISM

Encore une fois, c’est Frank 
Baise qui pilotera ce soir Tarn 
bleur Bullets, qui a été installé 
favori à 5-2 pour triompher de 
ses adversaires dans la hui­
tième course, ce soir.

1.agressif Baise devra se 
surpasser pour vaincre Peter 
Gunn. propriclé du joueur de 
hockey Jean-Guy Talbot, Vir 
ginia - Boy et Scotch Ked 

Dans l'épreuve principale, 
un Trot de $2,500. c'est Wee 
Irish, conduit par Mlle Bobbe 
Huntress, qui est le choix des 
experts.

Deux trotteurs qui ont rem­
porte de vifs succès a Green­
wood, à Toronto, sont aussi en

Soirée des mérites 
au Centre de I l.-C.
C'est ce soir, soui la pré­

sidence d’honneur de M. 
Paul Cérin-Lajoie. ministre 
de la jeunesse et de Mme 
Gcrin-Lajoie, qu'a lieu la 
grande soirée annuelle des 
mérites au centre des loisirs 
de l'immaculce - Concep­
tion.

Quarante - huit athlètes, 
jeunes gens et jeunes tilles, 
qui te sont signales par 
leurs performances sporti­
ves, leur personnalité, leur 
bon exemple, leur dévoue­
ment, recevront un écusson 
special ’’Honneur au méri­
té". Le jeune homme et la 
jeune fille qui seront pro­
clames les athlètes de l’an­
née se verront attribuer la 
splendide trophée perpé­
tuel |. Cerard-Fortin.

C'est avec enthousiasme 
que la jeunesse du centre 
accueillera M. et Mme Cé­
rin-Lajoie à huit heures. 
Les distingues visiteurs fe­
ront d'abord le tour de tou­
tes les salles où garçons et 
fillettes, jeunes gens et jeu­
nes filles, leur présenteront 
un hommage, la vraie figu­
re du centre un jour de 
pleine activité.

Les membres du centre, 
les habitués de l’auberge 
sont cordialement invites.

Les étoiles 
de la UH
NEW-YORK. — Le» déten­

teurs de U coupe Oalder, tes 
Bisons de Buffalo, ont vu trois 
de leurs joueurs élus sur la 
première équipé détoües de 
la UVH

11 s agit du gardien Denis 
DeJorody et de i'aiiicr droit 
John McKenzie, qui ont obtenu 
le maximum de 45 points, ain­
si que le centre Art Stratton.

Les joueurs de defense Marc 
Heaume, des Bears de Hershey 
et Al Arbour, du Rochester, 
ainsi que l'ailier gauche John 
Ferguson, du Cleveland, com­
plètent 1 équipe de rêve telle 
que choisie par les chroni­
queurs et commentateurs spor­
tifs des neuf villes du circuit.

Les Bisons ont egalement

filace deux autres joueurs sur 
a deuxième équipe, soit le 
joueur de défense lan Cushe- 

nan et l'ailier gauche Doug Ro­
binson.

Le gardien Charlie Hodge, 
des As de Québec; la défense 
Bob McCord, du Springfield; 
le centre Hank Ciesla. du Cio 
veland; et l'ailier droit Bruee 
Cime, du Springfield, sont les 
autres inemnres de cette deux­
ième formation.

lice. Ce sont Chappie's Boy. 
propriété du journaliste Cliff 
Chapman, et Flash Song, qui 
sera conduit par Allan Walker, 
champion des conducteurs a 
la piste de Toronto.

Les autres •oncurrents sont 
Amulet Hanover, à Roger Whi­
te, Parkville. à Gérard Bou- 
vrelte. Intrusion, a Jules Gi- 
guère et Empire Song, que con­
duira le vétéran Pern Caldwell.

TROT NOTES . . . Irish Grat­
tan participera dimanche a 
l'invitation Amble de $5.000 .. 
Il devra être a son meilleur 
pour vaincre Starhound, qui 
vient de dccouper un mille en 
2:03, sous l'habile conduite de 
Herve Filion . . Les autres ad­
versaires d'Irish: Sir Winston 
Pick, Lord Dares, Uncle Duck 
et Dares Direct...

Inscrits au Richelieu
PREMIERS COURSE — TROT 

Non-gagnants df $1,500 
BOURSE: $1,400

3 Mr. Simoton P Roblllard 5-2
1 Even Glow Herv^ Fillon 3
8 Ta« Dares R raldwell 9-2
2 Faber a Choice J. Létourneau 0 
« losola Hanover l. Floyd d
4 Mr TV. R Coutu 8
5 Early Date F BalAe 8
7 Ree.se Hanover O. Bouvrette 10 

Auiuil éligible
RtianChipts W Habklrk

DEUXIEME COURSE — AMBLE 
Conditions 

BOURSE: $1.000
3Mighty Knight N Stephena 2

1 Mi.sa Oee Oee F Baise 4
« Hilltop Sue R. Curran 4
4 Royal Brook P Caldwell 8
8 Guy Elklngton P Roblllard d
2 Market Wlae G Hubert 8
7 Arden Direct Henri Fillon 8
5 Mr Muair L A Hanna 10

A usai eligible:
Oav Frank K Huebach

TROISIEME C OURSE — AMBLE 
A réclamer 

BOl RSE: $800
3 Cannon Fire L Floyd 3
5 Delaware (’oaat — 7-2
d McKinley Mahone P Hébert 9-2
1 »Sy Abbe M Picard d
2 Prltaacott Peta M Turcotte d
4 Watta Man GU Ouay 8
7 Jerry Patchen O. Lachance 8
8 Walter G. Grattan G. Hess 10 
QUATRIEME TOI RSE — TROT

Non-gagnants de $2.300 
BOURSE: $1,000

3 Jackie McKinney K Huebach 5-2
4 Maldover R. Curran 3
d Nibble Scot L Turcotte 9-2 
2 Mac'* Bomb Dr W Croteau 5
5 Runnym^de tzea L Lepage d
1 Prlncellke Jr. H pauzd 8
7 Wally Song J Schmlgel 8
8 Devotion Boy R, Taylor 10

Aumi éligible:
Onyx O Heaa

CINQUIEME COI RSE — AMBLE 
Non-gagnant» de $d,000 

ROI RSE: $1.200
4 Wavko R Savignac 2
5 Superior Dale W Habklrk 4
R Scott EXprcus T Horton 4
7 Meadow Wave M Hébert 3
2 Quick Freight Dune MacTa d 
1 Wantawln Wick M. Doatle 8
3 Willie Farr GUlea Lachance R
6 Cria Emlen R. Bardier 10

Auml éligible-
Mountain Logan O. St-Jacque* 
S1Z1KME (OURSE — AMBLE 

Non-gagnanti de $3.300 
BOURSE. $1.000

2 Katie Darea J. Feamaley S
3 Cheerful Way F Baise 4
4 Speedy Ace K Huebach 9-2
1 High Patch A. Walker d
d Misa Long Bud M Picard d
7 Charcoal Star H Wllllama R
R Linda Chief L. Wright R
3 Rtakv Laaa G Bouvrette 10

SEPTIEME COURSE — AMBLE 
Non-gagnants de $2.300 

BOURSE: $l.«00
J Tim a I a<1 J Gordon 3
3 Figan C J. Jodoin 4
4 Paula Kee R Curran 9-2
3 Judy H GUlea Lachance d
R Titian Galophone R White d 
1 Lucky Cx R Robertaon 8
d oay Wanda Henri Fillon *
7 Misa Precise N. Stephena 10

Avisai éliglbla
Uncle S» J.-O Ré pu Hé

HUITIEME COURSE — AMBLE 
Non-gagnant» de $13.000 

BOURSE: $1 Mo
1 Bullete 
7 Prier Ovjnn
2 Virginia'* Boy 
1 Scotch Red
4 Gold Boy 
6 Kentucky Colonel
5 Diana O

F
J Kopaa 

J Gordon 
Hervé Fillon 

M Héroux

BaU* 3-1 
$
4
d
d

R. C well 9
B. Adamo 10

BASEBAU
HIER

Ligue Américaine
New York à Chicago (aotr)
Cleveland à Washington isoin
Boston à Baltimore »*olr)

Ligue Nationale
Chicago 3 PUtabvirgh 1 
New York 3 Philadelphie 2 
San Franclaco 8 Milwaukee 2 
Lo.» / ngeles à Si-Louia i*o:ri

V I
' sol: )

(soin 
«soir» 
(soir) 
* soir i 
isolr)

Houston a Cincinnati 
A LJ O U R D ’ H 

Ligue Américaine
New York a Baltimore 
Washington à Boston 
Cleveland a Détroit 
lais Angeles à Chicago 
Kane's City a Minnesota 

Ligue Nationale
Pan Francisco a lara Angeles («)
S*-Louis a Pittsburgh (soin 
Chicago A Houston (soir)
Milwaukee » Philadelphie (son 
Cincinnati a New York isolr)

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

c; P .Mot. Piff.
San Francisco 17 10 —
St-Louifi lô U .393 1
Pittsburgh 14 10 583 Vt
Chicago 15 11 .577 l'a
Milwaukee 13 14 481 4
Los Angeles 13 14 481 4
Philadelphie 11 14 410 5
Cincinnati 10 13 .435 5
New York 11 15 .423 5‘a
Houston 9 17 346 7'a

LIGUE AMERICAINE
G P Moy. Diff.

Chicago 14 10 .583 —
Boston 12 9 .571 ’a
Kansas Oltv 15 12 .556 'a
New York 12 10 .545 1
Baltimore 14 12 .538 1
L os Angeles 15 1 ’4 .517 l'a
Cleveland 10 10 .500 2
Détroit 11 15 .423 4
Washington 11 Id 407 41 a
Minnesota 10 Ifl .385 5

Consensus Richelieu — 10 mai
1

2

3
4
5

6 
7 
3

9
10

EXPERT

Mr. Sampson 
Even Glow
Tag Dare»
Mighty Knight 
Mit» Gee Gee 
Hiltop Sue
Cannon Fire 
Delaware Coast 
McKinley Mahone
Jackie McKinney 
Maidover 
Nibble Scott
Wayko
Superior Dale 
Scott Expresse

Katie Dares 
Cheerful Way 
Speedy Ace
Tim's Lad 
Egan C 
Paula Key

PROGRAMME

Mr.Sampson 
Even Glow 
tosola Hanover
Mighty Knight 
Miss Gee Gee 
Hilltop Sue
Delaware Coast 
Priestacott Pete 
Cannon Fire
Jackie McKinney
Maidover
Mc's Bomb
Wayko
Superior Dale 
Quick Freight

Cheerful Way 
Katie Dare»
High Patch

MAURICE
DESJARDINS^

loiola Hanover 
Mr. Sampson 
Even Glow
Mighty Knight 
Arden Direct 
Miss Get Gee
Delaware Coast 
Sy Abbe 
Priestacott Pete
Maidover 
Jackie McKinney 
Nibble Scott
Superior Dale 
Wayko
Scott Express
High Patch 
Katie Dares 
Cheerful Way

CONSENSUS

Bullets 
Peter Gunn 
Virginia's Boy
Wee Irish 
Flash Song 
Empire Song
Ducky's Breeze 
Jennie W.C. 
Shadydaie Blossom

Egan C 
Tim's Lad 
Tit. Galophone
Peter Gunn 
Bullets
Virginia's Boy
Wee Irish 
Flash Song 
Intrusion

Ducky's Breeze 
Shadydaie Blossom 
Meadowbrooke

Tim's Lad 
Lucky Cy 
Egan C
Bullets 
Peter Gunn 
Scotch Red
Wee Irish 
Chappie's Boy 
Intrusion
Meadowbrooke 
Ducky's Breeze 
Brenda Dillard

Mr. Sampson 13
Even Glow 7
losola Hanover 6

Mighty Knight IS
Miss Gee Gee 7
Arden Direct 3

Delaware Coast 13
Sy Abbe 4
Priestacott Pete 4

Jackie McKinney 13
Maidover 11
Nibble Scott 2

Wayko 13
Superior Dale 11
Scott Express 2

Katie Dares 11
Cheerful Way 9
High Patch é

Tim's Lad 13
Egan C 9
Lucky Cy 3

Bullet» 13
Peter Gunn li
Virginia's Boy 2

Wee Irish 15
Flash Song 4
Chappie's Boy 3

Ducky's Breeze 13
Meadowbrooke 4
Jennie W.C. 3

Fernandez vendu aux Mels 
II. Landrith an Washington

San Francisco 
Milwaukee

8
2

San P*ranri*co f>02 122 001—8 12 1 
Milwaukee 002 000 000— 2 7 2

O Dell el Bailey; Spahn, Fischer 
(fit. F*unk (7 » et Torre 
G-ODell (4-0) P-Spahn (4-2) 
Circuit:
San Francisco — F Alou (7)

New-York 3 
Philadelphie 2

Philadelphie 000 020 000—2 5 2
New York 000 OOO 003—3 4 2

McLlsh, Baldschun (8i. Kllppf»- 
teln (9) el Dalrymple. Old!» (9i; 
Craig. McKenzie (&) el Sherry, Co­
leman (9).
G-McKenzle (3-0) P-Baldschun 
(2-21

Chicago 3 
Pittsburgh I

Ptusburch no; non ont) ! 2 it
omcimo zoo otn on»—3 « 2

CoftwsU. *Ri rt P»*!t*ronl;
FlUworth st Schaffsi 
O-Ellsworth lV2i r-Sohwsll 12-1)

Larrét-court Chico Kcrnan 
riez a été vendu aux Mets de 
New York et le receveur vé 
téran Hobte Landrith est passé 
du Baltimore au Washington 
mais pour plusieurs autres 
joueurs il s'est agi du retour 
dans les mineures alors que 
les majeures ont réduit leur 
personnel a la limite de 25 
joueurs.

Parmi les victimes les plus 
notables de ce choix, on note 
Frank Lary et Gü Hodges. 
Lary qui a remporté 23 vic­
toires, il y a à peine deux 
ans, a été envoyé au Knoxville, 
de la ligue Sally, mais il es 
père revenir à Détroit d’ici un 
mois lorsque son mal de bras 
sera guéri

Quant à Hodges, qui se remet 
lentement d'une opération à 
un genou, il a été placé sur la 
liste des blessés pendant un 
mois afin de faire place à Fer­
nandez.

Les Mets avaient acquis ce 
dernier dans un échange de 
trois joueurs plus une certai­
ne somme ri argent des Braves 
de Milwaukee, qui l'avaient 
obtenu des Tigers de Détroit.

Enfin, les Mets ont réduit 
leur personnel a la limite re­
quise en envoyant Merv Thro- 
neberry et Ted Schreiber aux 
Bisons de Buffalo, de la Ligue 
Internationale, sujets à un 
rappel à 24 heures d'avis.

Throneberry, qui évoluait té 
gulierement au premier but 
'an dernier, affiche une moyen­
ne de .113 comme frappeur 
d'urgence cette saison. 11 a

fterdu son poste au Montréa- 
ais Tim Harkness.

Autres changements
Dans un autre changement 

de la dernière heure, les Twins 
de Minnesota ont envoyé deux 
lanceurs de relève aux mineu­
res, soit Lee Stange au Dallas- 
Fort Worth et Fred Lasher au 
Charlote.

D'autre part, Baltimore, en 
plus de vendre Landrith au 
Washington, a donné son con­
gé sans condition à Pete Burn­
side et a envoyé le lanceur 
Les Narum au Rochester de 
la LI.

De plus, les Tigers de Dé­
troit ont échange des joueurs 
avec leur filiale de la LI, les 
Chief* de Syracuse Ainsi, ils

ont obtenu Don W'ert et Mic­
key Lolirh en retour de Pur» 
naï Goldy et Bob Dustal.

En mitre, Cleveland a en* 
voyé W’iliie Tasby et Jackie 
Curtis au Jacksonville ainsi 
que Bob Lipskt au Little Rock.

Enfin, Milwaukee a envoyé 
Ty Cline, acquis du Cleveland, 
aux Maple Leafs de Toronto, 
rie la LI, et ont vendu Lou 
Johnson à Syracuse, en plus 
de rappeler le lanceur Dan 
Schneider des Chiefs.

Autres équipes
Chez les autres équipes, on 

remarque les transactions sui­
vantes :

St-Louis a envoyé Gary' Kolb 
à Tulsa et Phil Gagliano à At­
lanta.

San Francisco a envoyé Jim 
Coker à Toronto et a vendu 
Jim Constable à Tacoma.

Houston a envoyé Randy 
Cardinal à San Antonio.

Cincinnati a donné son con» 
gé à Hank Foiles.

Kansas City a envoyé Jo« 
Azxue à Portland.

Les Yankees de New-York 
ont envoyé Pedro Gonzale» à 
Richmond.

WTROU-D’UN-COUR //

NEUVIEME COURSE — TROT 
Non-gagnant* de $20,OM en 1981 

BOURSE: $2.500
1 Wee Irish Mis# B Huntrea» 3
3 Flash Song A Walker 7-2
7 Empire Song F Oaldwell 9-2
2 Amulet Hanorer R White d
6 Intrusion J Olguèr* ê
3 Chnppte'a Boy J. Gordon 8
4 Parkellle O Bouvrette 10

DIXIEME COURSE — AMBLE
Non-gagnant» de $8.000 

BOURSE; $1.200
3 Ducky*» B reek# R Curran 2
1 Jennie W C R Oaldwell 3
4 Shadydaie Blnoaom T. Floyd 4
3 Dream Haven P Thibaudeau d
7 Meadowbrooke Hervé Fillon d
2 Mountain Jana K Huehach 4
8 Brenda Dillard J Gordon *
4 Sadie Forbea P Hdbert 10

Auaal Eligible
Gypsy Brewer W Habklrk I

Pr-EHÉm

Ce magnifique trophée Dm» 
est décerné à tous les 
golfeurs du Québec 
qui réussissent 
un "trou d'un coup.’*

RÈGLEMENTS: Le “trou d’un coup” doit 
être réussi en 1963 dans la province de 
Québec, au cours d'une ronde de 9 ou 18 
troua, sur un parcours n’offrant pas plus de 
3 trous à norraale-3 pour 9 trous, ou 6 trous 
à nornaale-3 pour 18 trous.
La carte de pointage dûment signée par le 
joueur et son ou ses témoins ainsi que par le 
golfeur professionnel du club, doit être 
postée avec une adresse de retour lisible au 
représentant local Dow, ou à:

LA IfiASSERIE DOW DU QUÉBEC LTÉE 
Ml M«tt, fm Ndrt-Daa*

L P O-

1

* * <Mf

Rappel discret d'un exploit presque unique 
dans la vie d’un golfeur, cette superbe épinglette 
en or 10 carats, sertie dune perle de culture, 
sera désormais offerte avec chaque trophée.

la bière couronnée de succès
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Le ministère des affaires...
(Suit* de la premiere page)

El>e *e ton poste de délégué culturel e Pens (3 jenvier 
If62) et instelletien de set services ; nominetion d'un 
directeur des Relstions extérieures et de l'informetien ; 
reergenisetien complète des Concours littéraires et ar­
tistiques de le province et augmentation du montant des 
prix affectés à chaque section ; contacts amorcés avec 
quelques groupes canadiens-français du Canada et des 
Etets-Unis ; loi de l'Assurance-Edition (avril 1962); tenue 
d'une enquête sur l'édition et le commerce du livre en 
perticulier des manuels scoleires (2 avril 1963); acquisi­
tion d'un atelier à le cité des Arts de Paris (avril 1963) 
etc. Le tout réalisé avec un budget extrêmement restreint!

C'est donc une énumération qui méritait d'être faite 
et qui suscite, sans qu'il soit nécessaire de la reprendre 
peint per point, un certein nombre de réflexions.

Les mots croisés du "DEVOIR"
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

rn

Un service diplometique

La première, qui donne peut- 
nire le ton du ministère des ai- 
! aires culturelles du Québec et
3ui, en tous cas, le différencie 

e son homonyme de France 
rsl qu’il ajoute a ses fonctions 
internes un service diplomati­
que ou délégation à l’étranger. 
Autrement dit. a la lumière de 
ce que j’ai exposé dans mes ar­
ticles précédents, le ministère 
des affaires culturelles du Qué­
bec cumule l’équivalent des at­
tributions de la D-G.A.C.T. du 
ministère des affaires étrange 
res de France et celles du mi­
nistère d’Etat chargé des affai­
res culturelles du même pays.

C’est un champ d’action con­
sidérable, même si pour l’ins­
tant il est surtout centré sur 
Paris, car il ne semble pas que 
du point de vue culturel la dé­
légation de Londres soit très ac­
tive. Volonté du législateur, qui 
présente à la fois des avanta­
ges et des inconvénients. Avan­
tages: le même ministère en­
courage la production culturelle 
nationale à l’intérieur des fron­
tières de l’Etat québécois et 
s en fait le propagandiste à l’é­
tranger avec un sens de la re­
lation et de la continuité dans 
l’effort qui est certainement 
rentable. Autre avantage: l’en 
trainement au service diploma­
tique régulier de fonctionnaires 
supérieurs qui peuvent consti­
tuer l’equipe de choix d un av e- 
nir de plus en plus indépendant 
Inconvénients des exigences 
budgetaires doublement repar 
nés et la tentation de sublimer 
le service ’’international” aux 
dépens de certains services na­
tionaux d’aspects plus populai­
res.

11 est certain que le travail 
accompli par Robert Elle à Pa­
ris, aussi bien en matière d’é­
changes culturels, qu’en docu­
mentation, en structuration et 
orientation des services, en ou­
verture de débouchés nouveaux 
pour les ‘’objets de culture” im­
prime au ministère des affaires 
culturelles du Québec un style 
et un prestige vis-à-vis de l’é­
tranger oui est la note domi­
nante à l’heure actuelle Cette 
delegation culturelle est le suc­
cès dont le ministère peut être 
a bon droit le plus fier présen­
tement.

Ceci masque une certaine de­
ception engendree par l’Office 
de la langue française, dont on 
attendait des offensives d’en­
vergure qui semblent s’être ar­
rêtées en chemin Des "Etats 
généraux" de la langue françai­
se qu’il devait convoquer, nul 
n’a entendu parler depuis, en 
dépit de la collaboration spon­
tanément offerte par plusieurs 
associations professionnelles du 
Quebec. Certes, le patient tra­
vail entrepris au niveau du 
corps enseignant, et particuliè­
rement parmi les instituteurs, 
pour une meilleure formation

AVIS

linguistique est absolument ir­
remplaçable. Mais cela ne de­
vrait pas exclure d’autres per­
cées en différents milieux: no­
tamment celui des affaires et 
celui des étudiants d’université 

En tous cas, en prévision 
de l’Exposition de 1967. l’Offi 
ce de la langue française de­
vrait prendre son essor, s’ex­
térioriser davantage et faire 
plus ostensiblement appel à la 
coopération du public.

Un* communauté culturelle

Car c’est justement cet as­
pect de collaboration generale 
qui semble avoir fait défaut 
jusqu’ici. Le ministère des af 
faires culturelles n’a pas enco­
re réussi à répandre dans le 
publie cette "mystique de 
communauté culturelle” qui 
anime au moins ses direc­
teurs. Le peuple du Québec 
sait, par les journaux, que le 
ministère travaille à l’épa­
nouissement des lettres et des 
arts, et il en est fier. Mais il 
a l’impression que tout cela se 
fait au sein et au bénéfice 
d’une élite où il n’a pas sa pla 
ce. et en marge de son climat 
intellectuel et social coutu­
mier. C’est ainsi qu’à tort ou 
a raison, les gagne-petit espe 
raient une intervention du 
ministère »u sujet du Festival 
d’inauguration de la Place des 
Arts, a Montreal, puisque I F. 
tat du Quebec est bailleur de 
fonds de la Corporation Sir 
G.-E. Cartier

Pour établir le dialogue 
avec le public, comme par ex 
emple le ministère des riches­
ses naturelles l’a fait, cela 
suppose une publicité élargie 
et un dynamisme dans li’nfor- 
mation qui dépasse la simple 
distribution de communiqués 
et les discours d’usage. ‘ On 
veut savoir”, dit un program­
me radiophonique célèbre. 
Oui, les gens aimeraient sa­
voir ce qu’un ministère des af 
faires culturelles peut appor­
ter d’intéressant et de stimu­
lant dans leur vie qui vaille 
davantage que la piscine ou le 
centre sportif dont on fait 
l'alpha et l’oméga des loisirs

Le secteur populaire n est 
d ailleurs pas le seul qui pour 
rail bénéficier d’une associa 
tion plus compréhensive a 
l’oeuvre nationale. Les milieux 
scientifiques désirent depuis 
longtemps la création d’un 
Conseil de la recherche scien­
tifique, et ils souhaitent qu'un 
jour un ministère se décide sé­
rieusement à prendre en main 
leur cause pour que les sa 
vants du Québec gardent au 
moins dans leur travaux leur 
identité française de langue 
et d’esprit, ce dont les prive 
souvent une commandite an­
glo-saxonne.

Enfin, je voudrais rappeler 
en passant le rôle merveilleux 

j des femmes du Québec dans le 
domaine culturel Alors qu’au-

DüHtEUH
A l AUTRE

Les rédacleun du "Droll 
plaideront non-culpabilité

HORIZONTALEMENT
t—Lieu d’origine
2— Contribution charitable — 

Ornements.
3— Trouvé dan* des carrières 

— Prendre dans.
4— Petit filet dèau — Qui as­

siste.
5— Petite ville à l'est de Que 

bec — Anciennement.
6— Pari — Article.
7— Saison — Pur en montagne 

— Préposition.
8— Note — Pour s’adresser a 

un prince
9— Article arabe — Echec to­

tal — Grecque.
10— Préposition — Exclamation 

de dégoût — Variété de 
pomme.

11— Dernières.
12— Douleur — Supprime

VERTICALEMENT
1— Qui ne durera pas — Dans 

la matinée.
2— Se cabra — Singe a longs 

membres.
3 - Recherche quand il lait 

chaud
4— (j nail du produit de trois 

dimensions Note inver
see.

5— Initiale* de cardinaux — 
Compétent pour

6— Negation — Qui exagere 
son sens moral.

7— Demandes faites humble­
ment

8— Attache fortement — Spé­
cialité d’indien

9— Dangereuse quand elle est 
cardiaque — Fabuliste an­
cien.

10— Son Comte est célébré — 
Pronom — Préfixé

11— Préposition
12— Petite capitale d une répu­

blique francophone d'Amé­
rique

Solution d'hier
Horizontalement :—
PRECAUTIONS: REVASSER

- EN; OLIVIER — CAP; SE­
DAN - R - UTAH: P — E- 
LEGIE — RE: E - NI — RE­
PARER; CATEGORIQUES: T — 
EROS — T — T — E; IL —

EUSTACHE; O — ASTI — 
PO TA; N _ R _ TECHNO
- M; - ATTERREE — DE;. 

Verticalement :— 
PROSPECTION: RELE A

I. A. EVIDENTE ART: 
CAVALIERES — T. A SINE - 
GOUTTE; USE — GROSSIER: 
TERRIER — T — CR: IR — 
EPITAPHE; O — CU - AQ — 
CONE; - AT — RUTH — O: 
SEPAREE _ ET — D; — N — 
HERSE — AME.

Ministre d'Etat et non 
sans portefeuille

OTTAWA — Le futur mi 
nistre associe de l'agriculture 
pour l'est du pays, M. Rene 
Tremblay, qui est présente­
ment ministre d’Etat, vient de 
oorter le coup de grâce à l’ap­
pellation de "ministre sans 
portefeuille", qui est couram­
ment utilisée comme traduc­
tion du titre de “minister 
without portfolio”.

Il a fait modifier le tampon 
de franchise postale de façon 
que celui-ci porte à la suite 
de* initiales de son nom "R 
T." le sigle "M E.". Le tam­
pon anglais portera “M W P 

Jusqu'à maintenant, le ter­
me ministre d’Etat avait sur­
tout été utilisé au Québec tan 
dis qu à Ottawa, on se servait 
plus couramment de l’expres­
sion; "ministre sans porte 
feuille ”.
Pécheurs mécontents

OTTAWA — l.e gouverne 
ment a décide de permettre 
au Japon de venir pécher le 
flétan dans la mer de Bering 
et le hareng a l’ouest des iles 
de la reine Charlotte.

L’encre était à peine seche 
sur le document, que le secre 
taire-trésorier du syndicat des 
pécheurs, à Vancouver. M Ho­
mer Stevens, a déclaré:

“C’est un désastre pour les 
pécheurs canadiens. C’est une 
grande victoire pour les Japo­
nais et le commencement de la 
fin pour l’industrie canadienne 
du flétan, du hareng et du 
saumon".

La question était pendante 
depuis le 17 novembre dernier 
alors que la commission avait 
soumis ses premières recom 
mandations.

La grue “Hercules''
OTTAWA M George

Mcllraith. ministre des trans­
ports. annonce que la grue lé 
ve portes "Hercules" de l'Ad­
ministration de la voie mariti­
me du Sainl-Laureiit peut dé­
sormais être utilisée pour le 
levage de fardeaux dans le 
port de Montréal. Cette grue 
flottante, pivotante et auto­
motrice pourra lever des far 
dcaux d’un poids atteignant 
275 tonnes. Construite par 
Marine Industries Limited, de 
Sorel. elle est le plus gros bà 
tintent du genre qui ait jamais 
été réalisé dans l’hemisphere 
occidental.
Caribous radioactifs !

OTTAWA Le -autorités 
canadiennes ont confie a des 
spécialistes l’examen d o"C- 
menls de caribous afin delà 
blir si ces animaux, communs 
dans le Grand Nord, n’ont pas 
e'e. marques par la radioacti 
vite.

L’enquete fait suite a un 
rapport du biologiste améri­
cain William O. Pruitt qui. 
l'an dernier, écrivait que le 
caribou pourrait devenir un 
véhicule idéal du strontium 90 
et du cesieum 137 vers le corps 
humain.

L’étude consistait a établir 
les raisons pour lesquelles le 
caribou, dont on utilise la vian 
dç et la peau, disoaraissait de 
façon inouiétante à la manière 
des rennes en Europe septen 
trionale. Le savant américain 
en était arrivé à la conclusion 
que la radioactivité des plantes 
et des herbes consommées par 
ces ruminants dans le Grand 
Nord canadien et en Alaska 
pouvaient les affecter.

OTTAWA. — Ma Jean-Pier­
re Beeulne, procureur du quo­
tidien "Le Droit" d'Ottewe, o 
annonce hier matin en Cour 
que le Syndicat d’oeuvres so­
ciales limitée qui publie ce 
journal, ainsi que trois mem 
bras du personnel proteste­
ront de leur innocence à l'ac­
cusation d'ovoir enfreint le loi 
régissent les élections

L'evocet a fait cette decla 
ration devant le magistrat Li- 
vius Sherwood, de le Cour de 
police d'Ottawa, event que le 
cause soit ajournée eu 27 
mai sans qu'un plaidoyer soit 
enregistré.

Les accusations ont été por 
tées par le président général 
des élections, M. Nelson Cas- 
tonguay, en vertu de le Loi 
régissant les élections, per

La taxe sur les profits
EDMONTON - M. Cari A 

Pollock, de Kitchener. Ont 
president de T Association ca 
nadienne des manufacturiers, 
estime que la taxe sur les pro 
fils des *ocietés devrait être 
diminuée dès maintenant.

Prenant la oarole a la reu 
nion annuelle de la section 
de T Alberta de T ACM, le pre 
sident national de cet orga­
nisme a dit que les taxes sur 
les revenus des compagnies 
tuent l’industrie. En outre, 
ajouta-t-il. l'industrie secon 
daire ne peut attendre les re 
commandations de la Commis­
sion royale Carter sur le sys­
tème fiscal.

Aussi longtemps que le gou 
vernement federal ne se ren­
dra pas a cette évidence. Tin 
dustrie ne pourra prendre 
suffisamment d’ampleur pour 
créer de nouveaux emplois, a 
conclu M. Pollock

suite d* la parution dans l’édi­
tion du 1er avril du journal 
"La Droit" des résultats du 
scrutin proviseira dans les 
comtes de Terrebonne a» Ga­
tineau. L'article était coifté 
du titre suivant: "Avance li­
bérale".

La Loi régissant les élec­
tions interdit la publicati'ia 
des résultats des bureau» de 
vote provisoiros avant la ter- 
mefaro des poils lo jour mémo 
du scrutin.

En réclamant un aiourna- 
ment, l'avocat a dit qua des 
plaidoyers de non-culpabilité 
seront enregistrés an ce qui a 
trait à toutes les accusations.

Les prévenus dans cette cau­
se sont: MM. Gérard Morin, 
chroniqueur parlemente i r e, 
Camille L'Heureu», rédacteur 
en chef, et Auréle Gretton, 
administrateur général, at le 
Syndicat d'oeuvres socialat 
Limitée.

Quatre personnes périssent dans 
un violent incendie, rue Craig

\vis est. par les présentes, donne, 
eonlormement a l’article l.»îld du 
(ode Civil, que DATF.-t.INE -Il- 
MORS INC., dont le siege princi­
pal des affaires dans la province de 
Quéhec est situé dans la cite de 
Montreal, a transporté toutes ses 
creances et comptes tus livres ac- 
tuels et futurs a I A BANQI/E TO­
RONTO-DOMINION. à titre de ga­
rantie. par acte portant la date du 
se jour de mai et enregistre
su Bureau d'Enreglstremrnt de la 
Division d Enregistrement de Mont­
réal. le <e jour de mai 1963. sous 
ie numéro 1669140.

Ce 7e Jour de mai 1963
LA BANQUE 

TORONTO-DOMINION

AVIS
Avis est. par les présentes, donné, 

eonformément à l'article 1571d du 
Code Civil, que GENERAL HOME 
PRODUCTS LIMITED, dont le siège 
principal des affaires dans la pro­
vince de Quebec est situé dans la 
cité de Montréal, a transporté tou­
tes ses créances et comptes aux li­
vres actuels et futurs à LA B\N- 
Ql K TORONTO-DOMINION, a titre 
de garantie, par acte portant la date 
du :6e jour d’avril 1963 et enregis­
tre au Bureau d’enregistrement de 
la Division d’enregistrement de
Montréal, le Ac Jour de mai 1963. 
•mis le numéro I6691.S6 

Ce Jour de mai 1963.
LA BANQtE 

TORONTO-DOMINION

AVIS
Avis est. par les presents, donne 

que. le :9e jour d'avril 1963. sous le 
No 166*241. il a été enregistré, au 
Bureau d'FnrcgMremnt de Mont­
réal. un contrai de vente par Donal 
Maintenance Ltd à la Banque de 
Nora Scotia, une banque canadienne 
a charte, de t'unlversallté des eréajv- 
ces et comptes de livres, actuels ou 
futurs, de la dite Dorval Mainte­
nance Ltd.

Cet avis est donne conformement 
aux dispositions de l’Article I57ld 
du Code Civil de la province de 
Quebec.

Ce 3e Jour de mai 1963.

AVIS
Avis est. par les présentes, donné, 

en vertu de l'article 157Id du Code 
Civil, qu’un transport-cession de 
toutes les créances présentes et à 
venir de WKIDER SPORTS EQUIP­
MENT CO. LTD., dont la principale 
place d’affaires dans la province de 
Québec est en la cité de Montréal, 
en faveur de la Banque Royale du 
Canada, en guise de caution, exé­
cuté le 3 avril 1963. a été enregistré 
au Bureau d’enregistrement de la 
Division d’enregistrement de Mont­
réal. le 2 mai 1963. sous le numéro
"o.«î U î IM3.

LA BANQL'l! RlM XI * 
DU CANADA

cun ministère des affairas cul­
turelles n'existait, elles ont été 
des pionnières et des animatri­
ces extraordinaires. Faut-il sou 
ligner tout ce que Ton doit dans 
le domaine du théâtre a Moni­
que Lepage. Yvette Brind’A- 
mour, Janine Beaubien, Fran­
çoise Berdt; aux Agnès Lefort 
et Denyse Delrue pour la diffu­
sion de l’art moderne; aux fem­
mes qui, à Pro Musica, aux 
Matinées symphoniques, au La 
dies’ Morning Musical Club, se 
sont mises au service le plus 
exigeant de la qualité en musi­
que; aux milliers de femmes 
qui. a travers la Société d’étu­
de et de conférences, ont répan­
du le goût de la culture sous 
toutes ses formes; à celles qui 
enseignant la diction ont impo­
sé le respect d’une langue bien 
parlée: aux initiatrices de Cen­
tres d’Art, comme celui de Ste- 
Adèle, par exemple: à ces 
“Amis de TArt’’ qui, autour de 
Madame Hector ont fait chez 
les jeunes un travail de pros­
pection artistique absolument 
négligé jusqu'alors; a ces ému­
les innombrables des Marie- 
Claire Daveluy et des Juliette 
Chabot qui ont été Tâme des bi­
bliothèques du Québec, aussi 
bien au service des adultes que 

! des enfants. Et la liste pourrait 
1 s allonger indéfiniment.
I Nanties d’une telle expérien­

ce et de titres aussi tangibles, 
les femmes du Quebec sont en 
droit de'.sperer d’un ministère 
encore jeune et neuf qui’l leur 
fasse confiance et les invite a 
collaborer à son oeuvre —com­
me le premier ministre en a 
déjà donné l’exemple — è Té- 
chtlon des responsabilités supé­
rieures. Quatre noms de féiïi 
mes au Conseil provincial des 
arts sur vingt-huit, c'est une 
condescendance. Au moment où 
le ministère dévoile d'impor­
tants projets pour l'exercice 
1963-1964. il est à souhaiter 
qu’une femme soit appelée à la 
direction d'un département ou 
que ses services soient requis 
comme conseiller technique.

Quatre projets importants 
sont inscrits au programme 
du ministère des affaires cultu­
relles pour 1963-1964. L'un

AVIS

COGNAC
MARTELL

L'un des meilleurs produits 
du sol et du soleil de France

! A vis est. par les présentés, donne. 
! renfermement ^ l’article 1571d du 

C ode Civil, que FONOVOX SOI ND 
I CORPORATION, dont le siège prin­
cipal des affaires dans la province 
de Québec est situe dans la cité de 

, Montreal, a transporte toutes ses 
créances et comptes aux livres ar- 

! tuels et futurs a LA BANQUE TO- 
RONTO-DOMIMON, a titre de ga­
rantie. par acte portant la date du 
3e jour de mai 1963 et enregistre au 
Bureau d’Enregistrement de la Divi­
sion d'Enregistrement de Montréal, 
le 6e Jour de mai 1963, sous le nu­
méro 1668794.

Ce 7e Jour de mai 1963.
LA BANQUE 

TORONTO-DOMINION

concerne la formation d’un* 
direction générale des arts et 
des lettres à l'instar du mi­
nistère "frère” de Paris, dont 
elle est le pivot d'action. Le 
deuxième projet, attendu de­
puis son inscription dans la 
loi. est la mise en marche de 
finitive. du service du Canada 
français d'outre-frontières, qui 
aura besoin d’un chef presti­
gieux pour l’animer. Les deux 
autres touchent la bibliothé 
que Saint-Sulpice et la Musee 
de la province, qui échappé 
ront a une certaine grisaille 
pour devenir des centres ray­
onnants de culture et d’art.

Poursuivant l'aménagement 
de ses locaux à Quebec, la mi­
nistère cherchera aussi a y 
centraliser davantage ses ser­
vices d'ici un an. Les Montréa­
lais souhaitent, cependant, que 
la réduction des effectifs pré­
vus en métropole à de simples 
"antennes", ne les laissent pas 
dépourvus de contacts avec 
des "responsables", quant c’est 
à Montréal que se joue la car­
te maîtresse des relations cul­
turelles internationales. Nous 
verrions, au contraire, en pré­
vision de l'exposition de 1967. 
une permanence ou un servi­
ce de liaison spécial du minis­
tère auquel les directeurs de 
l’exposition et les délégations 
étrangères pourraient référer 
chaque fois que cela serait ne­
cessaire.

Neanmoins, nous pouvons 
dire qu'au seuil de sa troisiè­
me annee d'existence, le mi­
nistère des affaires culturelles 
a pris son elan pour devenir 
un grand ministère

Mais, en définitive, il sera 
ce que nous le ferons. Car une 
politique d’expansion culturel­
le n'est que le reflet. Texpres 
sion de ce qu’est la nation el- 
le-inème. de la qualité, de la 
vitalité et de la générosité de 
ses multiples secteurs d’acti­
vité. C'est là le sens profond 
d'une communauté culturelle.

Et puisque le Canada fran­
çais est entré, comme d'autres 
nations, dans “la plus haute 
forme de rivalité que connais­
se l'humanité", pour employer 
l'expression de, Malraux, que 
la culture dont il apporte le 
témoignage au monde soit le 
signe évident d’une maturité 
qui suscite l’estime 

F I N

Quatre pensionnaires d'une 
maison de rapport du bas de 
la ville ont péri mercredi soir 
dans un incendie qui s’est 
popagé avec une rapidité fulgu 
rante. Un porte-parole de la 
morgue de Montréal a décla 
ré que les victimes sont à tel 
point brûlées que “Tidentifica 
tion est pratiquement impossi­
ble”.

Un cinquième locataire. Wil­
liam Larade. âge de 54 ans. 
est dans un état grave a Thô 
pital. Il est inconscient et souf­
fre de brûlures au troisième 
degre

Le feu a débuté à 9h.45 au 
premier étage d’un édifice en 
bois et brique de deux étages 
situé rue Craig Est. en face 
de Thôtel de ville. Quelque 
150 pompiers ont combattu Té­
lément destr u c t e u r jusqu’à 
11 h.30.

Le sergent-détective Roland 
Montpetit, de Cescouade des 
incendies criminels de la Sûre­
té municipale, a dit que les 
flammes ont rampé le long des 
murs "comme un poisson". 
Il a ajouté que tout indique

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 603 809

DAME ANNETTE DUQUET­
TE, veuve de Gérard Pilon, 
et épouse de JEAN MARC 
HOULE, garçon de table, la 
première tant personnelle 
ment que comme tutrice 
conjointe avec le dit Jean 
Marc Houle aux enfants mi­
neurs Nicole et Clement Pi­
lon, le second egalement 
pour assister son épouse, 
tous deux de 'a ville de 
Brossard. district de Mont­
réal,

defendeur.
PAR ORDRE DE LA COUR 

Il est ordonne au défendeur 
Paul Gagné de comparaître 
d’ici un mois, 

i Montreal. 8 mai 1963
Normand DESROCHES, 

déput e-protonotaire 
EMILE POISSANT, C'.R . 
Avocat.
10 St-Jacques Est, Ch 35. 
Montreal

' Procureur des demandeurs

qu un brûleur à Thuile serait 
la cause du sinistre. 11 n’écarte 
pas l’hypothèse que le brûleur 
ait fait explosion.

Trois corps affreusement cal- | 
cinés ont été découverts pré-, 
d’une étroite sortie d'urgence, 
au premier étage et le qua 
trié me a été trouvé dans le 
couloir.

Le sergent Montpetit croit 
que les quatre victimes ont 
péri par asphyxie avant même 
que les flammes ne les attei 
gnent.

Un 6e pensionnaire âge de 
77 ans. M. Philippe Lemay. a 
ete conduit a Thôpilal .-.ouf 
frant d'un état de choc. Il

n’est demeure a Chopital que 
quelques minutes el il est re- 
venu sur la scène du désastre. |

©

PROVINCE de QUEBEC 
District de Montreal

COUR SUPERIEURE
No 603 470

SYLVIA MARCOVITCH, me 
nagère, épouse séparée de 
biens de Manuel Shacter. 
avocat, tous deux de la cité 
de Dorval. district de Mont­
réal. pour les fins d’autori­
ser sa dite épousé aux pré­
sentés,

demanderesse.
vs

DAME RENEE SAN AN ES. 
ménagère, épouse séparée 
de biens de Meyer Gold, im­
portateur. tous deux de la
cite de Westmount, district 
de Montreal, pour les fins 
d'autoriser sa dite épouse
aux présentés,

défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR 

Le defendeur est prie de 
j comparaître d ici un mois
i Montreal. 8 mai 1963.

Wilfrid BRODEUR 
depu té-protonotaire 

de la Cour Supérieure 
LOUIS A. DE Z WIRE K. Q.C. 

j 132 ouest. St-Jacques (suite 320 
| Montréal. Québec 
Avocat pour la demanderesse

Ministère des 
Travaux publics

L’ouverture des soumissions 
pour le projet de construction 
de Hnstitut de Technologie 
agricole a Saint-Hyacinthe a 
ete différée comme suit:

a) Pour les sous-traitants 
le 21 mai au lieu du 14

b) Pour les entrepreneurs 
généraux le 28 mai au 
lieu du 21

le sous-ministre,
Herve-A. GAUVIN

POOR LA PIPE...UNE 
DOUCEUR PARFAITE

ôrohakiî

le tabac à pipe BrahadTs 
est un mélange spécial 
de tabacs doux, type 
'’Ca^ndish”, choisi» 
pou r leur douceur légère, 
leur arôme discret et leur 
sa.eur agréable.

54*
Pm au■■•*«, t»utM taxa* —mprttm

Se tenA êgaIsmtnl ev Mies 
métallique} d* H lb. fftlUei jpih ndt

Transmissions automatiques
Nous réparons eu remplaçant 

votre TRANSMISSION

Travail fait par des expert» 
Jusqu'à 24 MOIS pour payer

GARANTIE 100*. — Estimation et remorquage gratuit» 
SERVICE DE TELEPHONE 24 HEURES PAR JOUR

TRANSMISSION SPECIALTY Ltd.
527- 3641 ............

6320, Chemin Upper Lathine
Mon lirai 19

5529, rue Papineau
Montreal 34. P.Q

AVIS

MARTELL MARTELL
★ ★ ★

C’est la quintessence 
du Cognac...

un digestif 
d’un bouquet 
incomparable.

MIS EN BOUTEILLE A COGNAC. FRANCE
ft.-n-nr-.. : mi—...

Un cognac 
célèbre en 
France.. 

recherché dans 
le monde entier.

à

AVIS AUX CREANCIERS DE LA 
PREMIERE ASSEMBLEE

Dan* l’affaire de la 
faillite de : —

DESCHALETS ELECTRIQUE 
CIE LTEE. corps politique 
et incorpore ayant sa prin- 
pale place d’affaires en la 
cité de Ville Jacques-Cartier,
P Q,

"faillie
AVIS est par le.* présentes 

i donné que la débitrice susdite 
| a fait une cession, le 6e jour 
de mai 1963. et que la pre­
mière assemblée des créanciers 
sera tenue le 24e jour de mai 
1963 à 10 heures de l’avant- 
midi, au bureau de Me Victor 
Martineau, séquestre officiel, 
au Palais de Justice, 155 est, 
rue Notre-Dame, chambre 16, 
à Montréal. Que 
Montréal, 8 mai 1963

H B SAVAGE, 
syndic.

SAVAGE. KENDALL 
& ASSOCIES. C.A.,

491. Carré Victoria,
Montréal, Qué 
Tél ■ TTN «.70‘»1

AVIS AU PUBLIC 

AVERTISSEMENT 

CHAMP DE TIR DE FARNHAM (QUE)
I.pa pxerrices df tir aux armes 

portatives se poursuivront au rhamp 
de tir de Farnham (Qué.).

La zone dangereuse est «ituee a 
l'intérieur des limites du camp 
de Farnham. près de Farnham 
(Quebec), et dans la paroisse de 
Sainl'Romuald de Farnham

MUNITIONS ET AUTRES 
EXPLOSIFS EGARES

Le* bombes, rrenade.v obuit et 
autres explosif» analogues cons­
tituent un danger qui peut cau­
ser des blessures ou entraîner la 
mort. Ne ramassez pas ces ob­
jet» et ne le» garder pas comme 
souvenirs. SI vous avet trouvé 
ou conservé en votre possession
un objet que vous croyez être 
un explosif, prévenez la police 
de votre localité qui verra a en
disposer

Cette zone est clairement indiquée 
par des signaux de danger.

La Couronne n’assume aucune res­
ponsabilité à l'égard de toute récla­
mation découlant de dommages à la 
propriété ou de blessures (y com- 

i pris la mort) résultant de la non 
I observance du présent avis.

(Par ordre)
F B ARMSTRONG.

Sous-ministre 
Ministère de la défense 

nationale
OTTAWA. Canada.
QG 4576 — 1 Vol. T, i" ma» 1*»ei

CHAMP DE TIR DE MONT-BRUNO
Le public est averti par les présen­

tes que les exercices de tir à l’arme 
portative se poursuivront au champ 
de tir de Mont-Bruno (P. Q.).

La zone de danger circonscrite 
par les limites du camp de 
Mont-Bruno près de Saint-Basi- 
le-le-Grand (Québec), et sise 
dans 1* paroisse de Sainte-Julie 
(Cinquième) concession et la pa­
roisse de Saint-Bruno.

MUNITIONS ET AUTRES 
EXPLOSIFS EGARES

Le» bombes, grenades, ©bu» et 
• utre» explosifs analogues cons­
tituent un danger qui peut 
causer des blessures ou entraî­
ner la mort. Ne rama>ser pas 
ce-» objets et ne les garde; pas 
comme souvenirs. Si vous avez 
trouve ou conservé en votre 

j possession un objet que vous 
croyez être un explosif, préve­
nez la police de votre localité 
qui verra à en disposer

La zone de danger est claire- 
! ment indiquée par des écriteaux 

d avertissement.
La Couronne n’assume aucune 

responsabilité à l’égard de toute ré- 
! plantation découlant de dommages 

a la propriété ou de blessures (y 
compris la mort) résultant de la 
non observance du présent avis.

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District rte Montréal

COUR SUPERIEURE
No 600928

DAME JEANNINE UOI.I.ET 
TE. ménagère, des cite et 
district de Montréal, épouse 
séparée de biens de RAOUL 
JEFFREY, du même lieu.

demanderesse.
vs

RAOUL JEKI T’ Y, d’emploi 
inconnu, des cite et district 
de Montreal.

défendeur. 
PAR ORDRE DE LA COUR 

Il est ordonne au defendeur 
RAOUL JEFFREY de compa 
raitre d ici un mois 

: Montréal. 8 mai 1963
G. BLANCHET. 

députè-protonotaire 
Mes FOSTER W ATT. LEGGAT 

& COLBY,
Suite 3301
Edifice Banque Canadienne 

Impériale de Commerce 
!1155 est. boni. Dorchester 

Montréal. P Q
i Procureurs de la demanderesse

CITE DE 
MONTREAL

(Par ordre) 
r. B. ARMSTRONG.

Sous-ministre 
Ministère de la défense 

nationale
OTTAWA. Canada 
QG 4476 — i Vol T,
If» mai 19*1

Expropriation et 
pon.sesslon préalable 
du fonds de rerlai- 
ne» ruelles situées 
au nord du boule­

vard de la Vérendrye. entre l’ave­
nue ( lifford et la rue Allard, et 
les servitudes qui s’y rapportent.

AVIS PUBLIC est. par Ica présen­
te*. donné que. le 6 mal 1903. con­
formément a la lot. le Bureau des 

1 expropriâtiona de Montréal a dé­
posé. au bureau du greffier de la 

. Cite, aon rapport, en date du 3 mal 
1 1963 concernant l’expropriation cl- 
i dessus, et que ce rapport nera pré*
; senté. pour confirmation et homo­

logation. à la Cour supérieure ou a 
l'un de ses honorables Juges, divi­
sion de pratique, chambre No 31. 
au paluis de Justice, a Montréal le 
20e jour de Juin 1963. à 10 h. 30 du 
matin ou aussitôt que Conseil pour­
ra être entendu.
Hotel de ville 

| Montréal, le 10 mai .963
Le greffier de la Lite. 
r.VRRIPl MORIN

ATTENTION !
Détenteurs de billets de saison des joutes 

de football des Alouettes.

La date finale pour renouveler vos 
billets de la saison 1963 est

MERCREDI 
LE 15 MAI

Pour les personnes intéressées à devenir dé­
tenteur de billets de saison, nous avons enco­
re quelques billets disponibles a $4.00 a la 
ligne de cinq verges vers la ligne des buts et 
aussi dans les sections de parterres (track) 
et à $3.50 dans les sections M. N. C. D. R. 
S. Y. Z

RAPPELEZ-VOUS QUE MERCREDI 
LE 15 MAI EST LE DERNIER )OUR

pour renouveler vo* billet* 

de la saison 1963.

APPELEZ ou RENDEZ-VOUS A NOS BUREAUX
2155. rue de la Montagne

2ieme étage
VI. 4-2577

Le club de foot'oll 
LES ALOUETTES DE MONTREAL INC.



DOUZE LE DEVOIR. MONTREAL, VENDREDI. 10 MAI 1963

AUX DEPENS DE LA SÉCURITÉ.

On se moque du français 
à la raffinerie de la 
Canadian Petrofina LTD
L»« «mployét Unpu* frin- 

d« la Canadian Patrofina 
Limitad, a Paintaauir*Tram 
bias, sa plaignant amaramant 
da ca qua las autorités rafusant 
antiaramant d'utilisar la fran­
çais dans lours rotations avac 
fas amployés, ca qui antraina 
das complications sériausas, 
particuliaramant ou chapitra da 
la sacurité do travail.

C'ait ainsi qu'à pou pros tout 
ca qui toucha la sécurité da tra» 
vail dans las cadras da la raffi- 
noria ast imprimé an anglais — 
at an anglais saulamant. Las 
autorités da l'usina ont rafusé, 
par axampla, da traduira la 
manual da sacurité dastiné aux 
travailleurs, sous pretaxta qua 
ca travail coûterait $400 La 
manual an question n'ast pour­
tant refait qu'à peu prés tous 
las huit ans.

Il y a plus. La permis da tra­
vail sur laquai sont inscrites las 
directives spéciales relatives è 
la sécurité da telle fonction n'a 
été rédigé qu'on anglais bien 
que plusieurs employas ne puis­
sant lira l'anglais.

Das employés affirmant que 
cat état da chose a déjà conduit 
é das accidents da travail car, 
ne comprenant pas las directi­
ves da sécurité, las employés 
blessés au cours d'accidents 
n'avaient pas pu observer las

précautions particulières Indi­
quées sur las permis.

Las employés, qui ont procu­
ré da nombreux autres rensei­
gnements au DEVOIR, affir­
mant que lorsqu'ils protestant 
auprès das autorités, celles-ci 
répondant que cas questions ne 
las regardant pas.

Le seul domaine apparem­
ment ou las autorités respec­
tent le bilinguisme, c'est celui 
da l'encouragement é la pro­
duction. On traduira spontané­
ment, par axampla, les affiches 
indiquant que "pour augmenter 
le chiffra das vantas, il faut fa­
briquer un produit da haute 
qualité''.

Parfois, les employés qui in­
sistent pour parler le français 
dans leurs relations da travail 
— volontairement au simple- 
ment parce qu'ils ne connais­
sant pas l'anglais — sa font ré­
pondra da "retourner à l'école 
et 6‘apf>r%nàr9 l'anglais".

Une insistance da ca genre 
conduit aussi é la subtilisation 
de privilèges qui ne sont pas 
compris dans la convention col­
lective. Un employé sa verra 
refuser, par axampla, le privi­
lège da faire du temps supplé­
mentaire, s'il s'ast "entêté" à 
réclamer pour sas camarades 
unilingues français, la traduc 
tien de certains reglements.

J.-J. Bertrand: il faut abolir 
le principe même de la caisse 
électorale dans notre loi...

QUÉBEC. — M jean (arques Bertrand, député de 
l'Union nationale, comté de Missisquoi. a déclaré hier 
que les modifications proposées par le gouvernement à la
loi électorale consacrent 
torale

M Bertrand j>st dit évi­
demment en faveur du pnn 
cipe de la limitation des dé­
pensés électorales que propo- 
*e le Kouvernemont.

“Mais en proposant une for 
mule, a t il dit, devant le co­
mité de révision de la loi élec­
torale de l'Assemblée législa­
tive, on consacre le principe 
d'une cais'-e électorale".

I.e ministre des affaires mu­
nicipales. M Pierre Laporte, 
a souligné que l'on doit ron-i 
dorer les modifications piopo- 
ace» comme un efforl sèrieiu 
pour limiter les dépenses 
•lertorales

M Bertrand s dit que le 
gouvernement devrait s atla- 
eher k txouver une formule 
qui permettrait de contrAler 
les source» Individuelle» qui 
doivent servir au* dépense* 
électorales Le contrAle envi- 
aagé par le gouvernement ne 
» exercera, a t il ajouté, qua 
sur l'ensemble des dépenses 

M Laporte a répété que le 
gouvernement veut limiter les 
dépenses selon la formule sui 
vante: les partis officiels ne 
pourront dépenser plus de 25 
cents par électeur Quant aux 
candidats, les limites seront 
les suivantes 60 cents pour 
les 10.000 premiers électeurs, 
50 ccnl.s pour les 10.000 sui 
vants et 40 cents pour tout 
nombre au-dessus de 20,000 

ta1 gouvernement désire 
aussi que .pendant une élcc 
tion. aucun autre que l’agent 
officiel d'un candidat ou d'un 
parti reconnu ne fasse de dé­
penses électorales.

la* député de Montréal St 
.Tacques, M Paul Dozoïs, s'est 
demandé pour sa part s'il ne

‘avis DE DECES
FONTAINE A l'hApital No­
tre Pâme de Montréal, le 8 mai 
1963, à l'àge de 64 ans. est 
décédé. Monsieur Hector Fon 
laine, president du Conseil de 
l'Agence Canadienne rie Publi­
cité Limitée, époux de Laurette 
Hunt la-s funérailles auront 
lieu samedi le 11 courant Le 
convoi funèbre partira du salon 
J R Pcslauriers Ltee. No 5650 
ch Côte-dos Neiges, à 8 heures 
30. pour se rendre à l'église 
JO Leon de Westtnount ou le 
non ice sera célébré à 9 h Et 
de là au cimetière de la Côte 
des Neiges lieu de sépulture 
Parents el amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation 
Ralliement angle des rues l lark 
el Sherbrooke a 8 45 h

Lamarre Longueuii. le 7 
mai 1963 à ! âge de 80 ans. 
est décédé* Laura David, épou­
se de feu Adhemar Lamarre, 
demeurant au 32 St Laurent 
Les funérailles auront lieu sa 
modi le 11 courant Le convoi 
funèbre partira du salon B 
Francoeur & f ils Knrg . no 86 
rue Longueuil. via St Charles, 
pour se rendre a l'église St 
Antoine ou le service sera cé­
lébré à Rh Et de la au cime 
Hère de Longueuil. lieu de se 
pulture Parents et amis sont I 
pries d y assister sans autre 
invitation.

MAGNUS POIRIER Inc.
Dlrvrteur <!• fun^ratlliw 

•60S, houI. ST-LAMtENT
CR. 7-5700

ftSZA. St-D?nts - 1052f. St-Laurvnt 
AIR CLIMATISE

* J.-A.DESY L*
MONTREAL

Georges Godin
Successeur d'Arthur Landry Enrg.
DIRECTEUR DE FUNERAILLES 

SALONS MORTUAIRES MODERNES 
SERVICE D'AMBULANCE 

Salons : Bureau :
SIS RACHEL EST S2S RACHEL EST 

LAfontain* 4-3571

Dupuis
JpHca

icélMMmtfm
OUVERT
CE SOIR jusqu’à 9 H.

# # •

et plus que jamais aussi le choix est rendu facih

c
e principe de la caisse élec-

«erait pas possible d'inclure 
dans la loi un certain mon 
tant qui pourrait être consacré 
a payer les annonces dans les 
journaux et les programmes 
de télévision.

Il a fait remarquer que, se­
lon lui, il existe une reelle in­
justice dans ce domaine en 
Ire les candidats des grands 
centres urbains et ceux des 
centres ruraux. Is‘6 premiers 
doivent consacrer beaucoup 
plus d'argent à leur publicité 
que les autres parce que les 
medium» d informations utili­
se. ont beaucoup plus d* por 
tee

M Lsporte s répondu qu'il 
était impossible de donner 
suite à cette suggestion.

‘ l>e but du gouvernement 
en révisant la loi électorale, a 
t-il dit. est précisément de li­
miter les dépenses électorales 
et par voie de conséquence li 
miter la publicité. Si on favo­
rise une augmentation de la 
publicité, ça deviendra du la 
vage de cerveau "

Le ministre des affaires mu­
nicipales a fait remarquer 
que la question des intorven 
lions politiques sur les ondes ] 
relève du Bureau des gouver 
rieurs rie la radiodiffusion

Le respect de la liberie de 
la presse rendrait difficile 
toute intervention du gouver- s 
nement dans ce domaine

Le comité a suspendu, pour 
l'étudier de façon plus élabo 
rce plus tard, un article auto 
nsanl tout électeur pouvant 
voter dans un bureau spécial, 
a le faire dans n'importe quel 
bureau de son comté.

Cet électeur ne peut excr 
ccr présentement son droit de 
vote que dans les limites de la 
municipalité qu'il habite.

Le comité a décidé que tou ! 
te personne trouvée en pos- ! 
session d'armes offensives 
dans un bureau de votation 
sera passible d'amendes va­
riant entre $200 et $500. et de 
trois mois à un an de prison.

La loi actuelle prévoit des 
amendes variant entre $50 et 
$100. et îles peines d'empri­
sonnement variant entre un et 
trois mois.

Le comité a aussi suspendu, 
afin de le rendre plus confor­
me à la réalité, un article qui 
defend de tenir des réunions 
politiques dans un endroit ou 
l'on vend des boissons alcooli 
ques

M I.aporie a dit que ectte 
restriction devrait peut être se 
limiter aux endroits ou I on ne 
vend spécifiquement que de : 
la boisson, comme les tarer- ! 
nés par exemple.

Il existe des endroits où | 
Von vend de la boisson mais | 
ces mêmes endroits serrent : 
aussi à d'autres fins.

M Dozois a noté que si Von 
appliquait strictement cet ar-1 
tide, il serait impassible, par 
xemple, de tenir des assem­

blées politiques su forum de 
Montreal, puisqu'il abrite une 
tarerne

Cofé/Tte

&

t/i i

TISSU TROPICAL
55% "Terylene" 
45% Laine

conservant bien le pressage
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grandes facilités de paiement
MARINE 
BLEU MOYEN 
GRIS MOYEN 
OLIVE 
BRUN
NUANCES UNIES 
MOTIFS FANTAISIE 
OU A CARREAUX

Les plus légers et les plus agréables à porter par temps 
chaud et ensoleillé, ce tissu TROPICAL est vraiment 
idéal. Devant droit, 3 boutons, fente au bas du dos, 
semi-doublure satinée. Pantalons avec plis et glissière, 
passe-ceinture. Qualité de bonne durée et gardant bien 
e pressage . . . surnommé
le tissu "miracle".

Statures courte, élancee 
ordinaire et corpulente
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worstedl()0n,o tain 
aussi lured de laine avec fil de soie...

LÉGERS POUR LA SAISON ESTIVALE

ORD. 35.C0 et 39.93Toujours de mise quelles que 

soient les occasions, les sorties, les 

activités de la journée Devant 

droit 3 boutons, demi-doublure 

soyeuse, fente au centre du dos au 

bas Nouveaux modèles, motifs 

nouveaux à dessin varié de car­

reaux aussi chevrons. Faites des 

ensembles différents en achetant 

des pantalons qui s’harmonisent.

GRIS MOYEN - CHARCOAL 
BRUN - OLIVE

46 toutes statures
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